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S1 Hitler propose la paix,
il lui faudra donner mieux
que de simples assurances
ASP

Funérailles
du cardinal

- Mundelein
CHICAGO, 3. Les restes

mortels du cardinal Mundelein,
archevèque de Chicago, décédé
hier matin, seront exposés en
chapelle ardente à partir de de-
main soir jusqu'aux funérailles,
qui auront lieu vendredi à 10
h. 30 du matin. On croit que

plus de cent éveques y assiste-
ront, ainsi qu'aux céremonies a
une crypte spéclale en arriere
de l'autel de la chapelle du sé-

minaire de Ste-Marie du Lac. a
Mundelein,
Mgr Bernard-J. Sheil, évegue

auxiliaire de Chicago, gouverne-

ra l’archidiocèse jusqu'à ce qu'on
fasse le choix d'un vicaire capi-
tulaire, en attendant la nomi-

nation d'un successeur au car-

dinal défunt.

Mort d’un
A

senateur
” . e

‘Presse Associéro
ASHINGTON, 3. M M Lo-

fan, sénateur démocrate du Ken-
tuckv, a succombé à Une synco,e
vers 2 h. 30 ce matin, T était agé
de 84 ans et était sénateur depuis
1931.
M. Logan ne s'écait pas rendu bler

fu sénat pour assister ou débar sur
la neutralité américaine. Par con-

 

tre. son état de santé n'était pas
considéré comme grave. Au cours

de la nuit. un médecin fut appelé

rt il était à ses côtés lorsqu'il mou-
rut

eeece

l'avance

japonaise
en Chine

(Presse as. oc“acige
HONG-HONG:. le 3. -- Les chefs

militaires chinois ont admis aujour-
d'imi que les forces japonaises sont

pctuellement à 15 milles de la ville
de Changsha, capitale de la pro-
vince d'Hunan.
l'attaque principale des Japonais
rvoit été arrétée avec succès an nord
Ge la ville.

1e communiqué de l'armée —hI-
noise veut que Ja gauche de l'armée

juponaise. qui «e diriceait vers

Cuengsha en venant du nord-est. ait

été arrêtée.
On rapporte aussi que des avions

Janonais ont bomb«urde la ville de
Chengtu. située à 180 milles an
nord-ouest de Chuneking. Les résul-
tats du raid n'ont pas été donne:
rer

LE CONSEIL DES MINISTRES

FRANÇAIS SE REUNIT

PACHavas
PARIS, le 3. — Le président Co In

Republique Française, M. Albert Le-
brun. présidera demain matin une

réunion du conseil des ministres a

Ils ont ajouté que,

 

+

Toute proposition du‘Fuehrer sera
scrutée rigoureusement. On ne
veut plus dedepactedede Munich.

CONTRE L'

A la Chambre des
dres, M. Chamberlain expose l'at-

HITLERISME

communes de Lon-

titude des alliés.

PROGRES DE

Pa JF

LONDRES,

Sanderson, correspondatit

LA GUERRE

de la Presse Canadiennê»

le 3 — Le premier ministre Chamberlain a
déclaré aujourd'hui que Ja Grande-Bretagne était prête à

examiner toute proposition de paix faite par Hitler mais
“qu’elle ne se contenterait pas de simples assurances don-
nées par le gouvernement actuel du Reich.”

La France et l’Angleterre, dit encore M. Chamberlain

à la Chambre des Communes, ne se sentiront pas menacés
par une vague collaboration germano-soviétique “an point
d'abandonner les principes qui nous ont fait entrer dans
cette guerre.”

“Nous ne pouvons pas nous contenter de simples as--
surances données par le gouvernement actuel du Reich; il
a trop souvent démontré que ses engagements ne lui pe-
saient pas lourd quand il les trouvait contraires à son in-
térét immédiat.

“Nous examinerons done

ce de que je viens de dire.”

PAS DE PAIX DESHONORANTL
Nous ne pensons pas un Instant

à accepter Une puix dé-honorante
au prix de ceux & qui nous avions
promis notre appui. Nous ne pou-
VONs pas, hous ne voulens pas né-
gocler avec des parjures aux mains
couvertes de sang qui ont plongé

leur malheureux pays, et
ment le nôtre en meme temps que
la France et la Pologne, dans une

«guerre qui lent d'un suicide hi-
deux.”
M, Chamberlain la:sair allusion à

l'entente germuano - sovietique au

(sufet de la Pologne par laquelle
Hitler et Stuline proposent l'alter- |
native suivante aux Jémocraties:
OÙ la paix sur une Pologne
membrée ou la guerre.
JIS PNCOFE VOUS GONNET ju teneur
exacte des propositions de paix
sermano-soviétiques dit M, Cham-

“Je ne puis

berlain. mais ce que je peux Vous
dire c'est que toute parantie ve-
nant du gouvernement allemand

| actuel sera letiie morte pour
on

“Personne he désire Ie continna-
tion de cette guerre: nals tous:

sacecordent aussi buen «n Grande-
Bretagne qu'en France a dire qu'il

vest temps que cusse le règne de la
violence et aussi de Ia duplicité de
certain gouvernement
“De tout ce qui est urrivé ré-

cemment, rien ne noi doit taire
changer attitude: le pacte ger-
mano-soviétique na ren changé a
la justesse de notre cause.”
Is premier ministre ajoula que
pacte avait profondement modi-
In situation en Pologne “mais
cette nouvelic situation n'était
en fin de compte,

Pour ve qui est
Sa Majesté 1
la même atti-

aq

fié
que
is,
ble à l'Allemagne.
du gouvernement ce
maintient teujouts
tude.”

LI) VRAIE CAUSF
11 dit également que l'invasion de

la Pologne n'avait pas été la cause
fondementale de la declaration de
li guerre. “La Vaie cause de la
guerre. ce fut le sentiment partage
en France et en
etat de fait qui ne pouvait plus du-

10 heures au Palais de l'Elysée. C'est rer, les nations ue l'Europe devant
ce qu'on a annoncé aujourd'hui. choi-ir entre alienation de leur li-

—— ee

joue actuellement

‘Presse AssOcive) croient qu'un echange peut cire né-

HELSINKI (Finlande). ie 2
On dit aujourd'hui dans les milieux
renseignés que la question du re-

tour de Wilno à la Lithuanie peut
jouer un rôle important dans les
conversations à Moscou entre les

chefs russes et le ministre des af-
faires étrangeres de la Lithuanie
Juiozus Urbsys.

Wilno, ancienne capitale de la Li-

thuante, fut saisie par la
cn 1920 et donnée à lu Russie ven-

dredi dernier. lors du partage russo-
a ‘mand de la Pologne.
Jans les milieux recommandables

de Kaunas, capitale actuelle de ln:
Lithuanie. on dit que la visite de
Urbsys à Moscou est cause d'une
certaine appréhension Ici. car la Li-
thuanie est regardée comme étant
duns la sphère d'influence alleman-
de. La colonie allemande d'ici es-
père qu'il ne sera pas question dun
pacté d'assistance mutuelle entre In

Lithnuanie et lu Russie

Le Journal Uri Suomi ne Hel-
cinki. dit que des nouvelles de Ber-
lin ne donnent pus lieu de «roire
que la Russie feru à la Finlande
3 demandes semblanirs a celles

I os a iFstonie.

Jans des commentaires sur lez’
tumeurs que la Russie pourrait de-

mander l'ile finlandaise de Hosgland. :
située au large de Ja ote ae la
Russie certains Finlandais rensei-
gnés disent que cela ressuseite Une
visille question qui a ete le suiet
te discussions diplomatiques ante-

vicures. La Russie. disent-lls. a dé-
Jà offert de riches trrres boisées en
Échange. Quelques  obse:vateurs

Pologne !

gocie tot ou tard.

A MOSCOL

(Presse Associce
MOSCOU. le 3.

teurs renseignes. éveilles par la ra-
pidite des événements diplomati-
ques au Kremlin, supposent que la
Russie peut chercher à traiter avec
da Lithuanie et la Finlande pour
!affermir sa situation dans In Balti-
que.
Des nouvelles non-officietles dr-

sent que le ministre des aftaires
étrangères de la Lithuanie peut
être appelé à Moscou dès que se-
ront terminées les conversations
avec W. Munters, ministre des nf-
faires étrangères de la Lettonie.
lesquelles ont commeucé hier soir.

‘Une depêche de l'agence ae nove
;velles allemande venant de Kaunas,
Lithuanie, dit que le ministr> des
affaires étrangères Juozas Uro.v-
est ‘parti aujourd'hui on avion pour
Moscou.

! En certains milieux. on croit que
la Finlande sera le prochain pays
loù se feront des négociations tapi-
des. dont le resultat a déjà auz:-
,menté les concessions commerciales
entre la Russie et l'Estonie et accor-
dé à la Russie le droit d'établir der
bases navales sur la côte estonienne.

(La nouvelle ane la Finlande a
reçu une invitation d'envoyer un
personrage officiel à Mascou a c'e
niee a Helsinki

La possibilité de

plomatiques
dans la mer

pourpariers
affectant la situation
Noire est reléguen a

(Suite a àla114ième page)
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Prale- ;

dé-!

tres favnra-;

Angleterre d'un

Des observa-

toute proposition à la lumière

bere ou une mobilisation quasi -
permanente de leurs forces”

i Voici ce que M. Chaimb-rlain dit
au sujet des derniers développe-
ments survenus sur le front: “Les

| Français continnent leur avance et
se sont empares de
stratégiques qui pernuttent
dominer les forces adverses.
ajouta qu'une ‘forte armée
nique” appuyait les troupes
caises. Le premier ministre fit re-
marquer que les vuls de reconnais-
sance de la “Royal Air Force
avaient été très elfectils jusqu'à ce
jour et que les avions britanniques
avaient souvent livré combat à
l'ennemi.

Voici. d'aprés M. Chamberlain,
les trois événements d'importance
capitale survenus durant la semai-
ne dernière: le partage de la Po-

de
“Il

britan-
fran-

logne: le pacte Berinanc-soviétique
et la proposition de paix qu’il con-

, lient: le traité de commerce ger-
mano-soviétique.
On a demandé

; dit M. hamberlam. de taire
déclaration catégorique à la suite
de ces événements Importants. Je
n'y vois rien qui dcive nous induire
à changer de ligue de conduite.

La pression
francaise ne
faiblit pas

Par Taylor Henrv.
de la Presse Associec

PARIS.
Anglaises

une

sur le front occidental
continuaient de harceler les lighes,
allemandes hier comme la guerre
entrait dans son deuxième mois sans
marquer de changements importants
dans les positions.

| Malgré l'attention
laquelle

soutenue avec
le gouvernement français

suit l'offensive diplomatique de
Hitler, rien aparemment nen est
change sur le front.

Les autorités du haut-comman-
dements disait hier que “des atta-
ques localisées de l'ennemi ont été

.repoussées” près de Sarrelouis et a-
; l'est de la Sarre.

Le feu de l'artillerie allemande
atteint les villages allemands qui
sont à l'arrière des lignes françaises.
La tactiques adoptée par les Fran-

¢als semble être de maintenir une
; pression régulière sur les lignes al-

lemandes de l'ouest pendant que
les armées de mer poussent le blo-

| eus économique sur la mer.
Les troupes françaisse ne cher-

chent pas moins continuellemet a
consolider leurs positions en terri-

toire allemand afin que le haut-
commandement allemand ait plus à
faire s'il décidait de lancer une of-

fensive.
Les observateurs militaires a Pa-

‘ris croient probable que lorsque les

nazis verront leurs efforts pour ob-
tenir la paix voués A un êchec et

 

tSuite à la 14ième page»
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DE NOUVEAUX

RÈGLEMENTS

SUR LE CHANGE
La Commission ‘de Controle du

Change Etranger a “mis de nou-
veaux règlemenss qui affectent.
cettc fois. les Canadiens qui font ie
commerce des options à l'etranger.
Le spéculateur canadien peur dis-

poser à l'heure actuelle. par l'inter-
médiaire de la Commission, du
change suffisant pour couvrir ses

marges jusqu'au 15 septembre. Mais.
à l'avenir. il devra se tenir dans les

iimites des credits qu'il posséde a
etranger S'il préfère importer les
produits sur lesquels il detient des

Options on lui fournira le change
j nècessaire.
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LES ALLIÉS NE SE LAISSE
3 OCTOBRE,_1939
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M. Winston Churchill,
dimanche après-midi,

Premier Lord de l'Amirauté, a
les paroles vigoureuses qui ont

où elles ont été radiodiffusées. Cette photo nous est parvenue par bélinographe.
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trouvé leur echo

  
été photographié au moment où

  

    

 
il prononçait.

dans tous les pays alliés et neutres

 

Les approvisionnements
de sucre vont suffire,

Il n’y a pas de panique
La commission des prix et du commerce en temps de

guerre lance un appel au grand public pour le |
mettre en garde contre toute accumulation de
sucre. — Lo réserve 50.000.000 |actuelle de
livres durera ‘une quinzaine de jours.

ARRIVEE PROCHAINE DE ESUCRE BRUT

Les raffineries ont

pendant 15 jours seulement.

la commission des prix et du

en approvisionnement
50.000.000 de livres de sucre à l'heure atuelle.
fisant pour les besoins normaux de la population du Canada

C'est ce qu'a annoncé. hier soir.

environ

Ce qui est suf-

commerce en temps de guerre.
présidée par M. Hector B. McKinnon.

La commission souligne dans sa déclaration que ces Ap- venues offrir leur sang pour ram-
provisionnements doivent suffire aux besoins du Dominion: mer
jusqu'a ce que les approvisionnements de sucre brut, pré-
‘sentement en mer. arrivent au Canada. La venue sur le
marché du sucre de betterave provenant de l'Alberta et de
l'Ontario remédiera encore davantage à la situation.

“Les consonunateurs à travers le
Canada’ précise la commission,
‘devront avoir assez de patriotisme
et de sens commun pour se conten-
ter  d'approvisionnements qui se
trouvent désormais sur une base
quotidienne. Une panique du genre
de celle de la première fin de se-
maine de septembre ou la continua-
tion de la tendance actuelle à accu-
muler pourront amener facilement
une disette de sucre qui sera aussi
réelle, cette fois, que celle des récen-
ts semaines était illusoire".

On sait que le Canada s'es: assuré
un approvisionnement régulier de
sucre brut pour l'année prochaine à
la suite d'arrangements entre les
gouvernements du Dominion et de
la Grande-Bretagne. Le rffinage se
fera, en conséquence, sur tune base
normale. La commission espère seu-
lement que Je runblic cessera d'accu-
muler en prévision d'une période
imaginaire de disette de sucre,

LA DECLARATION

Voici la deciaration de la com-
mission des prix et ducommerce en
temps de guerre:

D'après la Commisgon des prix
et du commerce en temps de guerre,
une revue de la situation du sucre
{démontre que
1) Le sucre raffiné livré au com-

merce pendant le mois de sep-
tembre écoulé a été de quelque
40 millions de livres de plus que
les livraisons du mols de sep-

tembre de l'année dernière;
Les stocks en mains dans les
raffineries canadiennes le der-
nier jour de septembre s'éle-
vaient à environ 50 millions de
livres:
En ce qui regarde le
cement de ces stocks. le Cana-
da est assuré d'un approvision-
nement suffisant de sucre brut
pour l'année à venir.

UN REGARD SUR LE PASSE:
SEPTEMBRE

En dépit de três fortes livraisons
faites pendant le mois d'août et
d'une vague d'achats sans précédent
qui a commencé le vendredi et le
samedi avant la Fête du Travail, les
raffineries se sont appliquées à ré-
pondre à la demande anormale du
mois de septembre. Les centaines de
réclamations et de plaintes reçues

par la Commission ont été transmi-
ces aux raffineries. avec le résultat
précité d'une distribution de sticre
raffiné par tout le Canada dépas-
sant toutes prévisions. Malgré ces
livraisons pour la consommation
dépassant de beaucoup la ronsom-
mation normale. la rareté persista
en certains endroits, même jusqu’à
la fin du mois dernier Pour en-
rayer un épuisement trop rapide des
istorks de sucre. la Commission des
prix et du commerce a demandé à
certaines industries utilisant bea:i-

2)

3)

 

(Suite à la 14ième page)
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STALINE SOUMET LES
ETATS BALTES

L'Italie craint pour son influence dans le Danube

(Par Lucien Romier, correspondant
de l'Agence Havas, copyright

par l'Agence Havas»

PARIS, le 3. :P,C.-Hava.»
Les opérations d'embuscade et les
tirs d'artillerie animent tantôt une
partie tantôt une autre du front

Les luttes aérien-

plus acharnées a mesure que les
reconnaissances sont poussées plus

:loin et que l'ennemi a plus d'inté-
rét à cacher soit les nouveaux ou-,
vrages de fortification soit les nou-
velles arrivées de troupes derrière
les premières lignes. Les exploits de
nos aviateurs sont justement men-
tionnés.

Jusqu'à présent le caractere frag-
mentaire des opérations laisse sub-
sister la part d'inconnu quant aux
effets que produirait une large ba-
taille avec l'emploi massif et simul-
tané de tous les moyens dont dis-
posent les armées.

Staline continue à récolter des
avantages militaires et navals que
lui vaut l'abdication allemande à
l'égard des Etats-Baltes. Les mis-
sions des officiers soviétiques sont
arrivées en Esthonie pour prendre
possession des bases et des places de
garnison promises aux forces sovié-
tiques. De son côté ia Lettonie dont
ie grand port de Riga est menacé
par les Iles Oesel et Dagoe que vont

occuper les Russes négecie un ar-
rangement avec Moscos. Enfin. ia
Lithuanie dont ie débouché mariti-

me de Memel est déjà possession al-

lemande, voit presque toute sa fron-
tière terrestre soumise à la pression
soviétique: elle se trouve exposée
elle aussi à subir des conditions res-
treignant plus ou moins son
indépendance.
Des faits et des textes connus jus-

qu'à présent. il résulte que la soli-
darité militaire germano-soviétique
existe seulement pour empêcher que
la Pologne soit reconstituée dans ses
anciennes limites.

Il est trés probabie que l'Italie
essaiera d'obtenir qu'un état po-
lonais survive dans les limites gni
laisseraient à cet état une certaine
personnalité politico-sociale.

Indépendamment des liens étroits
qui existérent jusqu'à cette année
entre Rome ei Varsovie. la disparl-
tion complete de la Pologne mettrait
en grand péril ia Hongrie dans un
avenir prochain. La Hongrie assu-
jettie. les Balkans seraient ouverts
à la double influence du colosse al-
lemand d'une part et du colosse
russe d'autre part: contre-quoi l'in-

fluence Rallenne deviendrait peu de
.chose. Or. I'Ttalie a toujours consi-
déré les Balkans comme son domal-
ne d'influence privilégié pour sos
commerce et sa sécurité.

Si !'Ttalle est associée à Berlin
par alliance et si elle & toujours en-
tretenu des relations de caractère
très pratique avec Moscou. elle ne
souhaite pas assurément. après avoir
perdu le Danube du fait de 1'Alle.
magne, perdra les Balkans du fait
de la reconciiiailon germano-russe.

rempla- :

. Moscicki

 

LE COMMUNIQUE
FRANCAIS

   
(Presse Associée)

PARIS. 3. — Le ministère de la
guerre a publié ce matin le com-
munique suivant: “Grande acuvite

par les patrouilles des deux <ôtes
au cours de la puit”

Lesdonneurs
de sang pour
les soldats
Par Martial“Bourgeon.

correspondant de l'Agence Havas.

!P, Can. -— Havas»
PARIS, 3. ‘Sept cent quatre-

vingt-dix personnes le premier jour.

plus d'un millier le second jour sont

les blessés anemiés. I avait
| suffi d'un simple appel a la radio.

Nos services ont été surpris de cette
affluence. C'est qu'ils étaient déja

: prêts. et depuis longtemps, à un de-

"but de guerre autrement dramati-

que”...
C'est ce que nous dit le chel de

laboratoire du service du Dr Ar-
nault et du Dr Tzanck, directeur

du rentre de transfusion sanguine
de l'hôpital Saint-Antoine. Il ajou-
te aussitôt: ‘Nous devons faire no-
tre mea culpa devant lio, maitres,

|le professeur Antonin Gosset et le
Dr Tzanck lui-même. Nous leur
reprochions meme d'etre trop pes-
simistes. Nous sommes comine beau-

coup de Français, nous pensions que
le monde partageait notre volonté
de paix. Eux insistaient. Eux di-

| salent que l'on n'improvise pas en
quelques semaines un service de
l'importance du nôtre. Eux créaient

des oeuvres spéciales, un centre spe-
cialisé, Eux muitipliaient des com-
munications pressantes à l'Acade-

| mie de Médecine. Is avaient ral-
son contre nous, leurs cadets. Au-

“(Suite à ta page 4)
ce

M. MOSCICKI

SE REFUGIE

EN SUISSE
‘Presse associée)

BERNE (Suisse), le 3, — Le con-
seil fédéral a autorisé aujourd'aui
Ignace Moscicki, président démis-
sionnaire de Pologne. et son épouse.

“A venir demeurer en Suisse. Mos-
cicki. autrefois professeur à l'univer
rité de Fribourg. obtint en 1908 des
droits de citoven suisse et il n'y re-

 

nonça jamais, bien qu'il acqun Ces
; droits de citoyen polonais, Inrs de
la création de cet Etat après la
Grande Guerre
A l'exemple de tout autre relusié

politique étranger admis <n S usse.
a accepté: automatique-

ment de s'abstenir d'activité politi-
gue pendant son séjour en Suisse,

 

frais dans lesIl a fait
ces des prairies et il a plu dans I'Al-
berta et le sud du Manitoba, et le
temps a été beau e: la températu-
re modérée depuls les grands lacs

provin-

en gagnant l'est.
Nord d'Ontario, — Vents modérés

ou frais, surtout nuageux ce aoir
et mercredi, averses çà et la.
Vallée de l'Outaouais et haut du

St-Laurent. — Vents modégés, beau
et relativement doux aujourd'hui et
la plus grande partie de mercredi.

Maximum hier . 61
Minimum nuit 34

A 8 heures ce matin: Dawson, 41,

Simpson. 34; Smith. 34; Rupert, 52,
Victoria, 46: Kamloops. 38: Edmon-
ton. 35: Saskatnon, 26: Pr -Albert.
nora. 45; Moosonee. 50; Sault-Sain-
30: Brandon. 38; Winnipeg. 43; Ke-
‘te-Mnrie 48: Londres ‘Ont. 43:
Toronto, 46: Kingston. 43: OTTA-

WA. 40: Montréal. 43: Doucet.
Détroit. 44, Boston. 53: New-York
18, Miami. 79; Los-Angele:, 58:
Massau. 84: Bermudes, T7: Jacgson-

«vDie, 68, Tampa, 72.

, STOCKHOLM.

36.

rene dames

LOntario collaborera sans
restriction avec le fédéral
{

dans les mesures de guerre
Le premier ministre Mitchell Hepburn est prêt o

mettre toutes les ressources naturelles provin-
ciales à la disposition des autorités du Domi-

! nion. — En conférence avec le premier ministre
Mackenzie King et ses collègues du cabinet. —
Le lieutenant-gouverneur Albert Matthews, le
chef conservateur Georges Drew et le controleur
du revenu Chester
reunion.

Walters assistent a la

LES ELECTIONS QUEBECOISES

Le premier ministre Mackenzie King et les membres du

rabinet fédéral ont conféré pendant deux heures et demie

aujourd'hui avec le premier ministre Mitchell Hepburn et les
autres représentants de la province d'Ontario.

Le différend entre le premier ministre du Dominion vt le

chef du gouvernement ontarien semblait apparemment ou-
blié alors que les deux groupes ont discuté des moyens les

plus efficaces de coopération
la poursuite de ‘a guerre.

“Je ne puis imaginer une
plus utile’, déclara M. Macken

M. Hepburn qui se trouvait à
timent

‘La province d'Ontario est décidée‘
à placer toutes ses ressources natu-
relies a la disposition du gouverne-

ment fédéral afin de l'uider à la
poursuite Ge lu guerre” C'est ce
qu'a déclaré aujourd'hui le premier
ministre Mitchell Hepburn d’Onta-
rio à son arrivée à Ottawa où il ext
venu conférer ave: le premier mi-
nistre Mackenzie King et les mem-
bres du cabinet sur la nature de ia
collaboration que la province pour-
ra apporter au Dommion dans le
présent conflit. M. Hepburn qu
est venu de Torontu par chemin de
fer, était accompagné du lieutenant- ‘
gouvergeur Albert Matthews, du co-
lone! Georges Drew. chef conserva-

teur provincial, et de M. Chester
Walters, contrôleur du revenn pro-
vincial.
La conference encre

fédérales et les représentants de la

province d'Ontario n commence à
11 heures cet avani-midi.
si l'on donnera une déclaration oi-
ficielle à l'issue de la réunion

Suite à la 9ème vage

 

Franco

redoute

la Russie
(Presse assOCiee

BURGOS. le 3—Le général Fran-
co à déclaré aujourd'hui que l'E--
pagne était prête à appuyer tout
mouvement capable de donner la
paix à l'Europe. Il dit: “Nous feron.
tout ce qui sera en notre pouvoli

pour rapprocher les peuples qui oe
combattent aujourd'hui.”

Il ajouta que tout espoir neta!

pas perdu mais qu'il faudrait trou-
ver de nouvelles formules pour en

venir à une entente durable.
grand danger s'est dessiné Ir jour où
la Russie et l'Allemagne ont signé.
leur pacte de Nnon-agressson, Aupa-
ravant l'Allemagne formait une
solide barrière dans Fest de l'Furo-

pe.”
Franco déclara qu'il n'existait par

préseniement ul terrain d'entente
favorable. “Quant à lu Pologne. dit-
il, elle pourra ressusciter mais au

pris de grands sacrifices.”
L'entrée en scène de la

“est une menace grave qui
sur l'Europe” dit Franco en
nant.

Russie
plane

tenmi-

—-——

les autorités ,

On ignore!

‘Un,

entre Ottawa et Toronto dans

conférence qui aurait pu être

zie King à l'issue de la réunion.
ses côtés fit un geste d'assen-

L’attitude

de l’Îtalie
se précise
‘Presse associées

ROMF. le 3.— Les Observateur
{ diplomatiques crotent que le chan-

cellier Hitler a demandé à l'extre-
linité italienne de l'axe Rome-Ber-
{lin de diriger une offensive de paix
‘contre les nations de l'ouest dans
le but de faire cesser la guerre lc
plus tôt possible.
Le ministre atalien des Affilres-

Etrangères, le comte Ciano. revint
"de Berlin en toute hâte. en rappor-
tant ce que les diplomates croient
être une demande de Hitler que
VMalie fasse des propositions de

paix. maintenant que la  conquêts,
dé ja- Pologne est acheveec.
© On croit également probable que
le comte Ciano a appris à Berlin

‘ce que Hitler attendrait de l’Itulie
au cas ou les puissances alliées re-
jetteraient les ouverture de paix
comme on sy uttend généralement.
Le déir de l'Italie de ne pas se

meler au conflit n'en est pas moins
apparent. Dans les milieux bien in-
formés, on s'attend à ce que l'Italie

maintienne aussi longtemps que
possible sou état neutre.

erie meet

Suite à la 9ème nage

L'AIDE DES

COMPTABLES

MONTREAL,

 

 

le 3-—Le président
de l'Association des comptables
Heenciés du Canada, M. Kenneth-
J, Dalghish, à annoncé aujourd'hui
qu'en prévision d'un besoin natio-
nal urgent, les comptables ont ase
~uré lé gouvernement fédéral, en
juin dernier. qu'ils aideraient par
tons les moyens possibles dans tou-
tes les spheres ou leur vervices se-
raient le plus utile,

Des questionnaires ont été ens
voyvés aux membres de l'associa-
tion, demandant des détails qui

pourraient servir au gouvernement
si on a besoin de comptables, En-
viron 800 de ees questionnaires ont
été remplis ct envoyés an mini -
tére de- Finances, à Ottawa,

+ —— -

Les navires capturés
‘étaient pas suédois

Les Allemands ont saisi six navires finnois, deux
estoniens et un norvégien. La première nouvelle
voulait qu'il se fût agi de vaisseaux suédois.

PRECAUTIONS EXTRAORDINAIRES

Presse associéei
le 3. — La

Suède s'efforce désespérément de
continuer son commerce mariti-

me et de maintenir en meme
temps se neutralité précaire.
Comme les navigateurs nazisles
affermissent leur emprise sur la
Baltique, les autorités suédoises
étudient les systèmes d'escorte de
la dernière guerre. C'est alors
que la Suède escorta ses bateaux

en Norvège.
On étudie la possibilité de

transport par chemins de fe

jusqu'à Gothenbarg. sur le Cat-
tegat, détroit de la mer du Nord.
afin d'éviter entièrement (ps rou-
tes maritimes de la Ballique.

L'amirauté # ordonné a tous
les vaisseaux suédois de ne pas
s’aventurer en pleine mer mais

de suivre la côte. On croit que
les vaisseaux partant de js mer
@u Nord seront accompagnés de
conçoyeurs au large de la côte

de ia Norvège.
Ces ordres ont été donnes « :a sui-

te de la nouvelie d'hier.

vires suédois et en eût arret: un
neuvierne dans les eaux suedolses.
L'Amirauté annonce qu'aucur Ce

nuit navires en quextion n'était sué-
dois mais,que cing étaient finlandat.

| estoniens et un povégien. Quatre

vJuant,

que l'Allemagne eût sais) nuit nae U

 transçortaient du bois en Gronde-
Bretagne. L'amirauté dit qui rae
vire suédois et nn sixième navire fin-
landais ont été arrêtés mous elle
ignore ce qu'il en est advenu.

ACTIVITE ALLEMANDE
Le~ valkseaux de guerre allemand:

on: été particulièrement actifs de-
| puls dimanche. entre les Îles sé
doises d'Oela et. de Gotland route
suivie par plusieurs navires (rans-

portant du bois de construction ct
{du bois de pulpe de l'est de la Suède
jen Angleterre

© On a repporté hier que des aviuris
! auedoix avalent fait feu, en guns
{ d'avertissement. sur Un valssean de
{vucvrre allemand, qui arr” 2 un hoe
| reat1 suédois dAns les caux suédois.

La limitation de la navigation cc
raft un ride coup porte 4 la Sur-

de. La valeur de ses exportations cn
1938 est estimée a environ 8420 -

| 770.000. Les produits du bois ont
été ie: plus considérables e' la plis
grande partie des exportation: s'ert

{alte en Grande-Bretaune

Des espions auraient aasy eovaiu
le Suède, et ce pays Impostait d'au
t:er taxes à la suite d'une atmarde
“de 81.200.000 faite par le guiivVernce

ment pour son fonds de défense,
Des agents de police spéciaux

pourrinvent ins exploit et cherchent
a Intercepter les renseigréitita sur
les mouvements des valaseaux.
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Les programmes et les renseignements radiophoniques
qua nous publions nous sont transmis par les postes et les
compagnies de redio 8'll arrive qu'un programme ne soit
pas lrradié à l'heure mentionnée ou qu’un renseignement
soit inexact, le Droit n’en peut être tenu responsable.

=>          
   
 

| 11 heures
- CE x pos x CBF—Radio-journal.
- dh CBO—iulurmationa.

{ CKAC- intormations sportives, — 11.10
panoiogus.

ÇA ET LA | HORAIRE i WJZ—Nouvelles. — 11.05—Orchestrs de! anse.
- vi WEAF — Orchestre,

JEAN CLEMENT Nous devons forcément ~ompter CKAC—Orchesise
Jean Clément a son récital de

chant aux postes du secteur fran-

çais de Radio-Canada, le mardi 3,
à 7 h. 30 du soir, chantera Je vous
ai souris, de Giovanni d'Anzi, Coin
de pêche, de Rhégent et Larrieu,

et Les deux coeurs, de Fontenailles.

BRUNEAU PARLERA DE LA
GRAMMAIRE

Dans sa prochaine causerie a
Radio-Canada

M.

 

L'éminent philologue et grammai-
rien, M. Charles Bruneau, de la
Sorbonne de Paris,

octobre, 4 7 h. 45 du soir. Dans sa
première causerie, M. Bruneau a dit
ce qu'il pense de notre “parlure”
qui est du français et du meilleur
français avec des particularités
linguistiques pleines de pittoresque;
mardi prochain, il parlera de la
grammaire, de la façon agréable de
l'étudier. Ces causeries du mardi
soir, à Radio-Canada, s'adressent
non seulement aux éducateurs, aux
étudiants, aux gens de lettres mais
a tous ceux qui ont le souci de
mieux parler, de mieux écrire. On
a fixé l'heure de ces causeries as-
sez tôt le soir, c'est-à-dire à 7 h. 45,
afin de permettre aux élèves des
collèges et des pensionnats de les
suivre.

Pour l'écoute, CBF, Montréal,
CBV, Québec, CBJ, Chicoutim: et
les postes affillés à Radio-Canada.

LE THEATRE A RADIO-CANADA
La Bataille, de Claude Farrère,

adaptation radiophonique de
M, Henry Deyglun, — Emis-

sion d’une durée d’une
heure.
 

“Le théâtre va renaître. Théâtre
“moderne, expurgé, moral, dynami-
“que — théâtre de famille, théâtre
“que l’on peut écouter sans crainte
“en compagnie des petits — théâtre
“à la portée des grandes masses, et
“qui satisfera les classes intellectuel-
“les.”

Voilà en quels termes on présen-
tera mardi soir prochain, 3 octo-
bre, à huit heures du soir, à l'au-
ditoire du réseau français de Radio-
Canada la première d'une série
d’adaptations radiophoniques d'Hen-
ry Deyglun.

Au cours de la saison, Henry
Deyglun présentera des oeuvres,
parmi les plus connues, du réper-
toire français, certaines pièces ca-
nadiennes et quelques romans à
succès, adaptés au micro. Ces
émissions théâtrales seront d'une
durée d'une heure.
On a mis à l'affiche pour mardi,

La Bataille, roman de Claude Far-
rère. Le choix et l'adaptation mu-
sicale ont été confiés à Guy Mauf-
fette, la trame sonore & Albert
Daemen et la régie à Antoine Go-
deau. Quant aux interprètes, ils
ont été l'objet d'un choix particu-
lier, comme on peut en juger par
ia distribution:

Mitsouko ........ .... Mimi Desté
Mrs. Hockley .. Antoinette Giroux
Miss Vane ....…. Marthe Thierry
Vorisaka .......... Jacques Auger
Felze |. .......... Gaston Dauriac
Sir Herbert Fergan

Paul Gury Legouriadec

RARE Albert Duquesne
Honto .... Guy Mauffette
La réalisation, dirigée par Henry

Deyglun, a été préparée avec le
plus grand soin et promet aux ra-
diophiles un spectacle de grande
classe.

 

LE TRIO DE MONTREAL
Le Trio de Montréal exécutera

pour l'auditoire de Radio-Canada,
le mardi, 3. à dix heures du soir,
Trio (Dumky) Opus 90, de Dvorak.

Les mouvements de cette oeuvre
sont: Lento Maestoso, Andante.
Andante Moderato, Allegro et Len-
to Maestoso.

Le Trio de Montréal se compose
de MM. Alexandre Brott. violoniste,
Jean Belland, violoncelliste, et Ed-
mond Trudel, piahiste.

—————————————

 

 

Les prix d’été sont
actuellement en vigueur

PLUS ECONOMIQUE

q95 Rt CHa,&,

pan   

reviendra au ;

micro de Radio-Canada le mardi, 3 :

  
om cos

THE OTTAWA GAS CO.

 

sur les directeurs de postes pour les
programmes-horaies des émissions
.radiophoniques. I! arrive quelquefois
‘et même trop souvent que ces ren-
seignements ne nous parviennent
pas . temps. Nous conservons alors
les horaires de la semcine précéden-
te, parce que la plupart des émis-
sions sont constantes. Nous profi-
itons de l’occasion pour rappeler a
nos lecteurs que souvent les pustes
changent l'heure de certaines émts-
sions et même leur en substitdent  
nous permettre de faire les correc-
tions qui s'imposent. Ï
Les programmes soulignés et pre-

;cédés d’un astérisque constituent un
choix parmt les meilleures émissions
de la soirée. |

Mardi sor

6 heures
CBF--Les plus beaux disques.
CKAC—Informations. 8.05—Pianolo-

gue.
CKCO—Informations.
CBO—Violin Reveries.
WJZ—Informations.
CKAC—Au til de l'heure.
WEAF—Danse.

6 heures 15
CKAC—Ovila Iegare.
CBO—Rhythm and Romance.
WABC— Michael Loring, chant.
WEAF—Histoires d'enfants.

6 heures 30
CBF -Radilo journai
CKAKC—Jamals de ls vie.
CKCO- -Howie Wing.
LBO—Nouvelles
WABC—H.-V.

news.
WJZ-—Orc Ïestre.

; WBAF—Quatuor

6 heures 45
CBF—Le club snortif.
CKCO--Keart anrobs of the Hills,
CKAC—Nouvelles de chez nous,
CKAC—"Amos n Andy’
CBO—Sealon silhouettes,
WABC—Europesn News.
WEAF—Rcvue du: sports.

7 heures
CKAC—Amus'n Anuy
«CBF —La pension Velde:
CBO—Orchestre de Romanellt.
CKCO—Dominilur on parade.
W.Jé “Easv Aces
WEAF—Pleaasure time avec F Waring.
WABC—Amos'n Andy

7 heures 15
CBF—Cconuetel niustcal.
CBO—Light up and ilsten
CKAC—Light up and listen club.
WEAF--desse C'awford.
WJE- Mi Keen
WABC—Jimmie F!ddie.

|! CKCO—Orchestre de Romanelli,

7 heures 30
CBF—Jean Clément. |
WABC-—~Helen Menken in ‘second hus-

band”.
CBO—Jean Clément,
CF CO-TTiO.
CKAC—Nazaire et Barnabé.
WEAF—Orcherrie et chant
WJZ. -Variété

7 heures 45
WJZ—Discussion des prbolèmes politl-

ques.
: CRO—-My home town.
CKAC—Orchestre.
CKCO—Orgue.
CKAC—“Littérature anglo-saxonne"

M. Pierre Daviault
CBP—La science pour tous.

8 heures
CBF--Le théâtre N -G Valiquette,

; CBO—Big town.
: WEAF -—Johtny presents
! WABC—Radio-théâtre
CKAC—Edward-G. Robinson Théâtre,
WJIZ—The Inside &-ory
CKCO--Aventures A Hawall

8 heures 30
" WEAP—-Pot of Gold
; CKAC—T'uesdav nignt nerty
“ CBF—Concertos de Mozart.
CKCO—Frem the Dreamland

; wall
PAVIZ, Information lease
| CBO—Variétés.
; WABC—Orchestre

8 heures 45
CBF-—Commentaires de M Gérald Barry.

i de Londres
| CKCO—F. Tassé, vinloncelliste,

i 9 heures
; CBO—Agostini,
WJZ-—-Melody and madness
CBF—Rendez-vous avec Agnstint,
WEAF “Batatlls ¢ = exes

| CKAC—En fumant dans le vivoir.
LCKCU- Town certe.
“ WABC—We the people.

9 heures 15
| WABC—Organ Classtes
! CKCO—D, Hamilton. soprano.

9 heures 30|
| WABC—Orchestre de Bob Crosby
| CKAC--La ram-nce de M-Jos
CBF—A choisir

| CBO—Orchestre de Btliv Mills.
! CRAC—Les amours ne Ti Jns
! WEAF—Orchestre,
WJZ—Trie Story Time
CKCO—Treasure Trail

Kaltenborn edits the

par 
of Hn-

| CBP--Chronique sportive.
: CBF—Orchestre de danse,

: CBPF—Orch de danse
CBO—Orchestre de danse

d'autres, sans nous en aviser ou en cxac-_ortLBeures45
nous avertissant trop tard pour, ‘Minuit

| CKAC—Orchestre de danse

CKAC--Orch. de danse.

! WJZ—Orchestre.

10.60—The man [ married.
10.15—Woman's World.
10.45—Variétés musicales.
11.15—0n Parade,
11,30—Big Sister.
11.45—Intermède musical.
12.00—The Balladeer,

3.30—Pepper Young's family,

10.00—Charlle Kunz au plano.
10.15—A choisir.
IV3U--L'Heure récréative.
10.45—Grande Soeur.
11.00—Radio-Cinéma-Rervue
11.15—Treasure Chest Time,

11.45—Orchestre.
12.00—Allons, c'est parisien!
12.30—Province en progrés.

... Vite! Quelques :
outtes de Vicks Ve x
a-tro-nol dans le p77

nez. Aidez à empé-
cherbien des rhumes
de se déclarer.

Vicks
VA-TRO-NOL

i

   

WABC—Informations

11 heures 13

WABC-—Orchestre.
WJZ—Orchestre.
CKCO-—-Informations.
CKAC—Shep Fields et orcheaite.

11 heures 30

CKAC—Orchestre de danse,
V EAK--Orch de dune.
WJZ—Orch. de danse
WABC—Orch de danse

WABC—Orch de danse.
WEAP—uUrch de danse.
WJZ—~Orchestre

Minuit 30
WABC--Orch de dalse.

WEAP—Orch. de danse

Mercredi matin
CBO—OTTAWA—830

7.45-—Morning melodies.
8.00—Informations.
8.15—Emission protestante.
8.30—Rise and Shine.
9.05—The breakfast club

12.15—Radio-journal.
12.45—Eband Zeb.
1.00—SInging Sam.
1.15—Prix du marché,
1.30—The road of life,
1 45—Chant.
2.00—Musique populaire.
2.15—Dr. Susan
2.30—Manhattan melodles.
3.00-—Mary Marlin
3.15—Ma Perkins. — T -éfitre,

3.45—Gulding light.
4.06—Club mattnee
4.30—Vic and Sade.
4.45—Causerie.
5.00—Interméde musical.
5.15—Commentateur.
5.30—Piano
5.45—Air Adventures.

CKAC—MONTREAL—730
700—Mélodies rythmées.
7.15—Informations.
7.20—Sommaire.
7.30—Pot-pourri matinal.
8.00-—Revue de la chanson française
830—Déjeuner muslcal.
8,45—Voisinons.
9.30—Informations.
9.45—La famille Gauthier.

11.230Big Sister

1.0U—Cours de is Bourse
1.15--Nouvelles.
1.30—Le monde féminin
145—Symphonette.
2.00—A choisir.
2.15—Dr Susan.
236—Concert
2.45--La femme à la page
3.00—Fanfare de la marine américaine
3.30—Swing serenade
4.00—~Ensemble 4 cordes.
4.30—Les évéuements sociaux
445—CKACce soir.
50—L'heure du thé
5.15—Chanson française.
530-—Rue principale.
5. 45—Madeleine «rt bHrerra

CBF—MONTREAL—910
8.00—Rad!o-journal.
8. 15—Chansonnettes,
8.30—Concert vocal.
8.45—Le quart d'heure de...
9 00—Intermede musical. — v.05—Chant
9.15—O0rchestre et chant
930—Chansons que vous aimez.
10.00— Vie de familie
10.15-—""Courrier-confidences'’.
10.30—-"Qiv. €F nouvelles
10.45—A cholsir.
11 00—Musiaue symphonique.
+12 00-—Révell rural.
12 15—K!doodlers.
12 30—Radio- Journal
1245—Trlo de Toronto.
100—Chant
1.15—Chansonnettes.
1 30—Relals du Yankee Stadium.
3.15—A choisir
3.45—Mlle au Piano,
4.00—Fémina.
4.45—Nouvelles de la BBC
515 Version française
5.30—-Orchestre,
5.45—Cotes de bourse.

CKCO—OTTAWA—1010
800 -Breakfast Ciub et nouvelles.
8 00—Fanfare.
9 30—Stars of the week.
#40—Treasure Chest Time.
9 45-~Tod. Russell,
9.50—Voice of Memory,
10.00-—Mornine Chane’
10 15—A choisir,
10.30—Balla. familiédres
104” Valses
11,00—Musique.
11.15—Varlétés
11 30—Morning Medlev
12.00—Balladier (C.B.C)),
12.15—Tnformations. 10 heures

| CKAC—Orchestre de danse.
CKCO-——René Dubois.
CBO—Classic time,
CBF—Musique de chambre.
WABC—Time to shine.
WJZ—If T had the chance.
WEAF—Distrivt Attorney

| 10 heures 30
CKAC—A choisir
CEÉO—Causerie
CBF—La science pour tous
CKCO-——Informations,
WEAF—Uncle Wailters uog'
WJZ—Orchestre

12.30— A choisir
12.45—Trio Joyce.

| 100—The happy gang.
{ 1 30—~Musical! travels

1.45— Amérigie latine.
200—Heure symphonique
3.00--Fanfare.
3.15—Chant. :
3 30—Chronique féminine, \
345—Danse d'autrefois.
4 00—Harmonies hawaïennes.
4 15—Chant.
4.30— Afternoon is “n
5—Musione populaire.
530—Easy Aces,
5.45—Elgin hirthdav club WABC—Kaltenborn parle d'Eusupe

10 heures 45
CBF-—Les planistes Snyder
CBO—Piano

: CKAC—Orchestre.
!CKCO-—Orchestre de danse.
WABC—A cholsit.

et Hoss. '

CKCH—HULL—I210
7,42—Ouverture.
7,45—Prière du matin.
8 00—Nouvelles Radlo-Canada.
815—Nouvelles anglaises locales.
830"Ciuse Harmony". NBC.
845—Chansonnettes françaises CBC
9.00— Nouvelles françaises CBC.

 

 

 

PAUL
inaugurera sa campagne  
CBV
(QUEBEC)

CJBR
(RIMOUSKI)

  

   

    
  

SOYEZ AUX ECOUTES

Mercredi Soir a 8 Heures

4 octobre, par un discours d’une heure, irradié par le

Poste CBF (Montréal)
et sur le réseau national français de

Radio-Canada

GOUIN
CHEF DE L'ACTION LIBERALE NATIONALE

électorale, mercredi soir, le

CBJ
(CHICOUTIMI)

CHNC
(NEW CARLISLE)

 
;i
i

  
Eecouiez parier un
Homme libre
indépendant et

honnête.

 

i
WEAF—Informations

{ CKCH—Aylmer Aquatic Ciub.

 

Publié par

LAURA !. BALDT, A.M.

Plusieurs années dwrant, professeus
adjoint des Arts domestiques, Cot-
lège des Insiltateurs Université
Columbia. New-York. N.-Y.
Les demoiselles de bureau et les

collégiennes aiment avoir un costu-
me pour porter en automne. En
voici un d'une facile réalisation et
des plus chics pour le bureau ou le
collège. Une jaquette plaid de taille
amincissante sur une jupe de tweed
de couleur unie. Pour varier, faites
une jupe plaid. Le patron est pour
les deux conceptions, collet tailleur
à crans qui donne au costume son
apparence professionnelle, ou l'en-
colure ronde juvénile. Portez ce cos-
tume plusieurs mois durant avec
une blouse de soie ou des chandails
opposition; puis, plus tard sous vo-
tre manteau sport pour plus de con-
fort et d'élégance,
Le style No 2523 se présente dans

les tailles 12, 14, 16, 36, 38 et 40.
La taille 16 exige 1 1-2 verge d'un
tissu de 54 pouces pour la jaquette
et 1 1-2 verge d'un tissu de 54 pou-
ces pour la jupe.

Le livret de modes ne coûte que
15 sous Le Hvrit et le patron ea-
semble 35 sous.

Envoyez 20 sous en timbres ou
argent (argent de préférence) pour
le patron. Ecrivez Usiblement votre
adresse et le numéro du style. El'ou-
bliez pas de mentionner la taille
que vous déstrez.

Adressez vos commandes au Ber-
vice des Modes, -lourna! “Te Droit”
Nous avons maintenant je nouveas
catalogue du printemps et de t'étA
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905—"Happy Jack Turner”. NBC.
9.15—‘Band Goes To Town", NBC.
9.30—Nouvelles du Droit.
9.45—Chansonnettes françaises.
10.00—Panneau-réclame CKCH.
11.00—Nos célébrités.
11,30—Variétéæ (trans).
12.00—Disques.
12.15—Nouvelles anglaises locales,
12.30—Programme Bee Hive,
12,45—Nouvelles du Droit.
1.00—George Friffin, NBC.
1.115—Chansonnettes françaises.
1.30—L'Heure Coquetel.
1.45—"The Charioteers’, NBC.
2.00—Le réveil rural, CBC,
215—Varlétés françaises.
300—‘The Smartiles”*, NBC.
3.15—"‘Favorite Waltzes",
3.45—Disques.
4.00—L'heure de la danse.
4.15—Music Graphs,
4.45—Thé pour deux
5.15—Chansons par Simone.
5.30—L'heure du crépuscule.

 

Mercredi soir

6 heures
CKCO—Informations.
CBO—Orchestre de danse.
CKAC—Au fil de l'heure. — Orgue.
CBF—Les plus beaux disques,

6 heures 15

WABC—"Uncle Jonathan".
CHO- Information:

CKAC—Eton Boys (C.B.S >.

6 heures 30

WEAF—Cercle philatéliste.
CKCO--Howie Wing.
CBO—Radlo-journal.
CBF—Radto-journa:
WABC—M. Kaltenborn.
CKAC—Jamais de la vic

6 heures 45
CKCH—Cavendish Café.
WABC—European news,
WJ£--Loweli  leumas commentateur

d'actuaiités
CKAC—Nouvelles de chez nous.
CKCO—Sweet music.
CBF—Orchestre de Josef Honti.
CBO—Salon Silhouettes

7 heures
WEAF—Orchestre de Fred Waring.
CKCKO—Dancing Strings (CBC),
CBO—" Drums’ sketch.
CK... —Amoue'n Andy.
CBF—Pension Veider.
WABC—Amos'n Andy.
W.JZ—8ketch
CKCH—Intermêde musical.

7 heures 15
CBF—Orchestre de cordes.
CKAC—Light up and listen ciub.
WEAF—Cameos of melodtes
WIJZ—Drame.
WAB—Lum and Abner.
CKCH—Dinner Music.

7 heures 30
CEAC—Nazaire et Barnabe.
CBF—Albert Viau, baryton,
CBO—Albert Viau, baryton.
CKCO—Orgue.
WABC—Barns and Allen.
WJZ-—Musilque de Norman Ciousler
CKCH—En avant. Canada

Sport-éclair

7 heures 45
*CBF—Radio-théâtre. — Un homme et

son péché.
CKCO—Yellow pages.
CKAC—Le don Juan de la chanson.
CBO—Mrs Paddle River Jones.
WEAF—Orchestre.
CKCH—Un homme et son péché.

8 heures
CKCH—Ransom Sharman Presents.
CBO-—Cha:it tt orchestre,
CKAC—Arsène Lupin.
CBF—Chanson de route.
CKCKO—Novelly program.
WEAF—One man's family
WJZ—Ransom Sherman presents.
WABC—Honolulu Bound

8 heures 15
CKCO—Trio CKCO.
CKCH--Orchestre.

8 heures 30
CKCH—Concert
WEAF—Tommy Dorsey
CBO—Old country mall.
CKAC—La course au trésor.
CBF—Orchestre de Jack Teagarden
WABC— Fau!i Wb.-

WIZ—Hobby trhby

8 heures 45
CKCKO— Piano

9 heures
CKCO—Town ecrier.
CKAC—Le rain de plaisir,
«4ABC—Théâtre.
CKCH—Les chants du monde,
CBO—Victor Brault
CBF-—Sérénades

9 heures 15
CKCO—-Paul Joubarne. bariton.

9 heures 30
CKAC—Ceux qu'on aime.
CKCH—Percy-Falth's music.
CKCO—Paul Joubarne.
CBF—The Cosmopol!tans.
*CBO—Otchestre de Percy Faith.
WEAF-—Célébrités
WABC—Orchestre Columbla.
WJZ—Orchestre de concert

9 heures 45
CKCO—Modern Cholr
CKCH--Orgue.

  

  
(on Co)

Constipé? Supprimez
la cause!

 

La cause de votre constipation
est probablement facile à trouver
8l, comme trop de gens, vous
mangez — pain, viande, pommes
de terre. Peut-être votre alimen-
tation ne frrmne pas assez de ‘‘vo- t
iume.”” Et “volume” ne signifie |
pas abondance de nourriture mais
2 genre de nourriture incomplè-
tement assimilée qui laisse dans
l'intestin une ‘’masse’”’ spongieu-
se favorable à l'évacuation

Si tel est votre cas, la solution |
est unr céréale croustillante à |
déjeuner — All-Bran de Kellogg.
All-Bran aide A former la ‘’vo-
lurbe' nécessaire et contient des
vitamines B,, le tonique intesti-
nal naturel

Mangez du Al-Bran chaque

|

!
Jour, buves beaucoup d'eau, et '
voyez la vie en rose. abriqué en
Carada par Kellogg. Chez tous
123 épiciers  

Coxe a

x
: Questions d’étiquette

10 heures
CKCA—A choisir.
CBO—Orchesre Spitoiny.
CKCO—Orchestre de danse.
«“WEAF—Collège musical.
CBF—By he sea,
WABC—Orchestre Columbia,
WIZ—Symphonie

10 heures 30
CKCO—Informations
CRAC—Radio-actualités.
(KCH- Orchestre
CBF—Les questions actuelles,
CBO—Nuture of outdoors.
WABC—American Viewpoints.

10 heures 45
CBF—Jeanne Desjardins.
CKAC—Orchestre.

11 heures
CBO—-Informations.
WEAF—A choisir.
WABC—Informations
CKAC—Iniormations sportives, — 11.18.

Planologue.
CBF—Informations.
CKCO—Musique populaire.
CKCH—Informations.

11 heures 15
CBF—Chronique sportive.
CKAC—Orchestre de danse.
WABC—Orchestre de danse.
CBO—2uth Markus, mezzo-soprano,
WABC—Orchestre
CKCO—Informations.

11 heures 30
WJZ—Orchestre
CBF—Orchestre de danse.
LRAC— Urcnestre

WEAF-—-Orchestre de danse.
CBO--Concert.
WJZ—Orchestre de du: se.

Minuit
WABC—Orchestre de zanse.
WEAF—Orchestre de danse.
CRAC—Harry Yames et son orchestre.

Minuit 30
CKCH—Orches:re de danse.
WEAF-—Orchestre.
WABC—Orchestre de danse.
W.1Z—Orchestre de danse.
CKAC—Orchestre.

 

 

 

LE BON GOUT
i

par Francine MARKEL,
 

 

QUESTION.—J'ai une amie qui
vient asscz souvent passer quelques
jours chez moi. Je aime bien, mais
elle a un défaut terrible. Elle rap-
porte inconsidérément tous les can-
cans de l'entourage et cela sans se
gêner, en présence de la bonne. Or
ma bonne % raconté certaines cho-
ses aux personnes intéressées et
mon mari et moi, nous trouvons
dans le pétrin. Que fairer —
MANON LESCAUT.
REPONSE—Cela se dit de soi,

il me semble. Ne recevez plus chez
vous cette personne à la langue vi-
luine, qui se permet de raconter ses
cancans en face des domestiques.
Toute personne bien éduquée sait
garder le silence durant le service
de la bonne. Il y a des serviteurs
discrets qui ne répéteront pas ce
qui se passe sous le toit de lcurs
maîtres mais la prudence est enco-

re In meilleure garantie. Et st
vous pouvez vous défendre, faites-
le, ne vous laissez pas accuser in-
justement dc paroles que vous n'a-

vez pas dites.

MONTCERF, Qué
(De notre correspondant )
MONTCERF (Qué). — Etalent

de passage parmi nous, dimanche
dernier, M. Edouard Leonard,
prêtre du diocèse de Mont-Laurier.
Aux instructions du prône, 11 dé-
montra l'importance de la science
agricole, faisant un vibrant appel à
nos jeunes de s'inscrire aux cours
d'agriculture du Séminaire de
Mont-Laurier.
Immédiatement après la grand'-

messe, dimanche. nous nous ren-
dions au cimetière paroissiale,
prier pour nos défunts. M. Edou-
ard Léonard, ptre de Mont-Laurier
prononça le sermen de circonstan-
ce.
Bon nombre de nos hommes et

Jeunes gens sont montés dans jes
chantiers pour la coupe du bois.

Mile R. Larocque, de Kiamika,
passe quelque temps au presbytère.
Une prime de vingt dollars a été

décerné a4 Mlle M. Leduc, inst. par
l'entremise de M C. Gagnon, ins-
pecteur du district, pour succès ‘
dans l'enseignement.
Un pénible accident est survenie

à M. Jean-Baptiste Martel. de Lyt-
ton. I était à nettoyer son fusil,
lorsqu'une cartouche placé dans le
canon partit et frappe M. Martel
à la main droite Jui déchiquetant
deux doigts. Transporte chez un
médecin. à Maniwaki, ont dat bay
smputer les deux doigts.
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Carnet du
cinema

MARDI LE s octosne 1939

AU CARTIER |
DES QUATRE FILMS EN MON-
TRE, LA SEMAINE PROCHAI-|
NES, NOUS CITONS TOUT PAR- |
TICULIEREMENT LE TRES;
BEAU FILM “STANLEY ET LI-

La compagnie ‘20th-Century-Fox
invitait, mardi dernier, au His Ma-

jesty's, un groupe de membres du

première privée du grand film
“Stanley et Livingstone” qui sera
présenté à Montréal sous peu.
“Cette représentation a pour but;
d'obtenir vos commentaires sur ce |
que les studios croient être une mi-
tlative sincère et même désintéres-
sée pour utiliser le cinéma dans un
but moralisateur”, nous dit un bo-
nimentateur, au début de la projec-!
tion. (Le Canada”)
Comme il nous arrive assez peu;

souvent d’être ainsi placé dans Je |
rôle d’un directeur de conscience, !
nous résolûmes de n'accorder notre ;

tur’) que s’il était bien mérité.

 

Aprés avoir assisté à “Stanley et
Livingstone”, nous avons decide,|

ahem! ahem! de le donner sans.

conditions.

Le film est basé sur l'un des plus!
grands tours de force journalistiques:
du siècle dernier. En 1871, James
Gordon Bennett — le Hearst de soni
temps — donna l'ordre à son meil-
leur reporter, Henry Morton Stan-
ley, de retrouver le Dr David Living-

stone, perdu au coeur de l'Afrique |
équatoriale et don. on était sans
nouvelles depuis deux ans. Au mois |
de juillet 1872, Stanley retrouvait i
Livingstone et ses premiéres paroles
en le rencontrant: “Dr Livingstone,

I præume...” passaient parmi les!
mots fameux de l'histoire.
Avec ce récit, 20th-Century aurait |!pu faire un simple film d'aventure!

dans un décor africain. Au lieu de.cela, on a fait plus. Darryl Zanuck, |
un grand innovateur, a ajouté à un
superbe récit d'exploration et de
scène africaines authentiques, fil-.
mées sous la direction de Mme Mar-
tin Johnson, un souffle missionnaire |
non moins authentique. On pour-
rait même dire que “Stanley et Li-
vingstone” est un “film missionnal-
re” avec tous les avantages qu’une
“million dollars production” possède
sur le film missionnaire ordinaire
dont les moyens de réalisation ne
sont souvent pas à la hauteur des
bonnes intentions.

Spencer Tracy joue le rôle de
Stanley et sir Cedric Harwicke, ce-
lui du Dr Livingstone. Ce dernier
incarne superbement le missionnaire
désintéressé qu'était Livingstone. Les
scènes où il explique à Stanley, venu
pour le ‘sauver’, pourquoi il veut
rester en Afrique, où il soigne et tait
chanter des hymnes à ses chers né-
gres; où il montre au reporter scep-
tique son grand rêve d’évangélisa-
tion, d'abolition de la traite des

{noirs et d'ouverture de ce continent
à la civilisation: toutes ces sceénes
sont de véritables petits sermons.
Elles nous font sentir pourquoi des
hommes quitent leur patrie pour af-
fronter les dangers de l'inconnu et;

porter la parole du Christ aux po-
pulations païennes.
Ce souffle évangélisateur gagne

i Stanley et, à son tour lorsqu'un con-
grès de géographes anglais attaque
' a découverte de Livingstone, i} pro-
,nonce un discours cinglant de sin-
: Cérité et d'indignation, en faveur de
l'oeuvre gigantesque & missionnaire
Anglais. La façon dont Tracy donne
cette allocution pourrait bien lui ga-
ner, pour la troisième fois, la sta-
tuette décernée au meilleur acteur
de l’année.
La dernière scène nous montre

Stanley, conduisant u autre safari
dans la jungle, pendant que lon
chante les accords entrainants del
l'hymne “Onward Christian Sol-!
diers”. Il est historique que Stanley
continua a explorer l'Afrique après
sa première expédition. Son but
étaient-il celui d’évangeliser? Nous
{'ignoron. mais il est tout probable
gue Stanley aurait continué l'oeuvre
de Livingstone s’il avait vu “Staniey
et Livingstone”.

 
P. R.

SHERLOCK HOLMES
Il est des héros qui ne vieillissent

jamais et qu'on ne se lasse jamais|
de revoir, que ce soit à la scène ou à

l'écran. Sherlock Holmes, ladmi-
rable policier créé par sir Arthur
Conan Doyle, est de ceux-là.
Aussi le film intitulé ‘The Ad-

ventures of Sherlock Holmes”, qui

passe cette semaine à l'écran du
Cartier, ne manque-t-il pas d'atti-

rer un grand nombre de spectateurs.

On sait avec intérêt les péripéties
de chasses de ce grand détective an-
glals qui, à l'instar d- :: gendarme-

rie royale, rejoint tcujours son hom-
me. L'intrigue nous fait voir la

guerre i mort livrée var Sherlock

au plus grand criminel de Londres,
le professeur Moriarty, un bandit-

gentleman, qui trouve une mort hor-

rible en tombant de la Tour de Lon-

dres où il a tenté de renouveler les

exploits du colonel Blood et de voler

les joyaux de la Couronne.

Sherlock Holmes, c'est le suave

Basil Rathbone. Anglais cent pour

cent, cet acteur joue avec un flegme

tout britannique.

Nigei Bruce, qui lui non plus ne

s'émeut jamais, campe un parfait

docteur Watson. George Zucco in-

carne avec beaucoup de sincérité Ie |

professeur Moriarty. |
La charmante Ida Lupino remplit

le rôle d'une jeune fille qui recher-

che ie meurtrier de son frère.

 

 

STOP, LOOK AND LOVE

Le second film au programme est

~Stop, Look and Love', qui met en

vedette Jean Rogers. C'est une dé-

sopilante comédie qui fait voir les

inconvénients qui surviennent lors-

qu'on est trop porté à oublier la vé-

rité de cette maxime: ‘Trop parier

vu noter aussi un documentaire

merveilleux sur les banquises dans

l'Arctique.

CAPITOL  AU

TRE WOMEN| . des

‘Amérique a applaudi. duran :

le scène, cette pièce de!

Mrs. Claire Boothe. La France, à

son tour. l'a connue. grâce à une

savante adaptation de M. Jacques

Deval. Enfin, elle vient d'être trans-
à l'écran par les soins de ls

Metrp-Goldwyn-Mayer et c'est Géor-

ge Cukor qui la met en scène avec |

Cet art remarquable qui est le sien.
On sait que ce film, tout de même ‘
que la pièce de théâtre, ne comprend ‘

VINGSTONE". J

clergé et de journalistes 4 une avant. |

; non seulement aux femmes,

| cette ville. Plusieurs fonctionnaires

EXCUR

 

SION

MONTREAL
$3.00 7

Aller et Retour

Quittant Ottawa a 8.20

LE

OCTOBRE
Sous les auspices du Ciub Montagnard

h. du matin seulement
Retour par tous les trains jusqu'au 10 octobre,

CANADIAN

 

nins. Plus de cingante artistes y
participent. Il faut au moins nom-
mer les vedettes qui sont au sommet
de cette éclatante distribution: Nor-
ma Shearer, Joan Crawford, Rosa-
lind Russell, etc. “The Women";
constitue évidemment un film de lai
production 1939-1940 dont on est
certain qu'il connaîtra un succès a

la mesure de sa beauté.
En voici un résumé: !

THE WOMEN |

NATIONAL

Carnet

Mondain
Rideau-Hall,

Ottawa,
Lady Tweedsmuir. accompagnée

de Madame George Pape et de !'ho-
L'histoire de deux femmes se dis-! norable Alastair Buchan, partait hier

cette pièce cinématographique, “The,
Women”. Epouse et maman aiman- |
te, Norma Shearer est heureuse en-:
tre les deux êtres qui lui sont le]
plus chers. Des polins lui révelent!
un passé qu'elle aurait du toujours;
ignorer. Elle demande un divorce
et l'obtient. Mais jusqu'à la fin,
elle espère que son mari reviendra.
Après bien des démarches, des pour-
parlers, il revient en effet. Et le
jeune ménage reprend sa vie neu-|
reuse.
Cette pièce plaira certainement,

mais
aux hommes. L'auditoire aimera!
particulièrement Norma Shearer q':1
a, dans cette vue, le plus beau roe
Non visible pour enfants.
Adultes.

AU ELGIN

DEUX APPRECIATIONS DE;

“THEY SHALL HAVE MUSIC"
AVEC JASCHA HEIFETZ

Il y eu une avant-première en

civils, chefs d’institutions éducatives
et musicales ainsi que des membres
de groupes religieux de cette ville
assistèrent à une avant-première du
grand succès filmé de Samuel Gold-
wyn “They Shall Have Music”, au
Elgin, ce matin, a4 dix heures. Ils
furent enchantés de cette produc-
tion. Ce film présente à Ottawa pour |
la première fois le plus grand vio-
loniste du monde, Jascha Heifetz.
qui a captivé les amateurs de musi-
que sur la scène et à la radio. C'est
une histoire humaine des enfants

pauvres de New-York qui. dans leur
désire de suivre une carrière musi-
cale, doivent surmonter des obsta-
cles presque insurmontables. Walter
Brennan, le gagnan de l'Académie,
l'an dertier, joue le rôle du profes-
seur de musique charitable Joel
McCrea. Adrea Leeds, Gene Rey-

nolds, Terry Kilburn (de Good Bye
Mr. Chips) ainsi que Jascha Heifetz
sont les principaux exécutants. Le
gérant du théâtre Eigin, M. Lloyd
M. Mills, annonce qu'il a fait des
arrangements avec New York pour
montrer le film “They Shall Have
Music”, mardi, pour une durée de
deux semaines,

 

“They Shall Have Music”. met en
vedette le grand violoniste Jascha
Heifetz, dans une comédie bien
composée et portant une leçon très
profitable. C'est l'histoire d'une
école de musique pour des enfants
pauvres qui manifestent des ta-
lents réels pour cet art. Inutile de
dire que l'institution est pauvre et
vivote. Un beau jour. le propriétaire
et le fournisseur d'instruments ré-

clament le terme déjà arriéré de
plusieurs mois et puyement des ins-
truments, sinon ce sera l'évacua-
tion des lieux et la saisie. Un ga-

min organise des concerts en plein
air. C’est dans la rue qu’il rencontre

Heifetz & qui il fait part de la situ-
ation de l'école, de son but, etc.
Heibotz, impressionné, verse à l'oeu-
vre une somme substantielle et fait
parvenir un film illustrant un de
ses récitals.

L'école va clopin-clopant. jusqu’au
moment où l’on fait croire que

l'institution doit donner un concert
avec Heifetz comme artiste invité.:
Les fournisseurs deviennent moins
durs. Cependant ces derniers ap-
prennent fortuitement qu'Heifetz ne
viendra pas, Autres moments dif-
ficiles à passer. Le gavroche sauve-
ra tout, en faisant retrouver au cé-
lèbre violoniste un Stradivarius
évalué à $75,000. Ii tra à l’école de
musique et jouera.

Evidemment, ce grand film mu-
sical vaut la peine d'être vu. Ce sera
l'un des plus beaux spectacles de
l'année.

 

(V.B)
—————

Le Mexique suit  l’exem ple des
’ .
Etats-Unis

!
i

‘Presse associée)
MEXICO, le 3. — Le gouverne-

ment du Mexique a déclaré aujour-
d'hui qu'il “ne reconnaîtrait au-!
cune conquête par la force” et qu'il!
continuerait ses relations diploma-'
tiques avec le gouvernement poln-!

; nais.

————————————————
|

|

 

 

AUJOURD'HUI
Spencer TRACY—Nan:y KFI.LY

Rirhard FREENE

“Stanley and Livingstone”

aussi———

JANE WHITHERS
“Chicken Wagon Family”

 

   

AIR CLIMATISE  

  

 

Dégustez-la aujourd'hui!

CREME GLACEE ROYALE
À LA BANANE

Chez tous les marchands de

l'OTTAWA DAIRY    que des rôles exclusivement férni- |
 

ry ue LER

“imprimatur” (ou notre “projecta-| putant un homme est le thème de! pour Fort-William (Ontario),

 

L'honorable R. C. Matthews, da
Toronto, passe quelques jours au

Château Laurier.
. . ®

L'honorable Dr R. J. Manion et
Madame Manion sont attendus la
semaine prochaine à Ottawa, reve-

nant d'Atlantic-City.
. . .

M. et Mme Marcel Laverdure, ain.

si que Mme S. Kipp, sont de retour
d'un voyage à New-York, où ils
ont visité l'Exposition universelle.

. * *

L'Amicale de l'Ecole Norinale, de

Hull. a envoyé plus de mille invita-
tions à l'occasion de sa réunion qui
sera tenue à l'Ecole, les 7, 8 et 9
octobre prochain.

* * *

Madame Louis de Puyjalon est
partie pour Montréal où elle sera
l’invitée de sa soeur, Mme Emile

Dionne.
—_—

Victoire des ailes

francaises
 

(Par Jacques Villabon)
(P.C. — Havas)

PARIS, 8. -— L'aviation francs
britannique livre chaque jour des

combats aériens au-dessus des po-
sitions ennemies. Il s'agit pour has
deux aviations de chasse de prote-

ger les missions des apparells de

reconnaissance qui vont qudtidiens

nement prendre des photos aérien-

nes des ouvrages fortifiés de In
Ligne Siefried. Naturellement Ia

chasse adverse est au guet et s'ef-

force d'empêcher ces vols de vee
connaissance tris génants pour le

commandement allemand.
D'autant plus qu'à ces recon-

nalssances photographiques vien-

nent s’ajouter les reconnalssances

au-desssus des arrières Join.

tains des troupes allemandes,

Ces vols de reconnaissance vérifiant
et complétant les renscignements

des diverses sources reçus par le
haut-commandement français per-
mirent à celui-c! d'acquérir la cer-
titude qu'une partie des troupes al-

lemandes qui furent engagées en

Pologne furent ramenées d'Allema-

gne centrale sur la ligne du fleuva

Main. Certains corps ne sont éloi-
gnés que de 200 kms de In Ligne
Siefried ce qui dans l'état actuel

des possibilités de transports rou-
tiers et ferroviaires leurs permet-

trait d'arriver sur le font en deux

ou tois jours.

C’st pourquoi la chasse alleman-

de marqua au cours des trols ou
quatre derniers jours une agres-

sivité accrue, Ta tactique aérienne

allemande consiste À laisser l'air Il-
bre sur plusieurs points et atti

quer en force les groupes plus fai-

bles d'avions francais ou anglais. Ce
sont dans ces conditions que se dé-
ronlèrent les deux grandes rencen-

d'unatres qui mirent aux prises

part cing avions anglais et neuf

Messerschmidt et au cours de la
journée du 34 septembre neuf chins-

seurs français protégeant deux 0 1-

ons de reconnaissance photographie
que et quinze appareils allemands,

T.ea Français engagèrent- {mmf-

diatement le combat malgré l'infé-

riorité en nombre et ahattirent cing

appareils allemands. Ie reste de

la crosse escadritle allemande vlira

de bord et s'éloigna. Tea perten fran-

caîses se chiffrèrent à 3 apparcils

détruite, L'équipage de deux parvint

à quitter Je bord et à dercendra

en parachute.
arr

Les annonces vous disent oû

et comment acheter.

 

FRANCAIS
LUN.-MAR.-MER—OCT. 2-3-4

“MR. CHUMP”
avec LOLA LANE

‘MADE FOR EACH OTHER’
avee CAROLE LOMBARD

  

 

 

 

 

Aujourd'hui dernier jour

Danielle Darrieux, dans

“RETOUR DE L’AUBE”
2ème suje t

“LE BILLET DE MILLE”   
 

 

“rome

CARTIER -- “Stanley and
Livingstone”, 1.00, 355, 8.55,
9.45; “Chicken Wagon Family"
245, 545, 8.40.

ELGIN — “They Shall Have
Music”, 1.13, 324 535, 745,
10.00.

IMPERIAL -- "Fuii Confession”
245, 5.10, 735, 10.00; “Timber
Stampede”, 1.35, 4.90, 6.25, 855.

LAURIER — “Retour à l'aube”.
“Le Billet de Milie”.

REGENT — “Black Mall", 12.00,
2.10, 4.45, 7.35 10.00; "I'he Da
The Bookies Wept", 1255, 336,
610, 845.

RIDEAU — “Maisie”, 140, 4.19,
6.55, 10.10; “Secrets of a Nurse”.   
 

1230, 336, 542 858. Poto-
Nite at 8.
—

$
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L’Association d’Education

et les bourses d’études

(Les Britanniques respectent cela, ils re-

fusent de subordonner le droit aux exi-
gences de la guerre.” Puisse-t-il en être
ainsi en notre pays et que l'on n’invo-
que pas l'état de guerre pour empiéter
sur les droits religieux et nationaux
des groupes minoritaires.

Charles GAUTIER

 

‘ BILLET

+

La souscription en faveur des bourses

d’études et de l'Association d’Educa-

tion se poursuivra cet automne. —

La cause de l'éducation ne doit pas

etre négligé. — L’oeuvre de I'Asso-

ciation d’Education. — D’une guerre

a l'autre. — M. Lloyd George et les

droits du gallois.

La grande souscription organisée

pour assurer des bourses d'études aux

lauréats des concours provinciaux de

français et pour soutenir l'oeuvre de

l'Association canadienne-française d'E-

ducation d'Ontario, se continuera cet

automne. C'est ce qui a été décidé par

la commission générale de la souscrip-

tion. Les membres de cette commis-

sion se sont déià mis à l'oeuvre. Cha-
que semaine, ils visitent et organisent

une ou plusieurs paroisses. Dès main-
ant, ils prennent les moyens d'acti-

ver la sollicitation des grosses souscrip-

tions, des contributions des fonctionnai-

res et des collectes paroissiales.

Ils croient avec raison qu'en temps

de guerre comme en temps de paix

l'oeuvre de l'éducation ne doit jamais

chômer. Cette oeuvre se poursuit dans
des pays comme la France, l'Allemagne,

a Grande-Bretagne, qui portent le plus
lourd fardeau des hostilités. À plus for-
te raison, en doit-elle pas être négligée

ici.

La guerre est un état anormal et un

fléau passager, mais elle laissera après

clle des ruines à relever, des vides à
combler, une société nouvelle à réédi-

fier. Dans ce monde nouveau, la jeu-

nesse étudiante d'aujourd'hui sera ap-
pelée à prendre sa place, à faire preuve
de savoir et de caractère, à diriger.
Aussi sa formation intellectuelle et mo-
rale dvit-elle demeurer l'une de nos plus
importantes préoccupations. Cette jeu-

nesse doit être élevée et formée non pas
en vue de la guerre, mais pour la paix,

pour des oeuvres de concorde nationale

et internationale.
La minorité franco-ontarienne ne

doit négliger aucun des aspects de sa

vie intérieure. Elle est appelée à gran-

dir et à affirmer de plus en plus sa vita-
lité. Il! importe, pour le moment, qu'elle

remédie à son insuffisance numérique

par la valeur de ses membres, par la

cohésion de ses groupes, par son unité

d'action. C’est à cette oeuvre de gran-

de envergure que l'Association d'Educa-
tion s'est toujours dévouée. Elle ne tra-

vaille pas pour un moment fugitif; elle
prévoit et prépare l'avenir.

L Association d'Education a dirigé

nos destinées à des heures encore plus

araves que celles que nous travers.
En 1914. alors que le Canada se joignait

aux Alllés pour la délivrance des petites
nationalités européennes, la minorité

franco-ontarienne luttait pour le droit
d'enseigner le français dans ses écoles,

pour sa propre survivance nationale.
Elle continua de remplir un devoir

que l'on ne pouvait décemmient lui re-

procher d'accomplir: elle poursuivit la

lutte en faveur de ses droits, et c'est

au cours de cette guerre qu'elle porta

se s revendications jusqu'au Conseil pri-

vé de Londres.
Heureusement. à l'heure actuelle, la

situation n'est plus la même. mais nous

avons des devoirs semblables à remplir.
L'Association d'Education poursuit son

oeuvre; elle continue de surveiller nos

intérêts et de défendre nos droits. Di-
rigée par des compatriotes choisis par-

mi les plus dévoués et les plus éclairés,
elle mérite toute notre confiance. Aus-
si accueillons bienveillammient ses re-
présentants qui soilicitent les fonds né-
cessaires à son fonctionnement, et rap-

pelons-nous qu'en faisant quelques sa-
crifices personnels en faveur de l'Asso-

ciation d'Education, nous acquittons une
dette de reconnaissance et nous conti-

nuons de nous rendre service à nous-

mêmes,
Il n'y a pas l'ombre d'un doute que

l'oeuvre de l'Association d'Education est
nêcessaire et que les moyens qu'elle

emploie pour atteindre son but sont lé-

gitimes. Les oeuvres similaires mainte-

nues par nos compatriotes des provinces

anglaises pour la protection de leurs
droits naturels et constitutionnels sont
également indispensables.

Que ces diverses associations natio-

nales poursuivent leur travail durant la

guerre, personne ne trouvera à v redire.
Des soldats gallois se sont plaints que
leurs lettres étaient retenues par la cen-
sure parce qu'elles n'étaient pas écrites
en anglais. M. Lloyd George. qui vient
du pays de Galles, a obtenu aussitôt
Que des censeurs gallois solent nommés.
Ce qui inspire les réflexions suivantes
au “Journal” de ce matin: “Velei, assu-
rément. un exemple pour le Canada: |
l'exemple du respect britanniques pour
cs droits linguistiques d'une minorité

iA notre 

Une Petite Annonce qu'on

ne lit pas souvent

 

‘On demande des mères”

Le. Petites Annonces demandent de
tout: des servantes des chambres à
louer, des machines à réparer, des ezx-

perts en tous ouvrages, des marchandises

en échanges, des voyageurs à commuis-

sion, des acheteurs au comptant ou à
tempérament, etc.

Les Petites Annonces offrent de tout:
on dirait la liste d'un bazar toujours

ouvert: on vous ofjre un cuniche primé
avec autant de succès qu'un vieur ta-

bleau, une machine à écrire ou une

tondeuse mécanique. On y offre même

ses services, et les secrets de vous
rendre heure :1, de vous restaurer le

système pileux et de vous prémunir con-
tre les maladies que vous tenez secretes
même pour votre médecin de famille,

Certains tabloïds peu difficiles con-
sacrent des pages à faire la réclame

pour des diseurs de bonne aventure, né-

cromanciens, demi-spirites et autres

farceurs. Pour un 50 sous, la dame Ma-

gnalux vous dira votre passé et pour
une couple de trente sous de plus, votre

avenir. Voyez. insiste une autre Petite

Annonce, là voyante Palmyrine, venue

directement du pays de la Bohéme pour

exploités les pauvres gens qui discutent

des miracles et croient à la tasse de thé,

aux boules de verre et aux tables tour-
nantes. Enfin. les petites pages sales
abondent en éloges pour tant de fakirs

plus ou moins fagotés de churabia et

d'audace. Mais jamais, Petites Annon-

ces des journaux sérieux ni Petites An-

nonces des feuilletons populaires ne vous

feront lire l'annonce suivante:

“On demande des mères”.

Et, pourtant, pour ussurer le bon-

heur de lu société et faire que la vie

soil un peu moins sotte et l'existence

moins haïssable, bien qu'elles l’ensei-
gnent enr le pratiquant,

De telles mères sont, reconnaissons-
le, des femmes complètes, et non de ces

distraites qui élèvent des enfants, parce

que le mari les préfère aux chiens de
madame.

Femmes complies, car, on n'est vrai-

ment mères que quand l'on se montre

d'abord épouses accomplies, ménagères

éveillées, et, enfin, éducatrices parfaites.

Malheureux que les Petites Annonces
n'y songent pas’

Cerles, les mamans qui méritent plus

qu'un coup de chapeau; les mamans que
la soctété vénère et que l'Eglise bénit;
les mamans qui laissent de leur passage
sur la terre une succession de foi, de
patriotisme et d'honneur, d'amour du

travail, de zèle pour la justice et la

charité; ces mamans-là sont dignes de

tout respect. Vivant, la plupart du
temps, sur une scène très modeste, leur
rôle attire peu de regards: il faut une
souriante patience pour découvrir tant
de vertu qui se dérobe aux applaudisse-
ments. Celles-la sont ce qu'elles doivent
être, à un degré éminent, et ne le savent
pas toujours: la vraie vertu est celle
qui s'ignore.

Mais—la faiblesse humaine explique
ce “mais” — sont-elles assez nombreu-
ses, pour qu'il ne soit pas bienfaisant
que les “Pelites Annonces” en deman-
dent chaque jour et à toute occasion?

Car, il est des mamans qui se font
illusion. Subissant malgré elle la loi de
nature, elles ne peuvent donner que ce
(elles ont recu dans le sang ou de la
‘le. Et ce'st tout, à moins que la grace
ne vitnne leur apporler des secrels com-
me il en jut révélé, sans doute, à la mère
de S. Louis, roi de France, à la mère
de Jeanne d'Arc, à la mère de S. Vin-
rent de Paul ou a la mère de la carmé-
lite Thérèse de l'Enfant-Jésus

.

… .
C'est que l'éducation est une science

et non une qualité infuse. Or, de l'édu-
cation chrétienne, patriotique, humai-
ne qu'il faut donner à ses enfants, pas
une merc ne peut se dire experte au
point qu'il lui serait inutile de dédai-
gner les conseils extérieurs. Et si vous
songez. maintenant, à ces milliers de
jeunes filles qui entrent dans la vie ma-
trimoniale sans préparation suffisante,
vous avez la le spectacle le plus inquié-
tant qui puisse hanter ceux qui pensent…

 

Sir Wilfrid déjeunait du “Devoir”:
je soupe des “Petites Annonces”, Mais,
j'attends, pour «jouter à leurs délicieuses
Surprises, la réclame suivante:

“On demande des mêres”.

Jeanne Le BER.

me eeres

AU JOUR LE JOUR
On ne chôme point

 

Le comité exécutif des congrès de la langue
française s'est réuni, en fin d semaine, à
Québec, sous la présidence de Mgr Camille
Roy. Pendant une couple de jours, il siégera.
Il prendra connaissance d'abord du rapport du
secrétariat. On discutera aussi les initiatives de
l'an prochain. Le comité exécutif des congrès
de la langue française ne fait pas étalage de
publicité. mais il n'accomplit pas moins une
oeuvre utile pour la défense et l'expansion de
l'esprit français en Amérique

Des prières pour
la paix

Son Excellenu le gouverneur géneral a fixé,
par proclamation, le 8 octobre, comme jour de
prières et d'intercession pour une paix pro-
chaine. ‘“Croyant qu'il est A propos de donner

peuple l'occasion de faire un aveu
public et solennel de son devoir envers le Dieu |
Tott-Puissant et de son besoin de dir:ction,
NOUS avons cru opportun, de l'avis de notre  diserte et des hausses de prix.

 

 

 

conseil privé pour le Canada, - 7 désigne:

} nous désignons par ces pré:-Iue dit

Excellence le souveineur genéral dans sa pro-
clamation. ie huitième jour a'octobre prochain.
comme jour d'humble prière ct d'intercession à
(Dieu Tout-Pui-sant pour la czuse entreprise

par le Canada. le Rovaume-Uri et les autres
Dominions de la Communauté des nations bri-

tanniques et par les puissances alliées ©: asso-

el

notre cause, ainsi qu'une paix prochaine et

i favorable qui sera basée sur la bonne entente

et non sur la haine, afin que cette paix soit

durable”.

Répondunt au desir de Son Excellence le
{gouverneur général, tous les Canadiens auront
| donc à coeur de faire de dimanche prochain
un jour de prières et d'intercession, afin que

le monde jouisse prochainement dune paix

chrétienne et durable.

Main-d'oeuvre qualifiée

On rapporte, en Ontario, que l'on commeéna-

à manquer de main-d'oeuvre qualifiée pour

exécuter des commandes de guerre. D'aprés le

surintendant de l'une des manufactures les

plus considérables de Toronto, la situation

ceux qui vivent de la charité de l'Etat.

nous manquons de main-d'oeuvre

Cette constatation peut paraître paradoxale. En

réalité, elle ne l'est pas. Nous avons trop de

chômeurs dans les emplois qui n'exigent aucune

qualification professionnelle, mais 11 n'y en a

point dans les emplois qui exigent des techni-

ciens. .

On ne aurait compter sur la rareté de la

i main-d'œuvre qualifiée pour remettre au tra-

rail un grand nombre de chômeurs. à moins

que ceux-ci ne reçoivent une formation ou une

réadaptation professionnelle. Voilà un sujet de

réflexion pour notre jeunesse. Les meilleures

garanties qu'elle peut avoir contre le chômage

possible et les meilleures chances de réenga-

gement. si elle vient à chômer temporaire-

ment, c'est d'acquérir dès maintrnant une bonne
formation technique. Les techniciens de valeur
travailleront presque toujours. L'industrie. en
effet, requiert toujours. de plus en plus, des
Ouvriers spécialisés. Elle subit des transforma-
tions rapides. Il lui faudra toujours des spécia-
listes qui puissent répondre à ces multiples

changements. Si. au contraire. On obéit à la
loi du moindre effort. et que l'on se contente

de tâches ne requérant

professionnelle. on s'expose au chômage dés la
première contraction des affaires, et pour peu
que la crise e prolonge, à demeurer des années
sans ouvrage, à moins que l'on n'acquière de
formation spécialisée. C'est aujourd'hui le

temps, pour notre jeunesse, de préparer son

avenir. Qu'elle ne l'oubli” pas

Guerre au
favoritisme

Dans un communiqué qu'il a remis aux jour-

naux, l'honorable Norman Rogers, ministre de

la Défense nationale, déclare qu'il ne tolérera
point de favoritisme ou de préjugés dans les

nominations, les avancements et les achats de

l'armée. Afin d'assurer la plus stricte écono-

mie et la plus grande efficacité dans l'achat

des fournitures de guerre, dit-il, toutes les

personnes et toutes les compagnies qualifiées

seront placées sur le même pied. Un réglement

régira les commissions et les avancements. Le

ministre de la Défense ne fera pas de recom-

mandations personnelles sur ces questions.

Celles-ci seront déterminées par les autorités

des services intéressés d'aprés le principe de

l'égalité devant les emplois. Les soldats enrôlés

doivent se sentir assurés que ce principe leur

ouvrira librement les postes d'officiers.

Ceux qui désirent obtenir des contrats de

guerre du gouvernement sont honnêtement

avertis qu'il ne leur servira de rien de recourir

à l'intervention politique et les soldats et les

officiers de langue française ou de langue

anglaise seront heureux d'apprendre que. dans

les nominations et les avancements,

tiquera strictement le principe de la promo-

tion au mérite. Que l'on observe scrupuleuse-

ment cette politique, tout le pays sera satis-

fait.

Décision bien vuc

l'avenir la police militaire patrouillera, chaque

soir. les villes d'Ottawa et de Hull, afin de

Cette décision a été prise à la suite d'un mal-

Feureux incident survenu, en fin de semaine,

à Huil. A Toronto, on vient de prendre la même

nicipale avec quelques soldats. La population

civile des deux villes accueillera avec plaisir

cette décision.
Cc. L'H.

 

EPHEMERIDES

IL Y A VINGT ANS
LE 3 OCTOBRE, 1918

La majorité des députés de la Chambre des

communes refuse de tenir une enquête sur la

manipulation du vote des soldats au cours des

élections de 1917. ; _

Le comité général du conseil de ville de

Hull réinstalle le chef de police. suspandu pour

s'être absenté de son poste sans permission.

M. Harry Morel est choisi

servateur de Nipissing-est aux prochaines élec-

tions provinciales.
Les chefs des cheminots de la Grande-Breta-

gne refusent de cesser la grève.

La ville de New-York reçoit triomphalement

le roi et la reine de Belgique.
 

° ’Disette dans l'abondance:
LE DEVOIR. — Ce qui actuellement intri-

gue. à bon droit, le consommateur. qui va inéme
jusqu'à l'indisposer. c'est qu'il entend dire par
des voix, semble-t-il. autorisées, notamment
relie de la Commission fédérale qui est chargée
de contrôler l'approvisionnement et les prix des
denrées, qu'il n'y a aucun danger de disette;
qu'il v a même. dans notre pays. abondance de

pulation. Comment alors expliquer. au milieu
de l'abondance, une dicette de cette denrée né-
cessaire, voire indispensable. qu'est le sucre?
Comment expliquer que cette autre denrée d'usa-
ge courant. le beurre, ait vu monter son prix de
5 ou 6 cents la livre. méme davantage. depuis
trois semaines? Encore le mois dernier, c'est-
à-dire au mois d'août. le gouvernement fédéral,
pour débarrasser le marché d'un surplus de pro-
iduction dont l'industrie laitière avait à se plain-
dre. faisait des distributions gratuites de beurre
aux familles des chômeurs du secours direct.
L'on n'a certes pas disposé de toute la surproduc-
tion de beurre. bien loin de là. Il reste dans
nos entrepôts plus de beurre que le pars n'en
peut consonuner et exporter. Les prix ont mon-
té quand même. ils restent hauts.

: Le Citizen, d'Ottawa. que l'on ne peut soup-
;çonner d'antipathie à l'endroit du zouverne-
‘ment et de ses mesures de guerre s'étonne de la

 
E.R,

Sot)!

cides, et pour ceux qui cffrent leur vie pour ,

prend des proportions graves. Les autorités pro- |

vinciales, d’autre part, déclarent que l'embau-

chage n’a pas encore diminué le nombre de

Nous avons trop de chômeurs. D'autre part.

qualifiée.

aucune qualification |

on pra- |

Le colonel C -B. Topp. D.S.O. a décidé qu’à

veiller au respect de l'ordre par les militaires. :

candidat con-

tout ce qui est nécessaire aux besoins de la po-,

LE DROIT, OTTAWA, MARDI 3 OCTOBRE, 1939

serai à re er
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3 OCTOBRE 1645

Mere Marie de St-Joseph

  
ANNIVERSAIRES
TRYLITT2S

  

-

A côté de la grande mystique, Mère Marie de l'Incarnation,
dont le Canada tout entier espère la canonisation. on lencontre

| de saintes réligieuses qui méritent de lui faire comme un enca-
drement de leurs mérites et de leur humilité. Ainsi en est-il de

; Mère Marie de Saint-Joseph, qui était venue au pays en méme

+
temps que la fondatrice, mais qui refusait les honneurs que, vo-
lontiers, on aurait semés sous ses pas. “La Mère Marie de Saint-
Joseph. raconte la sainte religieuse le 3 octobre 1645, est toujours
clle-même, et elle croit visiblement en vertu. Elle a le soin des
enfants où elle exerce son zèle d'une manière trés édifiaute. Savez-

| vous que si l'on pouvait briguer une charge, ce serait celle-là? car ’
il n’y a rien de si honorable en Canada que d'avoir des néophytes
à instruire. Si cette chère Mère eût été élue supérieure. comme i
on l'en avait menacée. je crois qu'elle fât morte de déplaisir de
se voir privée d'un troupeau de sauvagesses, qu'’ellP aime beau- i

| coup mieux conduire que des religieuses.”
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L'ouverture des cours de

par une conférence du R. P. Gus-
tave Sauvé. omi,, directeur de l'Eco-

à l'Ecole ainsi
j auditoire assistaient à cette ouver-
ture.

LE PACTE HITLER-STALINE
Le R. P. Sauvé a voulu montrer bolchéviste. basés sur les

l'Ecole cours 4 la formation d'un parti qui
des Sciences politiques de l'Univer- organise la révolution à sa manière.
sité d'Ottawa s'est faite hier sou à Mis au service du peuple allemand
la salle académique de l'Université ce parti devient le

le et par la représentation du film menées au
antibolchéviste La peste rouge. Les, du monde. Le prolétariat, roue prin-

i professeurs et les étudiants inscrits | cipale
qu'un magnifique ; rique,

Conférence d'ouverture du Père Gustave Sauvé. |
 

peuple alle--
mand.

En Russie les populations
nom

sont
d'une conception

de l'organisation histo-'
veut ajuster l’ordre social à

ses justes exigences. Pour triompher

DE TEX
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de chifton 3 brins, texture

expert pouvait découvrir,

 
Faits pour se vendre $1.25

Pius ia texture est fine plus le bas est de qualite.

conséquent, jugez vous-même de la qualité de ces bas

et chics! Le fabricant exigeant les mit à part des séries
régulières en raison de minimes difficultés, que seul un

Nouveiles teintes d'automne.
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51, diaphanes, amincissants  
Rez-de-Chaussée
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On devra construire des
baraques pour loger

L'espace disponible dans les bu-
reaux diminue de plus en plus dans
la capitale à mesure qu'augmente le
nombre des commissions et des ser-
vices de guerre. Le gouvernement
doit faire face a de véritables pro-
blèmes quand il s'agit d'obtenir les

ile Bolchévisme doit d'abord détruire locaux nécessaires. Ainsi pour loger
Dieu et tout ce qu'il y a de spirituel.
En Allemagne, le peuple est soule-

comment les deux partis, naziste et { vé au nom d'une croyance, Le peuple

; principes d'athéisme et de dictature ce et tout doit converger vers lui,
absolue se sont rencontrés dans une tout doit lui être subordonné.
"accolade diplomatique pour
réaliser leur expansion sociale. éco-
{nomique et politique. Chacun de ses

| deux partis vise à la domination du

de comprendre que cette

ront formidables.

magne. Nous sommes rendus
temps des grandes expiations.

au

‘par le Parti bolchéviste a tué des
prêtres, des hommes. des femmes et
des enfants à cause de leurs croyvan-
ces en Dieu. Les églises et, les cha-

terre, les Etats-Unis, et
d'autres gouvernements
leurs ambassadeurs à Moscou

les avertissements du Vatican
sont vaporisés dans
de la diplomatie sans Dieu.

coup. Les nations vont

Dieu.

COMMUNISME ET FASCISME
Karl Marx, formé à l'Ecole 

(ont élaboré un système à buse

d'athéisme absolu. La rédemption
“du Christ-Sauveur n'est pas accep-
itée car toute rédemption se fait sur
‘la terre. Pour réaliser les espéran-

j ces de la nouvelle religion un grand
parti s'identifie avec la masse ou-
vrière qui s'emparera de l'autorité
par une révolution sanglante.

D'autre part. Adolph Hitler, imbu
d'un patriotisme exalté veut, refaire
l'Allemagne démembrée ei humiliée

|

monde. et c'est pourquoi il est facile ‘comment dans les deux cas

}

se retire et nous restons là comme{|du monde entier.
des enfants. En Russie, au Mexique. quand le Fuehrer parle de paix, les
en Espagne. la révolution subsidiée | Allemands savent que cela veut

 

pelles ont brulé par milliers. Pen- que le premier va sacrifier son idéal
dant ce temps. la France, l'Angle-|au profit du second. Loin de ‘à. et

du nos énergies et nos vies au service
philosophe allemand Feuerbach, ad- de cette Eglise qu'un grand nombre
met que rien ne dépasse l'ordre ma-|maudissent mais qui ne cesse, avec!
tériel et que tout s'explique par l'é-(sérénité et confiance de conduire !
volution de la matière. Avec ces deux | vers l'éternité bienheureuse les hom- | sympathiques au gouvernement al-| documentation st de publicité. ['as
éléments de la matière et de la pri-‘mes marqués du signe de la grâce. lemand.
mauté de la raison, Marx et Lénine | Cette Eglise, c'est à nous qu'il in- |

1

Le

mieux | sang allemand, la race allemande,
la nation allemande triompheront si,
je National-socialisme triomphe.

Il est alors facile de comprendre

- dans
amitié le nazisme comme dans Je bolché-

d'Hitler pour Staline ou de Staline | visme -
pour Hitler est une amitlé d'occa- | développer la confiance dans le fac-
sion et dont les rebondissements se- | teur social. Tous les efforts des par-

il devient nécessaire de

tisans des deux doctrines vont faire
Une vague d'athéisme lugubre etiappel à un système de propagande

répugnant déferle sur le monde de-;très précis et s'accommodant
puis - 1917. Les gouvernements des désirs comme aux caprices de
divers pays au lieu d'enrayer ce. multitude. Le peuple finira par com-, intime de Hitler, a été interné par
mouvement d'antireligion ont tout|prendre que ce
fait pour aider les gouvernements ‘il le veut pour le bien du peuple ses amis.
blasphématoires de Russie et d'Alle- tout entier.

aux
lat

que le Parti veut. |

En Russie quand le Parti parir de

paix par la conquête

En Allemagne|

}

dire!
domination du peuple allemand sur,
les autres peuples. i

Si ces deux immenses partis se!
donnent la main, n'allons pas croire

 

d'errer qu'une collision |

tique et économique de la Russie CONCLUSION :
athée. Le pape Pie XI a souvent dé- À côté de ces deux forces athées’
noncé ces deux grands périls com-'— le Nazisme qui exalte le corps!

 

du plus lugubre athéisme —!

Il nous appartient à nous catho-|
Îlques, de mettre plus que jamais

 

Ent ; | un
Le paix, le peuple sait maintenant que; par le ministère de

monde n'a pas voulu de Dieu: Dieu, cela veut dire la

les services de l'aviation on démé-
nagera ailleurs divers services des

- mines el des ressources qui se trou-
mêmes allemand est le peuple par excellen-, vaient aux quatre dernicrs étages de

les nouveaux services
l'édifice Jackson. Les services mie
‘niers iront à l'édifice de l'Ecole
Normale, rue Elgin, qui a été réqui-
sitionné par les autorités fédérales

On parle aussi de construire un
édifice temporaire en bois, d'une
surface de 52.000000 de pieds de
plancher. On pourrait parer ainsi
aux besoins immédiats. On situr-
rait cet édifice juste à l'ouest de la
Cour Suprême en construction, rue
Wellington.

 

Le problèmedes

étrange I's en

G ‘ande-Bretagne

«Presse associée)

LONDRES, le 3. — Le Dr
‘Putzi> Hanfstaengl, autrefois

Ernst

aml

le gouvernement anglais, déclarent

Sa cause, dit-on, sera étudiée par
des tribunaux spéciaux créés

l'Intérieur an-
| glais pour juger les “étrangers en-
nemis”.

Hanfstaengel, ancien chef du
bureau des journaux nazistes, est

parti d'Allemagne en 1937 et vivait
depuis ce temps en exil volontaire
en Angleterre. ignorant les invita-
tions officielles qu'on lui faisait de
retourner en Allemagne.

Ses avocats refusent de parier de
combien

|

c'est pourquoi on peut affirmer sans, son internement.
avaient ; crainte Les tribunaux spéciaux, devant

ar à et. effroyable se prépare entre ces deux l'un desquels Hanfstaengl sera en-
travaillaient à la construction poli- |puissances. tendu, sont chargés de faire enquete

sur les causes d'environ 60,000 etrai.-
gers. Ils ont commencé de siéger
hier dans les salles des églises et les

muniste et naziste. Il a même écrit - humain dans les limites du perfec-| petits tribunaux de divers endroits
deux encycliques sur ce sujet. Mais |tionnement du sang et de la race

se et le Communisme qui sacrifie I'in-
l'atmosphère, dividu dans un nivellement social à

La base
Providence frappe alors le terrible |se dresse la Papauté qui détient Je!

t

d'Angleterre. En certains cas, des
familles entières comparaissent. On
croit que les tribunaux disposeront
d'environ 80 causes par jour.

Sir John Anderson, chef du nou-

re, a expliqué en Chambre des com-
munes que les tribunaux seraient
aidés de comités qui ont secouru les
réfugiés de l'Europe central. Ces
comités, dit-il. ! ont leurs efforts
pour établir une distinction entre les
étrangers strictement ennemis et les

Tchèques qui se sont soustraits au
régime naziste ou qui ne sont pas

Les tribunaux décideront si les in-

Le gouvernement fait remarquce
, qu'en cas de rapport satisfaisant, les
| étrangers pourraient prendre part «
la défense civile ou à d'autres ace
tivités de guerre.

etfsana

Elle succombe

à ses blessures
 

COCHRANE, Ont, le 3. — «PC
— Alice Degagné, 4 ans, est décédée

; à l'hôpital, hier soir, des suites des
j blessures qu'elle a subies en tom-
‘bant sur la lame d’une faux

Alice jouait avec sa soeur et des
; amies, dans le foin, lorsqu'elle trés
; bucha cL tomba sur la faux que tee
| nait sa soeur. Elle reçut de profone
des coupures aux genoux ct aux
CUIESES,

APOSTOLAT
DE LA PRIERE

Intention missionnaire

L'ACCROISSEMENT DE LA
CHRONIQUE MISSIONNAIRE

DANS LES JOURNAUX
Le qrréceqte d'aimer le prochain

est universel: tous les hommes dois

vent aimer tous les hommes, Nons

n'avons pas le droit de restreindre
notre amour à notre unfque pres

; chain g‘ographique, Tout ce qui est

| Moyen pour sauver les funes: pres
pagunde, Hvrez, ocivres de press,

réfléchir

|

pouvoir de Jésus-Christ: vraie force veau ministère de sécurité intérieu-! dispensaires, a droit À mon soutien
dans la souffrance et dans le sang:

|

spirituelle qui sauvegarde l'intégrité;
les fronts vont se courber. les ge- de la personnalité humaine et la |
noux se plier, et le cri angoissé de ! dirige vers sa fin unique, le bonheur|
l'humanité montera de nouveau vers! éternel.

| moral au financier. Mats pour extre
cer leur charité 11 faut gue leg chi-

tiens alent continnellement sous 164

yeux Ice nécessités et besoins do

“tous les humains nécessiteux, Ni -
lcessits done des publications rt pee
‘vues missionnaires llustrées, Muis

| Allemands, les Autrichiens et les, ces publications nécessitent un prove

“sonnel compltent; des écrivains, dies

artistes photographes, un centre de

pence Fides exists
de nouvelles n'est

déjà. Ce centre
pas assez connut

combe de la faire belle et grande! dividus doivent être internés, libérés et comblen d'autres ponrralent naîe
Pour cela travaillons au règne du Jusqu'à nouvel ordre ou exemptés dés tre si tous 1e chrétiens compree

Christ avec un esprit libre et sincé- ! restrictions spéciales en vertu des patent Tonre re ponsatilités missions
re: avec une volonté

avec un courage qui ne faillira poini
même si les cèdres du Liban tom-
bent. Le temps est arrivé où tous
ceux qui travaillent pour Ja défense
de l'Eglise doivent ne pas oublier
que tout apostolat est un complé-

ment de rédemption et que toute
; rédemption se fait dans la souffran-

| par le traité de Versailles. I! a re- ce mais aussi dans la paix.

  
 

+ Le gouvernement fgdéral ne veut
pas qu'il existe le moindre favori-

| tisme politique dans les répartitions

| sation. Voici ce qu'a déclaré à ce

sujet l'hon. Norman Rogers, mi-
i nistre de ia Defense nationale; “Des
i que la guerre a éclaté, des instruc-
tions avaient été données à tous

{les commandants de districts des
; trois services armes du Canada, afin
! qu'aucune préférence politique ne
soit faite dans les dépenses décou-
.lant de Ja mobilisation et de lins-
‘ truction des troupes canadiennes et
pour que tous les établissements ou
particuliers, dûment qualifiés, puis-
sent participer également aux mar-
chés de fournitures ou à l'emploi de

main-d'oeuvre.

| “Ces instructions viennent d'être

| différents services. On se conforme
ainsi strictement a la déclaration
faite par le premier ministre au
Parlement, voulant qu'aucune pre-

| férence politique ou aucun favori-;
toléréstisme individuel ne soient

dans les préparatifs de guerre du

, Canada. ~

“Sauf en ce qui concerne les pe-

; tites dépenses d'urgence faites par les
| officiers de districts, 1 achat du ma-

i tériel et des approvisicnnements de
Guerre sera effectué par le Conseil

‘des approvisionnements de guerre,

| Ce dernier, comme l'a fait le Conseil
t des achatsde la Défense, suivra le
méme principe qui est d'exclure tou-
te préférence politique ou individuel-

le des marchés de construction ou
d'achat de fournitures. Tous les
établissements eb tous les particu-
Mers qui sont qualifiés pourront y

participer dans la meme mesure. On
visera a assurer la plus grande eco-

nomir en même Temps que ie meti-

\eur rendement dans l'achat de ma-

, térir! de cuerre.

i
i
Ï

|

On bannit de l’armée le
mesure. à la suite de démélés de la sûreté mu-

~~ favoritisme politique

, divers districts.
| visageront

confirmées et amplifiées, elles s'a-:
! dressent à toutes les divisions des

- Cants

L'AVANCEMENT MILITAIRE

“La même règle régira ies com-
‘ due d “2, missions d'officiers et l'avancement,

! des dépenses résultant de la mobili| Le ministre de la Défense nationale ‘

ne fera aucune recommandation in-
dividuelle à cet égard. La chose se-

ra déterminée par les autorités com- ‘
pétentes et suivant le mérite des
candidats. Les enrôlés ont le droit

de compter que le mérite leur don-
nera libre accès au grade d'officier.
et il en serait autrement si les com-

mission étaient données grâce à une
influence politique ou personnelle.

Les demandes de commissions doi-
vent être: adressées en premier lieu
aux Commandants des Lnités ou aux

Chefs du service conçerné dans les
Ces officiers en-

ces demandes suivant

ieurs mérites.

“L'interdiction visant l'influence
personnelle ou le favoristisme poiiti-

que en faveur des adhérents à tel Ou
tel parti vise dans la même mesure

les officiers qui sont charges de re-
rommander les commissions d'offie
ciers et les avancements. Nulle in-
fraction a cet ordre ne sera tolérée;

il ne doit y avoir aucune rorte de

préjugé poiitique ou personnel.
“Le ministère de la Défense na-

tionale a reçu un grand nombre
d'offres de service faites sans condi-
tion, notamment de vétérans de la

Grande Guerre. Ces offres font
srand honneur à ceux qui les ont
formulées. Dans chaque cas, on les
a transmises Aux autorités respon-;

sables. Bien qu'il soit évidemment
impossible de les accepter toutes, On

veillera à ce qu'elles soient attenti-
vement examinées et classées afin

de pouvoir en profiter dans la pleine |
mesure. lorsque les circonstances le ‘

permettron*.
“Ces décisions sont signalées à

‘attention de tous les membres du

varlemrnt et de tous les comman-
de districts des divers ser-

vices.” i

 

indéfectible, : Ordres qui regardent les étrangeis, Inairrs,
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Les piétons et les cyclistes :
imprudents sont la cause de :i
beaucoup d’'accidents funestes

L'an dernier, 8,790 piétons et 3,266 cyclistes furent
tués ou blessés sur les grand'routes du Canada. Les
renseignements officiels prouvent que beaucoup de
ces accidents furent causés par l'imprudence des
piétons et des cyclistes plutôt que par le conducteur
de l'automobile.

   

   

   

Ne placez pas toute la res-
ponsabilité sur celui qui
conduit. Pour lui, comme
pour vous,soyez prudents.
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Le journal quotidien spécialement
aux intérêts de Hull et de la région.

Le journal qui a le plus fort tirage
dans Hull et la région.
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Température SURTOUT BEAU ET DOUX

  

 

— CALENDRIER —

QUARANTE-HEURES

FETE DU JOUR
8 François d'Assise. confesseur

=

MERCREDI ¢ OCTUBRE 1939 — 277%e jour de l'année
Lever du soleil. 601 — lever de la lune. 9.31

Coucher du soleil. 536 — Coucher de la lune. 11.57

Ste-THérèse-de-l'Enfant-Jésus. 3. 4. 5 oct.

Ar

 

      

 

Médecin-Chirurgien

Parlons bien notre langue Au concert de Le conseil tient encore q 'L’enseignement Le Dr 1.-R. LeBourdais

C'est le mot d’ordre quirésulte de la propagande de la Société l’Amicale de | du dessin a | 1 :

du Bon Parler français. — Le bon langage doit être une ,

pratique courante, et non pas celle de circonstances
particulières. — Education dans la famille et à l’école. |

 

On peut apporter toutes les meilleures raisons du monde (gamme complet du concert de|
jour inciter nos gens, même ceux du peuple, à bien parler
io0tre langue. On peut faire valoir la beauté et le mérite
mtrinsèque du français, sa noble origine des vieille langues
tlassiques grecque et latine, ses incomparables chefs-d'oeu-
tre littéraires, son prestige international, son choix comme

l’Ecole Normale
 

Nous donnons ci-après le pro-

l'Amicale de l'Ecole normale de
Hull qui aura lieu à la salle Notre-

| Dame de Hull, samedi prochain, le
'7 octobre.

O CANADA
Bienvenue du Principa..

"1. PIECE

. ce que soit
| programme

exécuté son
d'ouvrages

 

I! demande par une résolution que le député A. Four-

9 a . .

l’ée. primaire

Hier, dans une des salles de
l'école supérieure, les membres de
l'Association des Instituteurs catho-
liques de Hull tenaient leur deuxiè-
‘me assembléeé régulière, sous la

   

 

  

 

1
!

Rue DENIS
Téléphone: 260

nier fasse auprès d'Ottawa les démarches né-
| cessaires, — Des félicitations au constable M.

Simonneau.

‘présidence de M. Auréle Lavallée, |

OUVRIRA SES BUREAUX

MERCREDI LE 4 OCTOBRE

BUCKINGHAM

  

| professeur à l'Ecole supérieure.
Le président fit une causerie sur

l'enseignement du dessin dans nos

 
La fonderie locale et le

angue de la diplomatie universelle et de traités internatio- Le Passant" : Frs Coppée ' Claes. Mgr Ross, il dit que “le . . .
1aux, le talit qu'il sert couramment 4 l'expression de la pen- Zanette Jul. Caron-Dupont LE REMISAGE DE L'OUTILLAGE dessin à l'école doit avoir un but d t t Î |
iée de plus de 80 millions d'habitants. 1, pétivie FlorCastongusy | à la fois éducatif et pratique: édu- syn ICat IN Ccrpro essiIonne

Tout cela nous a été éloquemment rappelé et commenté ‘ Nocturne . Chopin ‘ —_— cats. vedque PepeCO.
limanche dernier par les orateurs qu'a fait entendre à lA Trois Preludes . Chopin Le séance régulière du conseil jcente de M. Félix Larose, un vieil servation et d'initiation. L'école
salle Notre-Dame, la Société du Bon Parler francais, venue  Barcarolle Chopin municipel, hier soir, sous la prési- |employé de la municipalité. “primaire doit faire acquérir à l'éjè-, | Les pourparlers entre la Fonde- bles et son inspecteur local. M.

ès opportunément donner chez nous une conférence-concert, , CHANT Yvon Barette dence du maire Alphonse Mousset-‘ L'échevin J. Baker a donné avis Ve les connaissances premières qu'il Fie locale et lesyndicat aterpro. Louis Labelleont largement “one
prganisation qui n’avait d’autre but que de nous convaincre ‘’’ Nocturne Franck ou oe iN 10psobre.Elle 2 êté de motion qu'il proposera à la pro- Poeconsidéronspasle dessin com- ployés pourles salaires et autres L'échelle ‘des salaires proposée
de la nécessité de mieux parler, de bien parler notre langue.  Rose-Rouge Messager ajournée ‘par l'adoption des rap- pe 5200ousfadefie = ou me un art d'agrément mais comme conditions de travail seront défi- ‘par la Compagnie a été modifiée

C'est le mot d'ordre d’ailleurs qui nous a été laissé par les
lévoués propagandistes: parlons rnieux, parlons bien le fran-.

Qui donc commande
Saint-Saëns

Albert Viau

ports mensuels des différents comi-
tés administratifs et de quelques

|velles indications de noms de rues.

| Le dire.teui de la Sûreté muni-

un art usuel et pratique, la base de
!tout enseignement professionnel, un

,nitivement réglés dès la semaine et l'Union, lors d'une réunion spés
prochaine. L'on sait que l'Union ciale, a adopté les nouvelles propos

ne . ie a imi- résolutions spéciales, dont une a mode d'expression indispensable avait d’abord demandé un contrat 'sitions.sais. Il y en a encore trop qui éprouvent ane certaine timi 4. PIANO trait au xtravaux remédiateurs Clpale, M. J.-A. Robert, a Étéchar- ; dans l'industrie moderne, une véri- : collectif, ce qui n’a pas été agréé L'Office des salnirés raisonna-

dité. de la honte à bien parler, comme si ce n'était pas le  Séguedile Albeniz déjà projetés par la ville. ge de and une requête de table écriture de formes matériel- par la Compagnie. Les parties en bles doit maintenant élaborer une
contraire qui devrait géuer, intimider, rendre confus. Menuet Bizet-Rachmaninoff citoyens de la rue Crémazle, se ‘les.

Bien parler notre langue, le français, ce n'est pas néces-
Paraphrases de “Rigoletto”

En effet, les écheving J.-B. Ca- |
dieux et J. Baker ont fait adopter

'p'-ignant de la poussière qui s'é-
chappe d'un tuyau de l’établisse-

Le dessin doit pénétrer l'enseigne=

 

cause ont ensuite étudié un projet ordonnance
d'ordonnance

légalisant ces condie
particulière. ,tions de travail. Le député, M.
r

     

‘ 2 ; ; Verdi-Liszt ier i = | ; > Ah ,mirent ce netmême pasdu Vus vouioir eprodare exe. on mee! EeJOEelBieCAD SnDEEEEaee UEaeeClantement l'accent parisien ou celui de quelque province 15. CHANT qu'il fasse des démarches auprès des  FOUNdry, sise rue Montcalm, ‘cher à obtenir de beaux dessins qu'à | ployés syndiqués. ! dicat interprofessionnel lui à sut
de France. Nous avons notre propre accent, qu'il peut: Automne Fauré autorités fédérales afin que celles- Correspondances | développer les facultés par des ex-' T'Office des snlaires raisonna- !des remerciements.
y avoir lieu d'améliorer oportunément, mais sans aller jus- Les roses d'Ispahan Fauré ci donnent suite au programme de Parmi les communications au ercices pratiques, rapides. nombreux _

, i | Le manoir de Rosemonde, Duparc travaux municipaux préparé et ac- feuilleton de la séance il y avai les €t variés. ace mmequ'à un copiage excentrique dans son milieu, un copiage OU; Rootsi-Pootsi Lehar cepté par le conseil, programme| suivantes: !

une imitation qui attire sur sol le ridicule. Albert Viau ‘également soumis aux gouvernants| Le Commissaire des Incendies an- ~ : pal >
Il n’y a qu'un seu! bon parler français, nous a-t-on af- Au piano: Mlle Irène Thibault. de Québec et ratifié par le Bureau nonce la tenue de la semaine de la M. G. McDowell est Assermentation Funé ailles de‘ - ; 16. “Chut! voilà la b ? , ;firmé sur ce point, le français normal, accessible à tous et| te Acrement | Provincial de reconstruction éco- Faention des Incendies du 8 au , | d Président feu J Bazinet

compréhensible par tous Rosette Germaine Patrice Sur proposition des échevins G. La Canadian Federation of président du vote u res 1 en ° “ 1€
Ce parler est fondamentalement le nôtre. Nous ne par-

lons ni l’argot, ni un patois. Les Français les plus cultivés

et les plus brillants qui nous visitent, nous les comprenons et
ils nous comprennent. Mais trop souvent, dans la pratique,

Mme Fleurance, M. Sabourin
Euphrasie Mme J. Landry

' Jacques … Marcel Guay
| DIEU SAUVE LE ROI.

 

‘Bilodeau et H. Gauthier, un co-
| mité composé du maire A. Mous-
sette, des échevins Ed. Laramée. A.
tA’orin et A. Beauchamp, est chargé
| d'étudier les moyens à prendre pour

Mayors and Municipalities sollicite
de la Cité sa cotisation po 1939.
M. Lionel Mageau offre en vente

ison terrain situé au coin des rues
; Papineau et Dupuis pour la somme

 M. Goldwin McDowell, agent, de
Shawville, vient d'être nommé pré-
sident du scrutin provincial du 25
octobre dans Pontiac.

 

| de l’élection à Hawkesbury
| I

M. 8.-E. Dussault, courtier en
i i ! ! : (De notre correspon tnous défigurons notre langue, nous la maltraitons, nous ne remiser loutillage de la municipa- de $1.000.00. le shérif Chs Bélec, deFontonce Jourd'hut ' Be aésermenté de pondant)nous donnons pasla peine de nous en servir, de la prononcer Pour entendre lité et disposer du vieil outillage, La Société Canadienne de la Croix | longe, désigné en premier lieu et HAWKESBURY, Ont, 3. — Sae

comme il conviendrait

devienne autrement.

11 faut pour cela de l'attention, de l'effort, de la volonté.
I! faut faire disparaître complètement la manie de se moquer
de quelqu'un qui s’efforce de bien parler. L’attitude aussi de
certains d’entre nous qui parleront d’une facon très négli-
gente dans le cours ordinaire des chuses, quitte à tâcher d’a-

voir plus de correction devant quelque personnage plus gê-
nant ou dans une circonstance un beu plus solennelle.

S'il n’y a. comme c’est le cas, qu’un bon parler français.

il doit être celui de tous les juurs et de tous les instants, ce-
lui qu’on emploie dans l’initimité ef en public, dont on fait

usage partout et toujours. Il y a moyen dagir ainsi sans

Il n'en dépend que de nous qu’il en

 

M. M. Duplessis

 

Plusieurs autos remplis de ci-
itoyens de Hull partiront demain
après-midi à une heure, pour se
rendre aux Trois-Rivières, où
l’hon. Maurice Duplessis, premier
ministre de la province, prononce-
ra le soir le discours d'ouverture
de sa campagne en vue des élec-
tions du 25 octobre. Le député
A. Taché est un de ceux qui font

devenu inutile.
Félicitations

Au moment de l'adoption du rap-
port mensuel du comité de police,

, Rouge en rapport avec l'organisa-
ition d'un système pour cas d'ur-
| gence.
| M. Albert Sabourin fait demande

dont l'échevin E. Dompierre est le pour une position d'inspecteur du
président, ce dernier s'est levé pour pain.
exprimer des félicitations au eons- La Chambre de Commerce Se-
table M. Simoneau, à l'occasion de |nior offre ses félicitations pour la |
‘l’acte de bravoure qu'il a accompli [protestation du conseil contre un
de bonne heure dimanche matin. | article paru dans “Hush”, sur Hull, |
'M. Simoneau, dit M. Dompierre, est
allé rescaper sur la rivière Ottawa
trois personnes en danger de se
noyer, alors que d'autres avaient
‘vainement tenté de leur porter se-
cours. Cet acte vaut d'être souligné,

et qu'elle prétend injurieux,
| Le Bureau dc Reconstruction éco-
'nomique informe la cité qu'elle de-
| vra protéger ses hommes contre les
accidents de travail.
| Le Ministère de la Voirie consent

qui s'est récusé.

M. E. Audet est

nommé inspecteur
 

Le ministère provincial annonce
la nomination de M. Eugène Audet,

{de Hull comme inspecteur de la
{ chasse et de la pêche pour le dis-
| trict de Hull. M. Audet aura son
i bureau dans la ville de Hull même,
et couvrira toute la région.

l'élection provinciale du 25 octo-
bre, pour le comté de Hull. La
présentation des candidats dans le
comté aura lieu lc 18 octobre, de

medi matin eurent lieu les funéraile

les d'un vieux citoyen de la ville de
Hawkesbury. M. Joseph Bazinet. M,

midi à 2 heures, en la grande sal-
le de l'Hôtel de ville de Hull, et
sera suivie, selon l'habitude, par
des discours des candididats. Les
listes électorales du comté de Hull,
qui embrasse la ville du même nom
et la municipalité de Pte-Gatineau
contiennent les noms de 7.377 vo-
tants, à la disposition desquels on
établira pour le 25 octobre une
trentaine de bureaux de votation.

—_— 

Bazinet a été pendant 35 ans core
donnier renommé dans la ville. 11

était membre de la Ligue du Sa-
cré-Coeur, membre des Artisans
Canadlens-Francai. et membre des
forestiers Catholiques. Il ctaft le
frère de Mgr Jean-Baptiste Bazi

net, P.D, curé de Ste-Agathe des
Monts et de M. le curé de St-Phi-
Uppe d'Argenteuil.
M laisse pour le pleure-, outre ses

deux frères prêtres son épouse, née
! le voyage. , ajoute M. Doimnpierre. Le conseil a :à faire la construction de la clôture —_— 1 Ida Chatelle; trois fils: Rosaire, de

prétention, sans affectation. Notre peuple aime le beau lan- _——————— |souserit à ces félicitations. | sur la propriété Wright, à la condi- P . La campagne au Hawkesbury, Roméo, de Val a' Jr, et
Sur motion des échevins E. Da- | Our ivresse au =gage et il ne pardonne pas à celui qui s'adresse à lui dans

une langue incorrecte. Par contre, :1 a besoin lui-même de |
s'améliorer grandement. Et aussi, malheureusement, des
gens de la classe instruite ne lui donnent pas toujours le bon
exemple sous ce rapport !

Il y a donc une éducation du bon parier à faire chez.

nous. Sans cela, la Société dont les représentants nous vi-
sitaient dimanche n'aurait pas sa raison d’être. |

Cette éducation, elle revient d’abord à la famille. Les!
parents ne devraient pas manquer de surveiller le langage de
leurs enfants, de les reprendre, de leur indiquer les correc-
tions nécessaires.

Puis c’est à l’école de continuer l’oeuvre éducatrice du
foyer, à y suppléer aussi, la plupart du temps, parce que les
parents la négiigent ou s'en désintéressent, ou encore parce
qu’ils ne sont pas en mesure parfois de l'accomplir eux-mê-
mes. L'école remplit déjà cette mission, sans doute, mais elle
doit absolument intenstfier son action. A temps et à con-
tretemps elle doit former les enfants au bon langage. C'est
effrayant comme nos enfants parlent mal le français, en-
tend-on dire parfois, et cela, tous peuvent hélas! facilement
le constater.

Cette besogne d'éducation embrasse, il va sans dire, le
souci de pourchasser les termes anglais qui se mêlent malen-
contreusement dansle parler, ainsi que les anglicismes.

Le bon langage, nous a-t-on fait encore remarquer di-
manche, c'est comme le baromètre de l’éducation d’un peuple,
une manifestation de la distinction individuelle. Il faut ad-
mettre que le mercure peut encore aisément Jouer chez nous
vers la hauteur en cette matière.

jusqu'au niveau convenable.

 
A nousde le faire monter

Henri LESSARD |

er

DEUX BANDITS

LE BATTENT ET

VOLENT 8213.00

 

avait, puis partirent. emmenant avec
eux dans leur auto le télégraphiste.
A Norway Bay, à trois milles à l'est
de Bristol, ils lui prirent $203 qu'il
avait sur lui et lui dirent de s'en
retourner commeil pourrait.

O'Connor partit à pied vers Bris-
tol et en route 11 fut rencontré par

M. J.-P. Nolan, ancien maire d'Otta-

 

Mariage à

Ste-Bernadette

Samedi matin à 6 h. 45 à l'église
Ste-Bernadette de Hull, décorée de
fougère et de fleurs d'automne, fut
béni par M. le vicaire R. Couture le
mariage de Mlle Jacqueline Bates

et de Gérard Massé.
La mariée était accompagnée Je

son père et M. Massé servait de té-
moin à son fils. La mariée portait
une jolie robe de velours chiffon
bleu torpical, avec chapeau, sou-
liers et accessoires à l'avenant, Son |
bouquet était de genre colonial. Le
déjeuner fut servi chez les parents!
de la mariée, groupant une trentai- |
ne d'invités. M. et Mme Massé sont
partis en auto pour Quebec. Pour
le voyage, elle portait un tailleur |
lbrun, avec accessoires bruns. À leur
retour ils s'’installeront à 137, rue ;
Champlain. |
ee

Conférence remise

ton que la cité assume les charges
genais et F.-E. St-Jean, des sympa- aentretien et que Mlle Wright soit;
thies ont été votées à la famille
Larose a l'occasion de la mort ré-

 

| disposée à accorder un droit ie pas-
| sage.

 

 

 
go

! 1SUR LE FRONT QUEBEÇOIS

  

Chez les
libérale nationale, on

MONTREAL, 3.—M. Maurice Du-
plessis, premier ministre de la pro-
vince de Québec, était hier matin:
aux bureaux du gouvernement. Il
n'a voulu faire aucune déclaration,
Il a déclaré qu'il en fera à son as-'
semblée inaugurale de la campagne|

 

ne, aux Trois-Rivières.
M. Paul Gouin, chef de l'Action

libéraux, les conservateurs et

| MM. Duplessis et Gouin |
| parleront demain soir |

l'Action
choisit les candidats.

Comté de Roberval: le candidat
officiel est M. Georges Potvin, avo-
cat;
Comté de Lévis: choix de M. J.-G.

‘Francoeur, conseiller municipal de rurgiens des
Lévis;
Comté de Bellechasse: choix de

i électorale. mercredi de cette semai- :M. Valmore Bienvenue, c.r., ancien.
substitut du procureur général;
Comté de Bonaventure: candida-

volant

J.-E. Lawton d'Ottawa a subi son
proces ce matin devant le juge RH.
Achim sur accusation d'avoir été
trouvé ivre au volant d'une auto
dont il avait la charge. Après les
témoignages et les plaidoiries des
avocats de la défense et de la Cou-
ronne, le juge à rèmis au 10 octo-
bre, pro forma, sa décision quant
à la culpabilité ou à l'acquitte-
ment du prévenu.

————

LES DONNEURS

DE SANG ...
(Suite de Ia première)

jourd’hui,
‘est pret.
i de

 

 
Aujourd'hui, des centai-

médecins et de chi-
“autochirurgicales” et

| des ambulances du front sont rom-
pus 4 la technique des transfusions

sanguines. Au jourd'hui des mil-

liers de litres de sang frais sont à

La 13ème conférence de sécurité, ‘ Libérale Nationale, est de retour de ture de M. Pierre-Emile Côté. an- | !® disposition des blessé qui heure: -
organisée par les associations

| vince de Québec et qui devait avoir
lieu à l'hôtel Mont-Royal les 26, 27 |
et 28 octobre, a été remise indéfi-

niment.
Dans un communiqué,

Arthur Gaboury. gérant général de
l'Association de Québec pour la pré-
vention des accidents de travail, a
déclaré ce qui suit:

“Cette décision a été prise par le
Comité de la Conférence après étude
approfondie des responsabilités de
l'Association envers l'industrie dans
la crise présente.”
“Cette décision était anpuyee sur

monsieur ,

}

d de nuit du C.N.R. à Bristol, & six

ILS PENEPRENT DANS LE BU-
REAU VERS 9 HEURES HIER
SOIR ET COMMETTENT LEUR
METAIT

SHAWVILLE., 3.— Deux bandits

armés sont entrés hier soir. un peu
aprés neuf heures, dans le bureau
de Willlam O'Connor, télégraphiste

nulles à l'est d'ici et ont pris la
somme de $213,00.

Ils arrivèrent, disant qu’ils avaient
des armes et ordonnèrent à l'opéra -
teur de sortir. “Ne faites pas de

wa, qui a une maison d'été à Norway
Bay. M. Nolan fit monter le blessé
dans sa voiture et le conduisit À sa
demeure, où il manda le Dr S.-E.
MacDonald, de Shawville, pour lui
donner les soins requis. Outre ses
deux côtes fracturées, O'Connor a
les deux yeux au beurre noir et des
coupures à la figure. Le médecin
dit que son patient en aura pour
deux ou trols semaines avant de
pouvoir retourner à son travail

La police provinciale de Québec a
entrepris immédiatement des re- bruit, lui dirent-ils, ou vous êtes

mort. “O'Connor refusa de sortir et|
les hommes se saisirent de lui. Une!
bâtaille en résulta. L'agent fut jeté
par terre plusieurs fois, se frappant;
sur le poêle et subissant de ce fait
des blessures au visage. |

| dits.
cherches pour retracer les deux ban-

O'Connor n'a pu donner une des-
cription complète de ses assaillants.

UN RECORDER

 

i

Mais les bandits eurent le dessus.
avant été jusqu'a frapper du pied
leur victime, lui brisant deux côtes.

Ils foulllèrent alors dans la caisse
au bureau, y prenant 88.00 qu'il y!

DANS LA LIGUE

DE SÉCURITÉ
OT !

MONTREAL, le 3. — "J'accepte ,
avec plalsir de faire partie de vo-
tre association, car japprouve son
travail et je sais tout le bien que ics

 
 esse

ECOLE DE
TELEGRAPHIE

 

sonnel,

OUVERTURE le 30 OCT.
; ligue de sécurité

i Québec de faire partie du consell
Pour plus amples renseignement
et inscriptions, s'adresser les lun-
dis et mercredis entre 7 et 9 H.

tion.

M. Plante porte un vif intérét

Hull, Appartement 5 lles règlements de la circulation. A |!
 

  

 

     qui mettent en danger la vie des |CRA

 

l'évidence qu'à la fim d'octobre, date
de la Conférence, la plupart des
établissements industriels seraient
activement à se préparer ou en piei-

ne activité sur une base d'urgence
de guerre. et qu'il serait donc inap-
proprié de demander aux Industriels
et à leurs agents de maîtrise de
laisser l'usine pour assister à une
Conférence de Sécurité durant trois
jours.”
“Cependant, il fut unanimement

décidé que pour le présent, la con-
tribution la plus propice pour l'As-

sociation est d'intensifier son con- |
tact avec les employés et coopérer
avec la direction pour créer et main-
tenir une “Conscience du “Danger”
chez iles gradés et les ouvriers qui |

 
seront appelés à travailler dans des |

conditions anormales. De plus!
quand la chose sera possible. des’
Ralliements de Sécurité pour le per-

auront lieu le soir, el un!

programme éducatif et attrayant|
sera suivi. Ces ralliements ont été
très populaires dans le passé.”

——————

La Rhodésie et le |

présent conflit

cours d'un discours radiodiffusé. que
d'administration de cette ia- | - is, 1 une dél . i‘ associa- M. H.-H. Davis, leader du parti Per une délégation, de M Fortunat | j'Assomption : de M. Jean Marti-

travailliste, avait été nommé minl-
tre des Affaires Etrangères pour

y avait deux fronts dans le présent.
nombre de reprises, 11] à admonesté | conflit: un front où on se bat et un.
sévèrement les chauffards qui font ! front économique. La Rhodesis sur’

"fi de la loi, particulièrement ceux ‘le front économique peut rendre ues:

services substantiels à la Grande-
vs CAPSULES

ANTALGIN

*MAUXDETETE
Mrs OGUAINE  NEVRALOIL

mu AUMATIRME AMY
LA GRPPE
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‘enfants. Il a su su besoin sévir avec
rigueur contre les délinguants

“Le tribunal est un des premiers
collaborateurs à l'oeuvre sécuritaie
Te”, & fait observer l'honorable Al-
fred Leduc, président de la ligue, vraient être mis à la disposition de du comté
‘car la justice est le meilleur frein
possible pour les chauffeurs imp:u-

! Bretagne en produisant tout lor
nécessaire à acheter des pays neu-:
tres la nourriture et les muni*.ons.

i Il a ajouté que le surplus des pro-
duits agricoles de la Rhodésie de-

la Grande-Bretagne.

organisateur

rain d'entente entre l'A. L. N. et les
principaux chefs du Parti national
dirigé par le Dr Philippe Hamel. |
M. Gouin exprime sa confiance

que l'entente entre les deux partis
ve se conclure car ils se sont en-
tendus sur tous les points, Il ajoute :
qu'il a été reçu de façon fort sym-|
pathique par le Dr Hamel et par les |
autres chefs du parti national, MM.
René Chaloult, J.-E. Grégoire et le
Dr Alphonse Marcoux. Le Dr Ha-
mel n'a plus qu'à consulter les prin-
cipaux partisans du parti national
pour donner une réponse définitive ‘
à M. Gouin. Le chef de l'A. L. N.
attend cette réponse dans le cou-
runt de la journée.

M. Gouin à Radio-Canada
M. Gouin ouvrira sa campagne .

électorale, à la radio, mercredi soir.:
Il parlera de à 9 heures sur tout !
le réseau français de Radio-Canada. !
Il se réserve de répondre alors “au
discours enfantin’” prononcé same-
di soir par M. Adélard Godbout,
chef du parti libéral provincial, en
lançant sa campagne. !

Candidatures
Samedi et dimanche, dans nom-

bre de comtés de la province, on a.
procédé au choix des candidats aux ‘
élections provinciales du 21 octobre, |

Voici une liste des candidatures
annoncées:

Chez les libéraux |
Comté de St-Hyacinthe: choix.

unanime de M. T.-D. Bouchard, dé-
puté Hbéral depuis plusieurs années
e maire de la ville de St-Hyacin-,
the: ’
Comté de 1'Abitibi: choix de M.'

Charles Magnan, propriétaire de
cinéma, à “Malartic:
Comté de Chambly: choix de M.

D.-E. Joya! de préférence au joueur
de tennis Marcel Rainville:
Comté de Papineau: choix de M.

Horace Lapierre. de Buckingham.

!

de la province de’ Huggins a annoncé aujourd'hui au Cal:
Comté de Jeanne-Mance: choix

Mérineau. président de la Jeunesse .
libéraie de ce comté:

son, ancien député, également de
Shawinigan;
Comté de Laviolette: ja conven-

tion libérale aura iieu à Grand’!
Mère ie 5 octobre prochain.
Comté de Vaudreuil-Sculanges:

choix de M. “lphide Sabourin, mal- :
re de Ste-Marthe:
Comté de Drummond: choix de M. i

ile docteur Arthur Rajotte, maire de.
‘Drummondville et ancien député -

à Québec: !
Comté de .adelle: choix de M. le

| fert la candidature: de M. Horace
|

1

de M. Adélard Godbout.

Chez les ministériels

En général, les conventions au-
ront lieu plus tard, cependant on
annonce dès maintenant les can-
didatures officielles suivantes:
comté de Terrebonne, désigna-

tion de M. le notaire Léonard
Blanchard à la place de M. Her-
mann Barrette, qui a décidé de ne
pas se représenter;

comté de Notre-Dame-de-Grâce,
désignation de M. Gérald Almond,
avocat;

comté de Montréal - St - Jacques,
M. Henry-L. Auger, ministre de la
Colonisation ;

comté de Jacques - Cartier.
Anatole Carignan, ministre de
Voirie;
comté de Montréal - Mercier.

Gérald Thibault, député sortant
charge de ce comté:
comté de Montréal-St-Louis,

Louis Fitch, député sortant
charge;
comté de Chambly, M. Hortensi-

us Béique, maire de Chambly et
organisateur électoral de l'Union
nationale;

comté de Monrréal - Ste - Marie,
désignation de M. Candide Roche-
fort, qui a siége quelque temps

M.
la

M.
de

M.
de

| avec l'opposition comme dissident
de l'Union nationale. mais
vient de rentrer dans le parti.
On s'attend que le choix de M.

W.-R. Bullock pour le comté de
Westmount et ceiuu de M. Gilbert
Layton pour le comté de St-Geor-
ges alent lieu aujourd'hui.
L'hon. Onésime Gagnon a accepté

d'être candidat dans Matane.
Candidatures et conventions

de l'A. L N.
Aux quartiers géneraux de l'A.

L. N., à Montréal. on ennonce de

qui

Gouin, chef de l'A. L. N., qui sera
choisi jeudi commie candidat dans

neau. organisateur dans la régidn
de Montréal, qui sera probable-

Philippon. organisateur dans la
région de Québec, qui serait can-
didat dans Monlnorency, dans Ja
Beauce ou même dans Portneuf
«(Me Philippon n'a pes voulu faire
encore de déclaration A ce sujet).

Dans Ia région de Montréal
Déià deux candidats de l'A.L.N.

ont été choisis uxiciellement, sao
medi, à une convention tenué à
Magog. pour le comié de Stan-
stead, M. A. Mailloux, secréiaire du

de Québec. oll il s'est rendu en com- cien ministre de la Voirie à Qué-  ©Ment n'ont pas besoin d'un tel don,
: Sécurité et de secourisme de la pro- pagnie de M. Jean Martineau, son bec, qui démissionne comme député

en chef dans la région fédéral et se fait candidat dans;
de Montréal, pour trouver un ter- : Bonaventure à la demande expresse

l’est la victoire de la préparation
méthodique française. C'est le suc-
cès des médecins e des chirurgiens
de la dernière guerre contre j'opi-
nion trop résolument optimiste de
teurs élèves.”

La dernière guerre en effet a vi
beaucoup de blessés ne pas surmon-

ter les Mémorragies massives. On
faisait alors appel aux volontaires.
Pas un infirmier, pas une infirmière,

pas un blessé qui n'accepta sur le
champ de donner son sang pour les

produira plus. Des stocks considé-
rables, que l'on nus permette de ne
citer aucun chiffre, sont réunis.

auraient pu répondre aux besoins
de l'offensive ennemie la plus mas-
sive .Cela ne s'est pas produit. Mais

il y à mieux.
C’est que chaque médecin militai-

que de la transfusion sanguine qui

est toujours délicate.
Nous aurions pu s'il l'avait fallu

adopter la technique russe du pro-
fesseur Judine de conservation du
sang des cadavres. Cela répugne à
ia médecine française. Nous avons
tout simplement sélectionné le ‘ang
frais de “donneurs volontaires”. Is
étaient trop nombreux bien avant

les hostilités. Maintenant ils sont
encore plus nombreux. Nous réali-

sons la conservation du sang dans
des conditions rigoureuses. Chaque
volontaire fait l'objet d'un premier

le centre Saint-Antoine

blessés exsangues. Cela ne se re-.

candidat Caron

s’ouvre le 15
 

M, Alexis Caron, candidat libéral
dans le comté de Hull auà élec-
tion provinciales du 25 octobre,
nous fait savoir qu'il commencera
sa campagne d'assemblées publi-
ques le soir du 15 octobre à la sal-
le paroissiale de St - Rédempteur.
Le soir du 19 il parlera à l'Hôtel
de ville; l'après-midi du 22 à Pte-
Gatineau et le soir du même jour à
la salle paroissiale de St-Joseph de
Wrightville. Il parlera eussi à Val-
Tétreau à une date qui n'est pas
en core définitivement fixée,
pe

Coupable d

deux offenses  
Berthe Fournier d'Ottawa, coupa-

ble d'avoir conduit sans permis et
; avec des freins défectueux, a été
: condamné ce matin par le juge H.
| Achim à deux fois $10 d'amende et
| aux frais.

 

Une convention
}| dans
| ——
. On nous fait savoir que vendredi
; après-midi, à 1 heure, il y aura a
, Campbell's Bay une convention
i pour le choix du candidat de
l'Union Nationale dans le comté de
Pontiac. Tout indique qu'il n'y au-
ra qu'un candidat. M. Thomas Mc-
Cool, et la convention aurait plutôt
la forme d'une grande assemblée

Pontiac

 

 

André, * professeur à St-Raphaël:
deux filles: Germaine, institutrice .-
Hawkesbury, et Mme P. Leroux,
(Juliette), de Montréal, et plusieurs
petits-enfants.

Il fut porté en terre par MM.
Omer Laurin, Xavier Lamoureux,

André Sabourin, Isidore Sabourin,
Napoléon Pitre et Charles Labelle,
tous de Hawkesbury. Le service fu-
nèbre fut célébré par M. le curé

André Bazinet, de St-Philippe, as-
sisté comme diacre de M. le curé P.

Brunet, de Fassett. et comme sous-
diacre, de M. l'abbe E. Landry, vi-
caire à Hawkesbury. Pendant le

service, deux messes furent célébrées
aux autels latéraux par MM. les

abbés R. Martin, supérieur du Grand
Séminaire d'Ottawa. et E. Grenier,
curé de Deschênes, Québec, Parmi
l'assistance. on iemarquait M. la

chanoine J.-E. Secours, procureur
diocésain. M. le curé de L'Orignal,
J.-A. Millard, M. le curé Laniel,

d'Alfred, M. le curé Croteau, de
St-Léon le Grand de Treadwell, M.
le curé Guindon, de Hawkesbury. On
le vicaire Caron, de Hawkesbury On
remarquait aussi les écoliers de l'è-
cole Bonsecours ainsi qu'un bon
nombre de citoyens de la ville. A

la famille éprouvée. nous offrons

nos sincéres sympathies.
VA-ET-VIENT

M. et Mme Roland Leroux. de

Hawkesbury, étaient en visite chez
leurs parents à St-Eugène, ven-

dredi dernier.
Mme Auguste Beaudry est ree

tournée chez elle à St-Jérome, apres
avoir passé une semaine en visite

chez ses parents.
Mile Ernestine Bisscnnette. de

: Hawkesbury. était en visite chez
des parents à St-Jérôme, jeudi der-

nier.
Mme Joël Leroux était en visite

chez sa soeur, Mme Cléophas Grande
Us|

re a été mis au courant de la prati- |

! pour ratifier cette candidature.

_—_—— maison. de St-Eugène, vendredi der-

nier.
Mme J Gravel, de Hawkesbury,

était en visite chez ses parents à
Casselman, vendredi et samedi der-

La guerre n’influe pas
| sur le tourisme canadien
| L'état de guerre qui existe actuel-
lement en Europe et les restrictions nier.

imposées aux frontières en consé-| M. Charles Doré, de Casselman,

‘quence de cet état, n'affectent nul- est retnurné chez lui, après un sèe

lement les touristes américains qui jour de deux semaines chez ses pae

se proposent de venir prochainement rents à Hawkesbury.

au Canada. Tel est le sens d'une‘ M. Roland Millette. professeur de

déclaration officielle que faisait ré- : piano à Hawkesbury. était en ville
(cemment M. F. C. Blair, directeur | vendredi dernier.
de l'Immigration du Canada. M. J.-A. Bricault ainsi que son

“Les demandes de renseignements fils, M. Wilfrid Bricault, de Lefai-

adressées à la branche de l'Immigra- ‘ vre, étaient à Hawkesbury samedi,
tion du département des Mines et; assistant au service de M. Joseph

des Ressources”. dit M. Blair. “In- | gazinet.
diquent que les touristes américains, M. Louis Auger. de Montréal,

qui visitent actuellement le Canada était en visite chez ses parents 8

ou qui prôjettent de le visiter. crai- | gawkesbury. sameÜli. I! assiste aux

,gment que des restrictions leur soient  gunérailles de M. Josenh Bazinet. .

 
à leur départ. Ces craintes sont
absolument sans fondement. Les
touristes continuent d'être bien ac-
cuelllis et aucune restriction de
‘quelque genre que ce soit na té

ê : isation imposée et ne sera vraisemblable-

deTAN, dans.™ comtéde Ste- ‘ment imposée à ces visituers. Les
Anne, a désigné comme candidat |touristes américains n'ont pas à se
M. Samuel-Bert Walker, agent
commercial.

“donneur universel” que ceux dont

le sang est toléré par toutes les ca-

tégories de blessés.

tt  

 

tir.

examen. Nous ne retenons comme :imposées à leur entrée au pays ou; M  Donat Daigneault, ainsi qua

Miie Estelle Boyer et M. Georges

Séguin. accompagnés de Mie Ro

[lande Lafrarnboise, tous d'Hawkese

"bury, étatent de passage & Alexane

| dria. vendredi dernier. a l'occasion
‘du “Field Day”. des écoles français

ses et anglaises.

LE DÉSIR DE

 

procurer de permis canadien spé-
ral pour entrer au pays ou en sor- |

En cas de guerre, les citoyens .l citoyens en retirent”, a exprime le | -Havas) Comté de Maskinongé: choix de NOMbreuses candidatures dans la Les prochaines conventions de

COURS DU SOIR (recorder Leonce Piarite, en reponse SALISBURY(Rhodésie du Sud). M. L-J. Thisdel. cultivateur de. PEONate. les principales EFrestssui. |des vectrictions,maisceles-clnafs Ne TRAI ITE DE; : à l'invitati ! . , te in. ate, les principales de ces réal auron eu a - S . 5 ses- ar- 1
Théorie et Pratique ue etn ae jut aval faite la le 3. — Le premier ministre G-M Lowseville. ancien député provin candidatures sont cclies de M, Paul vants: A. Drummondville «Drum- (fecteront pas le mouvement des NEL ‘AE. ‘ “

mond), mercredi soir. 4 octobre, à
8 h.; salle St-Simon: à Montréal
(Ste-Marie).
à 8 h.; salle de l'Ecole Souart (coin
des rues Papineau et Lafontaine: à

dimanche soir, 8 oct.
Dans ls région de Québec

Parmi les candicats de i Action
libérale Nationale déjà choisis à
des conventions, aans la région de
Québec, mentionnuns M. L-P. Ri-
oux, frère du sous-ministre pro-
vincial de l'Agriculture, dans le
somué de Matapédla.

Les prochaines conventions de
"ALN, dans cette région auront
Ueu aux endroits suivants :
Mercredi 4 ocwbre, à Victoria-

ville (Arthabaska). à 2 h. 30, à

touristes de pays amis ou neutres,

mercredi soir, 4 oct!

qui continueront d'être accueillis
comme {is l'ont été dans le passé.”

| Les touristes américains peuvent
!donc continuer de venir au Cana-

qu'on leur demande de remplir à

la frontière lors de leur entrée au
pays. Tie peuvent également profi-
ter sans aucune restriction du droit
que leur accordent les lois douaniè-
res américaines de rapporter. à leur

, LA ROUMANIE

; 3 ; Comté de St-Maurice: choix de (Presse associée»
pmo , . | tionslemettentonsamportomnes ! rer Sir Percival Fynn qui «est M Polydore Beaulac, de Shawint-| ment candidat dans St-Jacques, où l'Assomption (l’Assomption), jeudi |da sans être soumis à d'autres for. BUCAREST. le 3— La Roumanie,
No 117, rue Hütel-de-Ville. | avec les automobilistes qui violent! Le premier ministre a ajouté qu'il BAN. de préférence à M. J.- .. Fri-| Un groupe d'électeurs lui a déjà of-|5 oct: Valleyfield (Beauhamnois) |malités que la brève déclaration qui hâte ses préparatifs militaires ot

|

est entourée de voisins armés, & rôte
Itéré aujourd'hui son désir de garder
une stricte neutralité.

| Le gouvernement fait au peupts
ll'appel suivant: -

“Nous n'avons pas l'intention 49
retour dans leur pays. pour une VA- [faire la guerre. Nous désirons are
leur de 8100 de machandises exemp- ji demment la paix, mais nous ne

tes de frais de douanes. ; pouvons permettre que nous s6y0ti8
|L'ARCHEVEQUE DE CANTORBE- “dans une situation subordommée. Die

: “rminuer nos activités militaires «st

IRY A DINE AVEC LL. MAJESTES | impossible pour le moment. Nous ez-
! LONDRES. je 3.— L'archevêque pérons pouvoir surmonter nos diffie
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: En Rhodéste comme en U:ande- docteur Louis-M. Grignon, de Mont-
dents et téméraires qu'il nous est Bretagne.a-t-il dit encore, id v a plus Laurier:

pr impcssible de convaincre par l'édu- | d'hommes qui veulent s'enrôler que
leh. A R FARLEY. Tél: 2-7914 cation”. le gouvernement en désire,

: Syndicat catholique du textile. a
: été choisis à l'unanimité, le Dr J.-

Comté de Chicoutimi: choix de Albert Guertin, de Magog. se reti-
(M. Eizéar Dufour, de Chicoutimi; rant des rangs en sa faveur. Pur ter),

    

 

HAL ET MONT MAS l'hôtel de ville: mème jour. même de Cantorbéry a diné aujouré'hui su  cuités à notre manière et éviter is

heure, à Ste-Hénédine (Dorches- (palais de Buckingham avec le roi guerre. Nous espérons garder. uns

et la reine. | stricte ne-.tralité. ”    
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ONPREVOIT
Toutes les dispositions

|

sont prises pour faire face.
aux tactiques ennemies

de
+

Les troupes du Génie sont en
territoire allemand.

NUIT ACTIVE

Les Français encerclent graduelle-
ment Sarrebruck.

(Par John Martin, correspondant de Ja Presse associée.)
PARIS, 3. -— Les troupes du Génie sont maintenant

rendues en territoire allemand où elles s'empressent de for-

tifier les régions déjà congnises par l’armée pour faire face

à toute attaque massive qui comme on le croit, sera lancée

dès que la France et l'Angleterre auront refusé les proposi-

tions de paix de Hitler.
Jusqu'à présent, les Français se sont emparés de 65 vil-

lages disséminés sur un territoire de 150 milles carrés.
Les ingénieurs, qui travaillent sous le feu constant de

l'ennemi, reconstruisent les avant-postes de la Ligne Sieg-

fried qui serviront maintenant à l’armée française. Pendant:

qu'on établit les lignes de liaison entre ces postes avancés et
l’arrière du front, les prisonniers allemands sont soumis à

un interrogatoire serré de la part des officiers français qui

profitent de toute indication utile.
Ce matin, le communiqué français indique que les pa-

trouilles françaises et allemandes ont été très actives durant

la nuit. Hier soir un autre communiqué nous apprenait que

‘des attaques allemandes dans la région de Sarrelouis et à

l'est de la Sarre, avaient été repousées.”

LES MINES pas suivi d'un communiqué” écrit-
Les troupes françaises doivent |elle dans l’Oeuvre.” Habituellement,

également faire la guerre aux mines |les voyages des chefs italiens dans
que les Allemands avaient semées j!a capitale du Reich ont toujours
partout aux approches de la Ligne |TEÇU la publicité la plus tapageuse.
Seigfried; elles ont déjà réussi a, Même le mot “axe” a disparu des
déblayer le terrain fort avant. L'ar- | Journaux italiens depuis quelques
tillerie est d'un précieux secours SéMainés. ;
dans ce travail; une bombe lancée “Depuis le début de la guerre,
dans ce champ de mines hier a |l'Italie a surtout veillé sur ses pro-
provoqué une explosion formidable! bres intérêts. Le pacte germano-

en frappant un chapelet de mines j'uUsse & énervé les dirigeant: de
d'environ 1000 verges. Le résulat ne Rome; les ambitions de Staline dans
fut qu’un magnifique feu d'arti- les Balkans énervent toute l'Italie.
fice qui ne fit de mal à personne, On ne croiL plus que les désirs de

Les Allemands furent très pru- Hitler soient Lellement agréables au

dents dans leurs attaques; on croit |80uvernement italien.”
que leurs troupes ont reçu l'ordre | “Voici maintenant quelles se-
d'attendre l'issue de “l'ultimatum Talent les propositions de Hitler dans
de paix” proposé par Hitler avant de,‘ Cet ultimatum de paix dont on par-
se lancer plus avant, le: désarmement, entrée du Reich
Pour démentir la rumeur voulant |dAns l'économie mondiale, recuns-

que la ville industrielle de Sarre- truction du Grand duché de Varso-
bruck fût pratiquement aux mains Vie. concessions coloniales et recon-
des troupes françaises, on a laisse |Naissance des forntières actuelles de
entendre hier que cette ville était |l'Allemagne” écrit encore Genevieve

encore fortement protégée. Les Fran- |Tabouis.
çais, d’ailleurs, ne l'ont pas encore! LONDRES, 3 — Deux journaux
attaquée de front, préférant l’en- |@nglais soulignent, ce matin, les
cercler. Mais cet encerclement n'est Victoires françaises dans le bassin
pas encore terminé. les Alliés cral- de la Sarre, |
gnant de perdre tout contact avec) Le Manchester Guardian écrit:
l'arrière. “1l semble que les Allemands com-

Les experts hair| trans [FEV2, FOL3Arnes'accordent à dire que l'Allemagne |© ces vietoines n'apparaissent

ogioSetteguer ! qu'infimes si on les regarde sur une

blocus fortement établi par la ma- |Carte. Elles sont cependant très
rine anglaise. importantes et ont demandé une

stratégie accomplie.”
COMMENTAIRES De son côté.Ële Yorkshire Post

Geneviève Tabouis écrit ce matin
que, si on n'a pas encore cru bon
d'émettre un communiqué officiel |
relatif au voyage de Ciano a Ber-
lin, c’est que l'Italie voit d'un très
mauvais oeil les relations étroites
qui se sont établies depuis quelques| fried. Les Allemands perdent tou-
jours entre Berlin et Moscou. {jours du terrain; hier c'était à Sarre-

“Cela est assez extraordinaire que !lautern. Les Français dominent
le voyage de Ciano à Berlin ne fût maintenant nettement les environs.

 

 

 

rebruck de trois côtés cependant que
le quatrième est rendu inabordable
{par le feu de l'artillerie. La ligne

 

des appuis des fortifications Sieg-
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Les républiques américaines
définissent la zone neutre

Presse Associée) lifornie du Sud, s'étend le long de
PANAMA, 3. — Les 31 républi-. la cote de l'Amérique du Nord jus-

ques américaines qui ont défini une qu'au détroit de Juan de Fucca, le
zone neutre dans ] hémisphère occi- long de la frontière canado-améri-
dental, ont commence a avertir les caine.
pays belligérants de leur action.
A la suggestion du sous-secrétaire

des Affaires étrangères des Etats-
Unis, M. Summer Welles, on a de-

mandé au présiden. de Panama, M.
Juan Demostenes Arosemena, de

férence de ses réclamations sécu-
aires au sujet des Îles Falkand, une
{colonie de la couronne britannique,
:à 250 milles à l'ouest de la côte
d'Argentine  L’Argentine * a dit

transmettre au nations en guerre la "quelle se réservait le “titre” de ces
déclaration de neutralité adoptée ‘iles qu'elles tombent ou qu’elles ne
lors de la recente conférence. | tombent pas dans la zone neutre.
La déclaration affirmait que les'La Grande-Bretagne a toujours re-

républiques américaines

=

neutres ‘ jeté les réclamations de l'Argentine.
‘availent le droit indiscutable de ——
préserver d'actes hostiles” les eaux
territoriales des Amériques. Si les!
pays belligérants ne reconnaissent‘
pus cette zone, on prendra les
E ; sessaires” ur la faire ‘Presse Canadientie»eraDéceses” po | aÉONOR. Manitoba, 3, — Thomas
Toutes les mesures adoptées hier| sr hau! du Manoaes à représenter une circonscriptionont été renforcies par un program-

|

électorale à la Chambre des Com-
me économique général qu'un co- munes, est e
mité permanent consultatif étapli- sa emeure. 81ageoeomnet hier à
ra. Le comite siégera à Washing- En 1917, il fut él
ton. Un comité permanent de neu-‘ Gand y Le Tus élu comme parti-
tralité sera formé de sept experts en Soi de l'Union au Parlement de
droit international. guerre du Canada.
La zone neutre, telle que définie. ‘ Défaits en 1921, il fut réélu comme

commence à la Baié dc Passama- Conservateur en 1925. Défait de
quoddy, sur la frontière canado-a- "Ouveau en 1926, 11 fut réélu en

méricainé, comprend la mer des, 1830, et demeura au siège de Spring-
Antilles et les entrées du canal de, field jusqu'en 1935,
Panama, dans l'océan Atlantique et _
dans l'océan Pacifique. oo UNE ENQUETE
La zone neutre, telle que définie.

commence à ln Baie de Passama-
quoddy,. sur la frontière canado-
américaine. comprend la Mer des
Antilles et les entrées du canal de
Panama, dans l'océan Atlantique et
dans l'océan Pacifique.
Dans l’océan Pacifique.

MOKT DE T. HAY

 

(Presse Canadienne)

TORONTO, 3. — L'association

ronto, n décidé hier soir en assem-
‘ blée, de convoquer toutes les socié-la zone,

comprend l'Île Quadalupe. à 200
milles au large de la côte de la Ca-

| le profitage aussi bien que sur la po-
! sition des salariés en regard de cet-
| te hausse.

L'association accorda son appui à
une résolution présentée au gouver-
nement fédéral par l'association des
marchands détagilants, demandant
qu'on avertisse le public des causes
de variations de prix.

Le secrétaire de l'associat.on des
marchands détaillants M. G-S.

[Aun SOISERIES. EMAIL- PORCELAINE Hougkhan. déclara à l'assemblée
; ui n'y a eu “dr i sensa-

Sgubs ber Pek O-Cedar comannent du MIROL | Honnelle pans les prix sense

   

 

écrit: Les Français encerclent Sar- :

de défense de Sarrevruck est un!

me

L'Argentine a fait part a la con-

+ des “Housewives consumers”, de To- |

tes féminines pour faire enquête sur |
la hausse généralr des prix et Sur ! Trudel, P.-E. Bédard, E. Ouei.ette.

{0 Régimbal. Z. Leclerc. A. De Beau-

i

; Notre-Darne d'Ottawa où les derniè-
;res prières furent récitées,
| A la familie st cruellement éornu-

SEPT ACCUSES

(Presse Associée)

qui implique 23 membres d'un syn-
dicat, accusés de tuer par empoi-
sonnement, noyade, etc, pour reti-
rer les assurances de leurs victimes,

progresse rapidement. Sept se sont
avouées coupables, et quatre ont été
trouvées coupables,
Une femme a été appelee a subir

son procès aujourd'hui sous l'accu-
sation de complicité dans le meur-
tre de Jennie Cassetti, dont ! époux

s'est avoué coupable de meurtre.
Huit autres accusés sont des fem-

mes. Toutes les personnes que l'E-
tat considère comme les ac eurs

principaux de la bande criminelle
feront face a la chaise électrique ou

à l'emprisonnement perpétuel.

Les enquêteurs croient que le nomM-

bre des victimes du groupe peut

se chiffrer à 100.

DÉCÈS DE LA

R.S. ELISABETH

DE LA CROIX
Soeur Elisabeth de la Croix, née

Marie Bruyère, nièce de la Fonda-
trice de la Congrégation des Soeurs
Grises de la Croix, Mère Elisabeth
Bruyère, s'éteignait à la maison-
mère, le ler octobre, aprés une lon-
gue et douloureuse maladie.

Cette digne religieuse se dévoua
quarante-cinq années à l'enseigne-
ment du dessin, de la peinture et
des travaux à l'aiguille, dans les
maisons d'éducation de sa Congré-
gation; Pembroke, Ogdensburg.

Aylmer, Buffalo, Plattsburg et Pen-
sionnat N.-D. du Sacré-Coeur, Ot-
tawa. Elle fut secrétaire à l’Hôpital
Général et à l’Hôpital Saint-Joseph-
Sudbury, six années; Supérieure à

| l'Hôpital de Sudbury trois ans, au
Pensionnat Marie-Immaculée, Pem-
broke, cinq ans, à la maison Sainte-
Croix, Ogdensburg, N.-Y., trois ans.
de 1926 à 1929. Sa santé bien affai-

!blie ne lui permettant plus aucun
apostolat actif, Soeur Elisabeth de
la Croix revint alors à la maison-
mère pour y embrasser celui de la

|; souffrance.
Cette vénérable ancienne était

dans la 89e année de son âge et la
72e de sa vie religieuse lors de son
décès. Elle laisse deux soeurs reli-
gieuses chez les Soeurs Grises de la
Croix: Soeur Elisabeth du Sacré-
Coeur et Soeur Saint-Théophile.
Le service funebre a été chanté

ce matin, en la chapelle de la
maison-mère, par le R. P. Alide Bé-
land, O.M.1, auménier de la Com-
munauté, assisté par les RR. PP
Raymond Lemieux, C.M.I., et Marcel
‘Duguay, OM.I, comme diacre et
sous-diacre,

Outre la nombreuse Communauté
des Soeurs Grises de la Croix, as-
sistaient aux funérailles ses neveux
et nièces d'Ottawa: Monsieur et
Madame Eugèrfe Bruyère, Monsieur
Charles Bruyère, Monsieur Rodrigue
Bruyère; quelques amies, Mme Lau-
re Tremblay et Mille I. Labelle,

! d'Ottawa.
La sépulture eut lieu à 9 h. 30 au

cimetière Notre-Dame,

!

| Mme W. Charbonneau
est inhumée ce matin

 

 
A huit heures ce matin en la Ba-

silique d'Ottawa, ont eu lieu les fu-
| nérailles de Mme Wilfrid Charbon-
neau, née Albina Hotte, décédée 3a-

medi dernier, à l’âge de 72 ans.
| Elle avait fait ses études au cou-
| vent de la rue Rideau. Paroissienne
de la Basiliqgu#4 Mme Charbonneau
| faisait partie dë la Congrégation des
Dames de Ste-Anne. Elle était l'en-
fant de Fabien Hotte et de Mar-

| guerite Pinard, tous deux décédés

Lui survivent cinq enfants, deux

| soeurs et cing petits enfants. Ses
enfants sont: Oscar, de Hull, ai.
que René; Albert, d'Ottawa; Val+da
(Mme Ludovic Bénard), d'Ottawa;
Jeannette (Mme Gaspard Fortier,

de Valleylield. Ses deux soeurs :snt;
Mme Arthur Gauthier d'Ottawa et
Mlle Héloise, aussi d'Ottawa.

| Le cortège funèbre quitta la de-
|meure mortuaire, située à 81 ave.
i Guigues, & 7 heures 4b.

La levée du corps fut faite par
; M. le curé O. Lalonde.

Le service fut chanté par M. le
; curé O. Lalonde, assistés des RR.
Pères A. Benoit et A, Rezeau, comme
| dlacre et sous-diacre.
; La chorale paroissiale que diri-
| geait M. Nolet, exécuta le chant et
! M. Charette touchait l'orgue.

Les Dames de Ste-Anne dont Mme
{Charbonneau, faisait partie, reçu-
!rent le corps à l'église,
| Conduisaient le deuil: les fils de

i la défuntee MM. Oscar, Herve et
Albert Charbonneau; des beaux-frè-

| res: MM. F. Charbonneau, G. Char-
i bonneau et J. Landreville; ses gen-
| dres: MM. L. Bernard et J-G For-
tier; ses cousins: MM. G. Diuuin et

i 1-8. Charbonneau: ses neveua’ MM,
U. Gauthier, M. Gauthier. E. Gau-
thier, J. Drouin et L. Laurin, ses

| petits-fils: MM. J.-B, Bénard, M.
"Charbonneau et Roger Charbonneau.
, Dans le défilé l'on remarquait en

; Henri Rhéaume, commissaire d'éco-
le: J.-Wilfrid D'Amour. Dr

E. Fortin, E. Viau, E. Chouinard J-

M. Trépanier, Ed. Robinson, J.-B.

mont, O. Dumoulin, F. Prcalx, E.
Thériault. A. Bélanger. J. Rnbertson,
J. Coté, D. Brisson, H. Valiguette,
Ph, Charron, J.-E. Huart, R Carrier,
J.-B. Carrier. A. Lefèvre, E. C,usin.
|W.-G. Davis, F.-L. Kirouette e: nam-
bre d'autres.

L'inhumation se fit au .unetiere

vée le “Droit” réitère ses plus since-
, Tes condoléances.

LE DROIT, OTTAWA, MARDI 3 OCTOBRE, 1939

UNEOFF
Le Duce n’accepterait pas

L ONT AVOUÉ'
{renseignés d'Italie disent

PHILADELPHIE, 3. — Le proces|

: plus: MM. A. Bordeleau. écl.evin:! lonaises du territoire nouvellement

   

——
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d’aller à un échec certain
en servant d'intermédiaire

| —

C'est ce que l'on affirme dans certains
| milieux romains.

 

‘Presse associée)

ROME, le 3— Les milieux bien
aujour-

d'hui qu'il n'est pas probable que
les pourparlers entre le comte Cia-
no et Hitler mènent à une tentative
de paix immédiate de la part, de
l'Italie.

Ils disent que le gouvernement
italien ne se prêtera pas à des ten-
tatives futiles vouées à l'échec dans
les conditions actuelles. Ils affir-
ment qu'il est difficile de concevoir
une proposition de paix de la part
de l'Allemagne, qui serait acceptable
pour la France et la Grande-Bre-
tagne.

En arrivant en Italie, ce matin, le
comte Ciano se rendit au bureau de
Mussolini, pour conférer avec le
Duce. Il assista ensuite à une réu-
nion du cabinet.

Dans les milieux italiens, on s'at-

tend que le prochain développement
viendra de la part de Hitler, qui
exposera ses propositions de paix
devant le Reichstag, cette semaine.
De source autorisée, on dit que

l'Italie ‘continuera à chercher à cir-
conscrire la guerre par tous les
moyens possibles, tout en attendant
l'occasion propice de promouvoir la

paix. Cette politique, dit-on, est
basée sur la conviction qu'une guer-
re prolonge verrait en définitive
triompher le bolchévisme.

A ce sujet, Gaecano Poverelli,
correspondant du journal de Mus-
solini, Il Popolo d'Italia, rapporte

qu’Hitler aurait l'intention de créer
un état-tampon en Pologne. Ce cor-
respondant dit que Hitler a revisé
la frontière entre la Russie soviéti-
que et l'Allemagne, de façon a éta-
blir cet état-tampon d’un “territoi-
re habité exclusivement de Polo-
nais”.

  

 

Le comte Ciano est revenu
à Rome porteur d’une|
|

 

Le Fuehrer demanderait à son compère de lui servir
de trucheman auprès des Alliés.

 

(Presse Associée)
ROME, le 3. — Le ministre des Affaires Etrangères d'Italie. le

comte Galeazzo Ciano, gendre de Mussolini. est revenu aujourd’hui de
| Berlin apportant un message de paix de la part de l'Allemagne et
de la Russie qui pourrait influencer profondément la marche de la
guerre.

Le ministre des Affaires Etrangères est arrivé à Rome à 10 h. 20
(soit 4 h. 20, heure de l'est) 20 minutes après que le cabinet. fasciste se
fût réuni sous la présidence de Mussolini.

On s'accorde à dire que Ciano est | conquis. Dans les milieux gouver-
porteur d’un message de paix que nementaux, on ne fait aucun com-
Hitle par l'intermédiaire de Musso-!mentaire. On assure cependant que
lini adresserait à la France et à la l'Allemagne ne veut absolument pas
Grande-Bretagne, paix basée sur le

|

“germaniser’ les peuples qui ne sont
démembrement de la Pologne. Tous pas d'origine allemande. Cette af-
les regards sont tournés vers Musso-

|

firmation porte |
lini qui a maintenant la clef de cet-

|

croire que les Polonais jouiront d’une
te énigme. : certaine autonomie culturelle.
Les Italiens ont été prévenus de Parlant des propositions germa-

“ne pas parler au wattman” et de

|

no-russes pour mettre fin à la guer-
garder un silence religieux jusqu’au

|

re, le “Essen National Zeitung”, qui
moment où leur chef, Mussolini, leur

|

a des relations étroites avec l'entou-
tracera leur ligne de conduite. Les|rage du feld-maréchal Hermann
premières éditions des journaux re- Goering, dit qu’il ne faut pas en-

produisaient surtout l'opinion des |visager ces propositions commes “des
journaux étrangers mais gardaient |offres de paix d'Etats fatigués de la
une prudente réserve au sujet de! guerre”,

l'attitude de l'Italie. Le journal dit que le Gésir de paix
Les Italiens qui se demandent avec exprimé dans le pacte de Moscou a

anxiété si Hitler obligera l'Italie à été également un point important de
remplir l'aide militaire qu’elle s'est |ja politique italienne. Toutes les

engagée à fournir par l'alllance mi- |trois puissances, ajoute le “National
litaire, ont été blen peu renseignés Zeitung”, veulent la paix, et sont
en lisant le compte-rendu du voyage prêtes, en cas de nécessité, à l'ob-
du  gendrissime Ciano à Berlin. | tenir par la force des armes.”
Tout ce qu’ils apprirent c'est que | 1

leur ministre des Affaires étrangé- Le journal de Hitler, le Voelkis
res s'étalt rendu dans la capitale
du Reich, qu’il avait parlé et... qu'il
était revenu.

Le peuple italien veut rester en
dehors de ce conflit, du moins, aussi
longtemps qu’il sera possible; on
croit que Hitler ne demandera l'ap-
pui militaire de l'Italie qu'en cas de
besoin urgent.

Virginio Gayda a écrit hier que
les puissances de l'Europe “sont à!
un tournant décisif de leur histoire ';
pour la première f61s depuis un mois
il parla de ‘l’axe” et de “l'amitié

germano-italienne”. Cependant. la
presse en général s’est abstenue de
toute attaque contre les pays demo-
cratiques.

arrivée à un autre tournant, peut-

être le plus grave depuis des an-

nées.”
Les nouvelles de guerre à Berlin,

cependant, demeurent pauvres. Les
rapports du front occidental ne di-
sent rien, sauf qu'il y a activité de
l'artillerie en certains endroits et

qu'on fait de la reconnaissance,
Les nouvelles de Pologne, où l’on

; rapporte que la résistance s'est ter-

minée par la reddition, dimanche,
des troupes polonaises de la pénin-
sule de Hela, se limitent à des rap-

ports que les troupes allemandes
continuent de procéder à l'occasion
de Varsovie sans incident.

 
A BERLIN

(Presse Associée)

BERLIN, 3. — L'Allemagne sem-
ble attendre la déclaration da: M.

—_—————ee

Les annonces vous disent on

et comment acheter.

ik A la veille de la hausse des

proposition de paix précise

cher Beokbachter, croit que l'Europe, |

après la campagne polonaise, “en est,

Projetez d'acheter pour la saison prochaine

à cette vente

importance.
cher.

coûteux.

:ÿ Nous prions fortement nos amis et clients
de s’empresser de profiter des

bas prix actuels.

| Pour Manteaux
Tissus chauds, de

«À clés en vogue.

| Pour Robes
+

| Faites-vous des robes de

noir. 

 

Nouveau Lainage d'Automne
Prix courants 1.95 à 2.95 - 54 pcs de largeur. Mercredi,

qualité épaisse pour
manteaux, effets suède fini doux et bou-

tissus de crêpe de laine de couleur. sheers.

tissus nouveautés, quadrillés et plaids.

| Pour Costumes Couturière
Chevrons, failles, flanelles. effets de home-
spuns, aussi tissu Alpin blanc, marine et

  de

=== Limited

1
prix nous considérons cette vente un événement de grande

Lainages achetés spécialement que vous vous empresserez de payer plus

Plus tard, il vous sera peut être impossible de vous en procurer à des prix plus

58
la verge

ces splendides
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COUPABLE
- DHOMICIDE
INVOLONTAIRE
ROUYN ‘Qué, le 2 — Joseph

Falardeau, chauffeur de taxi, de
Arntfield. Qué, accusé de compli-
cité avec Marguerite - Angéline
Houle, dans l'assassinat, le 30 octo-
bre 1938, de Joe Mirosicvic, de
Arntfield, époux ae ceite dernière,
vient d'être déclaré coupable d'ho-

°

;

micide involontaire avec recom-
mandation à la clémence de la
cour.

La mort de Mircslovic est surve-
nue dans la nuit du 30 au 31 oc- 
Rouyn, dans des

mystérieuses qui cnt nécessité une
enquête approfondie de la police

; provinciale, avec lc résultat que Ja
femme Marguerite-Angeline Hou-

lle et Jos Falardeau ont été arré-
| envoyés pour subir leurs procès
| aux Assises Criüminclles à Amos.
distric* d'Abltibl.

 

; est commence depuis le 13 septem-
| bre 1939, et se poursuit. Il est

observateurs a. Présidé par I'Honorable Juge Ca- |
;ron Pratte de la Cour Supcrieure

i Le procès de la femme Mirosiovic
eut lieu en premier iicu ct se Ler-
mina par un acquittement.
Par suite de ‘tel acquittement.

Joseph Falardeau eut à affronter
| seul l'accusation de a Couronne,
et son, procès coruneaça lundi le
25 septembre, 1939. pour ne se termi-
ner que samedi soir, le 30. a 10 h.
1-2.

| De nombreux témoins furent
| entendus par la Couronne, entr'au-
| tres le Dr R. Fontaine, médecin
| légiste, de Montréal, qui vint éta-
i blir hors de tout doute devant les
! jurés, qu'il ne pouvait être question
i dans le présent cas, d'un suicide.
mais que la victime avait été bel et
bien tirée à trois picds de distance

i au moins,
Durant deux jours et demi, une

enquête très serrée eut lieu au su-

 

ration écrite. faiie à la police par
l'accusé, le 5 novembre 1938, soit
quelques jours après le crime.

| Après longue délibération. l’Ho-
‘norable Juge présidant le procès,
trouva la déclaration icgale et en
permit la production devant les

; Jurés.
Après de longues plaidoiries fai-

, tes par la Couronne et la défense,
‘et la charge du Juge, les jurés déli-
bérèrent un certain temps et ren-

| dirent un verdict d homicide itvo-
‘lontaire avec recommandation à la
clémence de la Cour.

La Couronne était
i par Mtre L. Ladouceur,

représentee
e. r, de

| Amos, assisté de Mtre J -F. McNal-
pe de Rouyn. L'accusé était dé-
fendu par Mtre Leo Bureau, avo-

  

tobre 1938, à Arntfield, pres de
circonstances

Le terme des Assives Criminelles ,

jet de l'admissibilité d'une décla- |

jlix Allard, de Amos.

  

Londres accueille une

mission militaire turque
langlo-turque. Il représentait le Rot
aux funérailles du président Kémal
Ataturk.
Des représentants du ministers

:des affaires étrangères, de l'avia-
tion et de la marine, ainsi que des
attachés militaires français étaient
également à la gare pour recevoir la
délégation, à la tête de laquelle se

australienne et néo-zélandaise du- ‘trouvait le général Kiazim Orbay.
| rant la grande-guerre, que ce corps | Le ministère de l'information de-

d'armée attaqua les Turcs à Galli- clara que la délégation turque est
‘poli, Depuis ce temps-là, Lord Bird- ‘venue ici “discuter d'affaires d'in-
wood est devenu avocat de l'amitié térêt commun”,

    

(Presse associée)

LONDRES, 3. Une mission
, militaire de Turquie, puissance-clé
; du Proche-Orient, a été reçue a
| Londres aujourd'hui.

| Lord Birdwood était à la tête du
groupe de réception à la gare. Lord
Bidwood était le chef de l'armée

 

   — 

La Russie demanderait

| tPreses associée) de une part du contrôle des Îles en
MOSCOU, 3.— L'Izvestia. fournal » question

du gouvernement russe, qui le pre-
‘mier laissa entendre que la Russie
"marcherait sur la Pologne le mois
| dernier, laisse prévoir que la Russie
i soviétique se prépare à demander
,des bases militaires et navaies a Ia
| Finlande et aux petits Etats d‘ la
Baltique.

Le journal, qui fait une revue des ‘
| relations des soviets avec la Finlan- étrangères de la Lithuanie.
de, I'Estonie et la Lettonie depuis : L'article de l'Izvestia ne men-
1920, dit que des pays européens : tionne pas la Lithuanie, mais on
agressifs, qui se sont caché sous le | croit que ce pays recevra des de-
masque du désir de paix. se sont demandes en même temps que la
“efforcés de faire de ces pays leurs ; Lettonie, et que ces demandes se-

NEGOCIATIONS
Cette campagne en vue d'obtenir

des concessions plus grandes dans
la région de la Baltique s'est ou-
verte pendant que les ministres des
affaires étrangères de la Lettonie et
de la Turquie sont ici et pendant
‘qu'on attend tard aujourdhui Juo-
zaz Urbsys, ministre des affaires

/Vassaux, dans une zone d'opérations ront semblables à celles faites à
propre à compléter leurs plans l'Estonie.
| égressifs dans le bassin de la Bal- Des pourparlers avec William

; tique. Munters. ministre des affaires
Dans un autre article, l'Izvestia

idit qu'un accord entre la Suède et
ila Finlande au sujet de la fortifica-
(tion des fles finlandaises Aaland,|

_étrangeéres de la Lettonie. ont été
;entamées hier soir,

eller

{dans la Baltique, a été conclu cette
‘année sans raisons légales, et n'a- |
| Vait pas pour but la pacification du |
‘bassin de la Baltique ni la sécurité
des rivages de la mer et des pays
riverains. '

La Russie s’opposa à la propo-
sition scandinave de fortifier les
Îles stratégiques, prétendant que

| c'était une menace à la situation de
la Russie dans la Baltique et le golfe|
de Finlande. Les îles commandent
l'entrée du golfe de Bothnie et du
‘golfe de Finlande dan: la Baltique.

| Plusieurs observateurs croient que
;la Russie demandera a la Hinlan-

Une déclaration

de M. Menzies
 

SYDNEY. Australie, le 3. — “On
ne peut faire une plus grande erreur
que de penser que, parce que le Po-
logne est défaite et démenib:ve, la
guerre est terminée”, a déclie au-
jourd'hui au National Club le pre-

mier ministre Robert Menzes ‘Au
! contraire, dit-Hi. la guerre ne tsit que
commencer. On ne peut sban-
donner la grande cause à laquelle

parertr| nous nous sommes alliés, la sécunte

 

‘ en vertu de la loi que les nations
doivent respecter tout comme la rese‘cat de Rouyn. assisté par Mtre Fé-

| pectent les individus”.

   Chamberlain en Chambre des Com-
munes, aujourd'hui, comme le point
de départ de l'attitude qu'elle pren-
dra.

La réponse du premier ministre
Anglais à ce que les Allemands ap- “Riche come dt
pellent les mesures de “paix” du BEURRE,
Reich infiuencerait, d'après les mi- appé

; pétissant
5 iscourslieux nazistes, la teneur du disco comme que prononcerait Hitler devant le

Reichstag, plus tard cette semaine.
Le discours de Hitler pourrait

"aussi se ressentir des suggestions
| du premier ministre Mussolini,
après le retour de Berlin de son
ministre des affaires étrangères, le
comte Galeazzo Ciano. !

| De toute façon. cependant, il pa-
irait certain, du point de vue alle-
"mand, que toute proposition que fe-
rait Hitler pour mettre fin à Ja

guerre serait basée sur la condition
que l'Allemagne et la Russie seules

déterminent le sort de la Pplogne.
Depuis le départ de Rome du com-

te Ciano, hier tout semble indiquer

que Mussoliri prendra l'initiative de
| présenter la cause des nazis devant
iles alliés.

une NOIX”

L'AVENIR
Par le comte Ciano, disent cer-

tains milieux, Mussolini saura ce

; que Hitler pense des développements
futurs possibles, ses vues sur la pos-

sibilité de mettre fin à la guerre,
au point où elle en est, et sa con-
ception des sphères d'influence dans

l'Europe crientale.
Cn présume qu'Hitier informera

également Mussolini de la forme

d'existence des parties purement po- 
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“La Qualité est incorporée
avant qu'on y mette
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D'une ANNEE à l'outre, notre pain ‘BUTTER-NUT” mointiert son étonnante:

mois, dégustant

toujours sa spveur appréciable — ‘riche comme du beurre, ppétissont com-

une noix”, La arosseur et lo forme du pain ‘BUTTER-MUT”, la facile

maniere qu'il se tanche, les savoureux sandwiches et los roties croustilantes

dorées qu'il fait son d'autres roisons pourqumi le ‘BUTTER-NUT” est of

populoire auprès des ménagères.

Pourquoi ne pas foire du “EUTTER-NUT”’ le pain quotidien de votre famille

et savourer le poin blanc le plus populaire cu Canoda? Le livreur ‘’Conode

Bread” qui pesse tous les jours sur votre fue s'empressera de vous servir.

CANADA BREAD
COMPANY, LIMITED
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Véritables Feutres Fourrure
Faits pour se vendre $3, $4 et $5

Nous répétons un extraordinaire succès de la Vente Anniver-
saire. Feutres fourrure opportuns, désirables, noirs, bruns,
marine, vin, verts et bleus. Fascinants genres joliment garnis
pour plaire.

‘lambont neufs! Les plus
écentes conceptions.
‘ous serez enchantés de
ces ravissants styles à ce
très bas prix. Freiman — Deuxième Etage

VENTE A MOITIE PRIX DE

Souliers de Haut Ton
Réguliers $6.00. Mercredi

Un solde de chics souliers en pointures désassorties Noirs, bruns, verts et quelques-uns
bleus. Plusieurs genres au choix pour les ache teuses matinales. Talons fiches hauts à cu-
bains moyens, et dans le groupe l’on trouvera les largeurs AAA à C et pointures jusqu’à 8.

Freiman — Troisième Etage

 

 

pour
Dames

 

 

 

Une Aubaine Economique Spéciale en

SOULIERS pour DAMES
[ci vous trouverez des genres et coloris en vogue, et au prix
qui convient aux budgets économiques. Noirs, bleus, vert,
sucre brûlé et cuir verni. Kip, chevreau et suède. Talons
hauts fiches à moyens. Pointures jusqu'à 8.

Freiman — Troisième Etage

  

  

 

  

  

  

   

  

  

  

   

  

   

 

    

   
CA 2,Sa

pourot Costumes d'Intérieur®y™..
| Valeur Courante de $3.95

Costumes d'intérieur de satin rayé, coupe ample, longueur
à la cheville et une profusion d'enveloppants. Joliment
confectionnés avec larges revers, et manches courtes gon-
flées. Couleurs: vin, noir, bleu royal, rose et turquoise.
Tailles petites, moyenneset fortes. Spécial

Frèiman — Deuxième Etage

BAS CHIFFON "DIANA”
1000 paires. Prix de Vente Anniversaire —

Qualité parfaite! Dans des paquets individuels en cellophane. Un bas très
économique d'une apparence de deux fois ce prix. Pas de couture pour blesser
les pieds. Renforcés avec ourlet de lisle a jarreielles. Haut picot, talons fran-
çais, pieds convexes, couture en arrière pour produire l'apparence des bas en-
tièrement diminués. Bas idéaux pour écolières. Bas appropriés aux mères,
pour porter le matin.
Splendides nouveaux coloris d'automne — Brisk, Rosehaze, Pagan, Golden Dawn, Animation,Charmant, Après-midi et Métal oxydé. Pointures 8% à 1014,

Freiman — Rez-de-chaussée

Gilets-Tricot pour
Valeurs Courantes de $2.98

Cardingans de laine Botany souple, faits par “Knit-to-
Fit”, à encolure pointue et haute, avec dispositions trico-
tées de fantaisie. Assortiment désassorti de couleurs et
pointures. Spécial}

 

 

Dames

    
  

  
   

 

  

Freiman — Deuxième Etage 
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VENTE DE

Mirroirs Vénitiens
Pour Buffet et Cheminée

Valeur courante de 53.00

Seulement 25 miroirs vénitiens appropriés auxbuffets ou cheminées. Miroir glace cristalépaisse avec dessin fleuri de fantaisie, bor-

 

à

La vitesse qu'obtiendra votre garconnet
de cette voilurette roulant bien l'anchan-
tera. Roues disques coussinets à billes. SOULIERS   

  

 

   

 

 
 

 

   
  

         

 
caoutchoutées de 34 dure polie. pour agrémen-
bois.d nsTe ae 3 9 manger. Crandon21e A 3 Q Chics souliers lacés. oxfurds et à brides, noirs, !Orobs. Finis * 32 pouces. Prix de Vente *

ou cuir verni. Semelles cousues de cuir solide et t:couleur naturehe ~~. AnnEISAe e pledsOuiRranctarement Sromptement.Tomtirescada nd Le ue = i Frelman — Quatrième Etage Freiman — Quatrième Etage
|À - a

Freiman — Troisième Etage

spiro-Nettoyeurs S S Service Combinaison de 99 pièces | ie a V.AP OA:bd:Remis a Neuf LAVEU F Par A OF 1°. ¢ pd WC
Aspiro-nettoyeurs entférement remis a neuf. qui pa- . VAISSELLERIE t ier ÿ" “ ' - : = y

raissent et fonctionnent comme des neufs. Absolument Favorite € REME , SUK
garantis et entretenus durant 12 mois.

ERRERI E ECES DE
nai !

Groupe 1 — Vv 50 PIECES DE 250 Echarpes Gants de Combinaison:   

    

 

  
       
           

         

: ties pour 1 an. Special de

Mitchells, Franz Premier
~t Splc Spans,

795
Groupe 2 —
Royal et Premier.
Vindéle 53.     

  95

 

Chaufferettes a Réflecteurs
Chauffereites a reflecteurs richement poli de 14 poucesde haut. avec élément de 660 watts. Absolument garan-

3.69ia Vente Anniversaire

| Coussins à Réchauffer
Coussins à réchauffer à l'électricité de sécurité Sunbeam.
faits avec bonne couverture Couleurs assorties. Approu-vés par l'Hydro. Absolument garantis pour
1 an. Prix de Vente Anniversaire 3.98

Nécessaires de Cordons
Réguliers 29c

Nécessaires de cordons de 6 pieds de longueur pour appa-
reils électriques tels que Fers à repasser,‘ 21
Grille-pain, ete. Spécial €

Freiman — Troisième Etage

     

Plus une prime de
2 cuves et 1 banc.
A ce prix spécial
de Vente Anni-
versaire .

9.95

Fabriguée suivant
notre commande
spéciale par un

wa den meilleurs fg.
Mbricants du Csa-

nada, cette lavey-
se a les mêmes
caractéristiques

que nos laveuses
A prix plus éle.
vés. Garanties et
entretenue à ti-
tre gratuit durant
un an. Moteur da
4 cv. monté
sur du caout.
choue ; essoreuse
Siater Chamber.
lain: rouleaux
d'essoreuse de
sacutehous ot da.
clencheur de séou-
rité, transmissicn
dans un bain
permanent d'hui-
le. Finle ivoir et
vert ou blanc e:
noir

 

 

 

$1 à compte
$1

par semaine 

Likpu, d'intérêt ni
…ù ftais rupplémen-
ep taires si arquitté

tel que ronvens.
Tous les camptes
sont ‘ujet à I'n-
probation de mn
tre  cervice de
erédit.

FPreimame
te Etage  
  

    

      
   
     
    
    

 

  
    
   

    
    
  
          

        

    
    
    

 

    
     
      

          

      
     

  

  
       

       

  

   
   
  

      

 

     
      

 

  
   
   
    

   

 

   

 

   

 

      Service complet pour
8 personnes.

   

Conditions: 95 à compte.
«e solde 50c par semaine.

a service de table pour huit personnes.
-aissclierie de semi-percelaine de choix et
a‘irayant verrerie de joli verre tails
choix de trois décors en vaizsellerie, at.

\ Lrayants fleuris où festons blous aur ja
KA hordure. Base ivcire Înetré, La vera

:à ie a Un joli des-in découpé fleuri, verre
lair étineelant. Le servire complet eum-
rend ceci:

* tasses E ‘ucrier n
x soucoupes couvercle

8 assiettes x diner 1 crémier
8 assieties à thd ! saucière
% assiettes à soupe |; plateau à
S assiettes à fruits saucière
2 asniettes à pain 1 plateau de 16 pes

et beurre - VERRERIE:
| esteneile à evire 8 Gobelets

sz four R Sarbets

! plateau de 12 pcs € verres à ‘us de
1 légmmier à fomates
cogverele 8 verres & vin

Fre.man—3¢ Etage

  

   
    

Lingerie pour Dames
Valeurs courantes de 50c et 59c

Jupons en genres tailleur. Tailles
32 à 38 seulement. Pantalons de
satin et crènpes. tailies petites,
moyennes cet fortes. 3 Oc
Pour solder, le vétement

Freiman — Deuxiéme Etage

 

»

POUR DAMES

Valeurs courantes de 29c

Carrés de taffetas nlaid, oblomnes

de crépe et ascols en plusieurs

dessins et coloris.

Spécial 1 5c

Freiman — Rez-de-chaussée

 

Manteaux d'Hiver pour Dames
Prix de Vente Anniversaire—

Ces manteaux sont si fascinants que vous ne manquerez pas d'en
désirer un. Manteaux sport en quadrillés et tweeds avec collets dr
chat: manteaux d'apparat en lainage fleece avec caracul: collet:
de seal et loup. notrs. bruns, beige. guadrillés. tweeds, marine er vin
Doublés et entredoublés, quelques-uns renforcés
de chamois Tailles 12 à 20

Freiman — Rayon des Man

 

Serviettes Terry écrues
Régulières 15e

Très absorben:es et durahien. [déajer
vour l'usage dans la cuisine Fonds
naturels avec rayunres et diverss
teintes Pas de commandes téléphoni-
rien où cntre remboursement, 10
Spécial chacune C

Freiman — Troisième Etare

EAE

Cabinets de Couture
Be vendant ordinairement 819 75

Deserts de nnyer. trois tiruirs. avec
devants eculptés et attrayants nieda
Prix ge Verte 14.95
Anniversaire

Freiman—Cinquieme Etaze

 

 

$10
eaux — Deuxième Etage

Costumes de Jeu
POUR TOUT PETITS

Costumes de jeu d'une pièce, tice,
couverture, pour garconneta. et fillet-
tes.  Tailieu 1.2.3. Couleurs: rie!
corail, sable, écarlate. royal. mari--
et brun. 1.95
Spécial à

EtagePreiman—Deuxième

 

Matelas de Coton
Grandeurs régulières couverts
de coutil feuri. Bord
roulé. Spécla! 495

Teiman — Cinquième Etarr

  

 
 

de Daim et Soie
Réguliers 1.00

Blancs seulement Pointures 8
Tie. Pas de remboursements
échanges à 69
ce prix

 

 

Gants
de Tissus Nouveautés

Qualités en +
double). FH:

Réguliers S4c a The.

aus Simulex (texture
BICUTR genres, fonleurs assorties da
le lot, mais le noir et le brun préon
nent Pointures £ à 7%, mais p
rhague genre en chaque prdn- 39 I
tire, LA PAIRE 3

Freiman—Rez-de-chanssée

Sous-véterents
Duveteux nour Fillettes

Carisolez et bouffantes, tailles 8
14 ans. Le plupart en teintes na‘
relles, mais quelques buuffantes rn
rine dans le lh. Prix de 25
Vente Arniversaire

Pieiman—Denxléme Ftage

Crêpes fout laine
Béguliers 31.00

Tous des nouveaux coloris comprena
noir «t crêpe pure laine de qualité
rhoix. Pour vétements de bureau |
de rue Par de rommnndes télés ;
nines ou contre rembsursement. : - VAR
de Vente 66
Anniversaire

f.tage

 

Freizian-—Trnisirme
 

   



ET AUTRES MARQUES DE QUALITE

côtes élastiques, combinaisons de mérinos, combinaison Plum-line.

Freiman — Rez-de-chaussée.

Jeia Oxfords pour Hommes
Séries désassorties provenant de nos assorti ments réguliers, plus quelques achats spé-
ciaux, rendant cette vente possible. Chics souliers, en formes d’un ajustement combi-

naisons, dans les genres les plus en vogue de la saison. Noirs ou bruns, à un excep-
ionnel bas prix pour des souliers de cette qualité. Pointures 5%, à 11 dans le lot,
mais pas en chaque genre et coloris. Prixde Vente Anniversaire us 2Lu.

Freiman — Rez-de-chaussée.
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trop grande quantité!

1,500 Combinaisons
® Penman’s - ® Watson's ~- ® Zimmerknit -

Faites-vous-en un approvisionnement a ce bas prix, possible seulement parce que cette mar-
chandise fut achetée ll y à des mois. Le lot comprend plusieurs échantillons, combinaisons à

TAILLES 34 à 44 — Pas de commandes télépho niques, s. v. p.

Draps blancs Coloniaux pour Lits-Doubles
Te aN= Ordinairement $1.89. Spécial -

Grande dimension. 81 x 100 pcs, de mousseline de
qualité de choix, avec bouts ourlés a jour. Se lavant

bien et durable, ces draps de qualité donneront toute

= satisfaction. Faites-vous-en un approvisionnement

pour vus besoins futurs. Vous ne sauriez en avoir une

Freiman — Troisième Etage.

      

  
  
  
  
  

    
  
  
   
   

    
  
   

   
    
  
  
    
     
   
  
 

   
Chacune

, Flanellette d’un poil bien fourni. Bonne grande dimension,

guadrillés en divers coloris. Limite de quatre a chaque client.

Pas de commandes téléphoniques ou contre remboursement.

 

‘aisiez vous-mêmes.

   Freiman — Quatrième Etage.
  

 

Rég. $4.95. Spécial d'Anniversaire -

Une véritable épargne en doubles rideaux de damas. Bien confectionnés

ivec jolie tête plissée et embrasses. Couleurs: bleu, or, rouille, rouge et
vert. Impossible d'en avoir de nouveau de semblables, même si vous les

   
 

   

Cretonnes,   
extraordinaires en un temps opportun. La verge

Freiman — Quatrième Etage,
  

 
 

 

Costumes d'Exférieurs Palefofs pour Étudiants

Filletfes Costumes d'Hiver Paletois Juvéniles

   

Toiles Imprimées Tissues Ombrés
Dans un Grand Solde, Mercre di -

Réguliers 98c à $1.75. Pour solder à —

Pas toutes des séries complètes, mais plusieurs bonnes longueurs, pour draperies,
1ousses, etc. dans les couleurs en vogue. Plusieurs jolis effets fleuris. Aubaines

      
  
  

 

   

        

    
     
   

    

Complets 3 Pièces
Pour Intermédiaires et Etudiants

POUR TOUT PETITS Cotés spécialement Cotés spécialement

Un el assortiment d'attrayants complete de

Ensembles manteaux, jambiéres et bonnet, dans Un achat spécial! Bien confectionnés de tweeds, tweed. rovenant de notre nouvel assortimen

une variété de conceptions. Collets de fourrure ou genres gardes croisés et d'automne. Modèles droits et

arniture d’angora. Faits de raglans avec demi-œinture. croisés, à dos sport de fantai-
chinchilla et de tissu couver- Un paletot idéal pour collé- sie. ‘Teintes de gris. brun, .
ture de qualité de choix. Se fen. Teintes: gris. vert et , fauve. vert et mélanges
présentant dans les teintes: 5 run. Tailles 33 à 37 …. …

bleu er phew.Diane. googet Intermédiaires, tailles 26 a 32, veston. 1 pantalon
de Vente Anniversaire ...... et 1 bouffante de golf

Etudiants, tailles 33 à 37. veston. gilet et - pan-
aion.

Modification a titre gratuit.

 
"Doe Skin"fants | Extra Spécial Windbreakers de "Doe Skin

a, POUR TOUT PETITS POUR GARÇONNETS

2 5 9 Tout laine, entièrement doubles, en tweed. Genres p ° a trayants windbreakers

\ , ardes et raglans, avec demi- rocurez-vous un de ces a ants w :
ue Genres d’une pièce, de tissu cou- ceinture ou 8einture tout le de doe skin ‘marque de commerce). à cet alléchant

J verture. non doublés. Couleurs: 9 5 tour. b Nouvelles | teintes de 9 5 bas ; ri! Bien | faits 4 amples. 98
EN * s, brun, vert e eu. Tail- ° ssière tout le long e os de

bleu ciel. rose, Vert, marine et les 24 à 50 antaisie. Couleurs unies seule- .
écarlate. Tailles 1, 2, 3. Spécial. ment. Tailles 26 a 36. Prix de

Vente Anniversaire

QUIL Y Freiman — Deuxième Etage. Freiman — Deuxième Etage. Freiman — Deuxième Etage.
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UTOMNE
FOUR DAMES
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JBas, haut de “Lastex”,

|

Bas de Soie "Celanese”« ot teintes d'automne, dans

MOBILIERS DE

    

aste assortiment de 1.000 paires de bas de soie céla-
- “Irès spécial à 79c pour Enfants nèse de qualité parfaite! Un
siman — Deuxième Etage. Très spécial! Bas golf 4 avec nouveau bas prix pour ces bas

Mobilier de Chambre à Coucher
DE 5 PIECES

aves Ce x". ‘Tricot Téputés. Cotés spécialement pour
poule ares ce Laster Tamar la Vente Anniversaire. Tous les

: « > coloris réguliers. Poin-fords de Cuir Noir frmsrmeetrouge BETS a] Cres 81: 8 104 25c
POUR GARÇONNETS la palre A C| h Freiman — Rez-de-chaussée.

Freiman — Rez-de-chaussée. Conception moderne. devants “Wa-

erfall”. Fini d'une riche teinte de

‘oyer sur bois de gomme Compre-

ant toilette et coiffeuse avec mi- |

# ‘v populaire style ‘“Blucher” . —

ride enoutchone. Pont. 185 seulement ! Complets 3 pièces pour Hommes
à 5':, Pas de commandes

  

honiques, VESTON - GILET et PANTALON nirs, chiffomnier. Lit grandeur ré-
vus plait 1.59 Complets de laine “Worsted” Les tissus les plus légers dans les { ‘ulière et banc. Prix de Vente An-
iman — Rex-de-chaussée couleurs d'usage. Complets de la meilleur apparence, 6 5 i Iversaire

PRE Estvles à devant droit pour jeunes gens. Tailles 37 à 42 . Co  
Pas de commandes contre remboursement osu de modifica. an.

 

CHAMBRES À COUCHER  EPARGNES
Dans Notre Vente Anniversaire - Mercredi

  

 

         

 

  

       

 

   

 

    

 

     

  
  
     

 

   

. . Freiman -— Rez-de-chaussée. "puingans Tissés et MIROIRS . -n
imé à Couchlercales Imprimées VERRERIE DE TABLE Mobilier de Chambre à Coucher

#8 Ordinalrement 25c et 29¢ Grandeur de porfe Verre clair. plusieurs vis sree de 5 Pièces on Conception Moderne
N. i 4 re . ¢ air. Plusieurs wie ave rde- idmTeImprimésdeunite Des mirror A astres mon peinturés Rnfuieine aCpoixdebeurrlers C ga robe combinaison

cuingans sés © “ votre € p che ; ; . CAR? ve
x fo de 36 poe de “Tar degarde-robe = ports goucher,Lorte driers. méconniressucres wt crémeer. Motif Waterfall” et comprenant: toilette
+ Rarantis ne changeant pax. bain peuvent (tre mous en peu de ments. nlateaux À cuillères et aie. avec miroir glace, coiffeuse avec miroir glacede vente anniversaire, 19c temps. Grandeur de 15 pes x 51 pes. Pas de commanres sélénhoniques cu chiffonni IiCe 1 : tonne glace 99 contre remboursement. Comptonoo 8 nnier, lit gran-

Freiman — Troisième Etage C vniporter. deur régulière et banc
. Freiman—Quatrième Etage CHACUN > c avec dessus capitonné; ; . mm LE

;anfillons: Draperies OUSSIKS 00 T Prix de Vente Anni-= p ( N 3,5 0 Tasseset Soucou- versaire ..........
Régulier 79¢ IMs vertures de Meubles ' _ pes de Porcelaine

ntillons de voyageurs d Coussins pratiques à “H . Attrarantes tasses ¢t “oucoupes en

herce, de première qualité. [punet genres & dessins gun. teamairieCaine leuries deBH pour !es chaises désassor- lens, Toutes les couleurs + de commandes 1815 haricics où contre
Va :ibourets, coussins. l'usage. Chacun 39c remboursement. Comp‘ant et à (me
our solder à 39c porter. Limite de 12 A 6

Ç ; ‘hagoe «Hent COMPLETES C
', itman — Quatrième Etage. Freiman — —Quatrième Etage. Freiman—Tenleidws Fiage

q a 8 , © > ec ” a a A mr 0 = - n ro re . 3 “ a A oe - . i i a ur

i

[a 1 } IE PM I 0
J i? D 13 j Ri À N I] Coy n

7

       

 
 

Freiman — Cinquiéme Etage.

A d'Appréciables

Mobiliers de Chambres a Coucher D
de 5 pièces de conception moderne

En attrayants plaqués de

noyer, conception semi-mo-

dernies Comprenant: toilet-

te. coiffeuse, chiffonnier, li

et banc à dessus capitonné

Prix de Vente Anniversaire

 

  

Mobiliers de Chambres à Coucher|
de 5 pièces d’une jolie conception moderne,

avec garde-robe à intérieur de cèdre

Jolis plagues de noyer oriental et ronces de noyer. motif !
‘“waterfall”, garnis de poignées artistiques. Les piéces com- §
prennent ceci: Prix de Vente Anniversaire.

© Toilette avec miroir

© Coiffeuse avec miroir

© Grande garde-robe combinaison
à compartiment à intérieur dr
cèdre.

© Lit grandeur régulière.

e Nouveau banc de colffeuse assor-

tissant, à siège capitonné.

pi
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Coin des Petits

  

La plaie du monde: les inutiles
  

La plale de la terre, ce sont ces êtres qu'aucun idal n’inspire, que
tout appel rebute et qui passent, insignifiants et vides. Gens inutiles

dont un apôtre de la jeunesse, le très regretté Père Vuillermet, domini-

exin, a tracé le portrait suivant:

‘Dès leur entrée dans le monde, ces inutiles se sont laissé prendre
Par toutes les bagatelles, toutes les futilités. Hs n’ont jamais rien fait, Us
ne font rien. S’amuser et dormir voilà leur vie. Leur plus belle oeuvre

est de lire le roman à le mode. suivre les conversations mondaines.

courir les fêtes et les théâtres et, si le temps le permet, exhiber dans

Is rues et les places publiques leur petite personne, dont ils auront
pris grand soin. Que leur importent toutes ces canses sacrées qui

Christ? Ce sont là des vies gâchées où l'on meurt d'ennui; si tant est
émeuvent le coeur d'une jeunesse d'élite: la Patrie, l'Eglise, Jésus-

Qu'on pulsse encore appeler cela une vie, car aux yeux de la simple
raison, la vie n'est pas seulement un mouvement, elle est aussi une

action féconde. Une existence stérile on remplie de bagatelles est donc
la méconnaissance philosophique et la trahison de Ja vie: c'est l’abdi-
cation de la dignité dont Dieu nous a fait les dépositaires en nous
confiant quelque chose de sa puissance: c'est l’inexistence de nos facul-

tés et de nos meilleurs intincts. En effet, cette vie inutile abalser l'in-
telligence, car l'habitude de ne rien faire amollit la volonté et détend
les ressorts de l'âme; on n’est plus capable d'aucun sacrifice, ni d’ancun
effort; elle rabaisse le coeur, car à force de ne plus penser qu'à soi,
on devient indifférent à tout. sauf à ses propres satisfactions”.

A relire les premières lignes de cette bonne page, vous voyez déjà,
eomme première raison des vies inutiles, ke manque de réflexion. Il y
a pas mal d'années que l'auteur sacré écrivait: Tout va mal sur la

terre, parce que personne ne médite en son coeur. De là, le goût pour
les riens, pour la vie morte, pour le sommeil. De là, aussi, la course à
des amurements faciles, dont on finit par se blaser, n’y ayant pas
trouvé de contentement. Déçu on se cantonne dans un chez-soi égoiste
et boudeur. Vivre n’est plus que souffrir l'ennui des heures qui s'accu-

mulent et de la mort qui s'approche.
Mes chers enfants. les lignes ci-dessus s'adressent aux plus âgés

d'entre vous et à vos maîtres. Elles valent la peine d’être mises sous
les yeux de vos parents. Gens inutiles. vous ne le serez pas, parce
qu l'école et la famille vous apprennent à marcher dans la voie du

devoir. Au besoin, les Sections juvéniles vous y alderont.

Oncle JEAN

 

Les babouches d'Ismail
Le riche et avare Ismail avait des‘ neuves et, persuadé que c'est le don

babouches si souvent raccomodées |de sonami, les enfile et part d'un

que les pièces rapportées en avaient ‘ pied luger.

doublé le volume. Mais lorsque le ministre à son
A Constantinople, tout le monde, tour voulut se chausser, il ne trouva

connaissait les babouches d'Ismadil. plus que les horribles savates de son
on en riait, car on savait que C'était voisin. Il poussa des cris de Colère,
par avarice que le Turc portait des {ameuta le personnel de l'établisse-
chaussures aussi grotesques. , ment. Tous, alors, reconnurent les

Un jour, un de ses amis vint lui l'habouches d'Ismail. Celui-ci dé-
proposer une affaire rare: un stock | noncé comme voleur tut arrêté, mis
de bouteilles pour un prix dérisoire, en prison pour quelques jours.
Ismail les acheta; le lendemain, cet, En sortant de l'humide cachot,
ami lui indiqua un pauvre marchand Ismail plein de rage, jeta ses ba-
qui vendait pour rien une certaine ! bouches dans le Bosphore en s'é-

quantité d'huile Ismail acheta criant: Elles m'ont déshonoré! Puis
l'huile, en remplit ses bouteilles qu'il 1! rentra chez lui un peu soulage.
rangea sur plusieurs étagères en at-, Le temps chaud l'invitait à faire
tendant le moment de les vendre la sieste, les fenetre ouvertes. Sou-
un bon prix, ce qui lui ferait gac 1er : dain, il fut réveil par un fracas

une son.me considérable. | épouvantable; toutes ses bouteilles
Puis, heureux de cette belle af- | d'huile dégringolaient de leur éta-

faire, 11 se rendit aux bains. AaujEêre ct se brisaient, répandant le
moment d'entrer dans l'établisse- Précieux liquide sur le parquet, aé-
ment, 11 fut arrêté par un de ses tériorant le tapis. De plus, Ismail

e.als qui lui dit: ‘aperçut au milieu des débris de
—Voyons, Ismail, il serait grand | verre, ses vieilles babouches qu'il

temps d'acheter des babouches neu- | se souvenait pourtant d'avoir jete

ves. dans le Bosphore.

—Celles-ci font encore Lrés bien Qu'était-il donc arrivé? Une cho-
leur service. se bien simple: des pécheurs avaient
—On rit de toi, en ville. Permets‘ ramené dans leurs filets les chaus-

que je t'en offre une paire.
cours les acheter. ‘ches d'Ismail n'avaient rien trouve

Ismail radieux d'un si bonne au- de plus plaisant que de les lui ren-
baine, entra dans sa cabine, laissant dre en les jetant par la fenêtre ou-
ses vieilles babouches à la porte, Un ‘ verte. Les lourdes chaussures avaient

 

Je sures et reconnaissant les babou-;

‘les porta au ministre en lui disant: D'UN OCEAN A L'AUTRE
—Je déclare que ces babouches ne TTT°+

+

LE DROIT,OTTAWA, MARDI 3 OCTOBRE, 1939

Monument du Portage Methye
au Fort McMurray

EEES a nes

 

 

 

 

cnt plus à moi, je ne serai plus
| Fesponsable de leurs méfaits: veuil- ;

| lez me donner certificat de ma de-

claration.
—Je veux bien, dit le ministre qui

lait de tout son coeur, mais j'a-
jouterai qu'on est toujours puni par

ou l'on a péché. Car, Ismail, si |
par avarice tu n'avais pas eu des|
babouches s1 extraordinaires, nul

ine les aurait reconnues, les acci-;
dents ne seraient pas arrivés et tu

| n'aurais pas perdu tant d'argent.

Calcule maintenant ce que tu as dû

dépenser en amendes et perdre en :

TL

 

| A

ereeney | Fête
CÙ

! TT
il 3 OCTOBRE

Baron, Célira — 12 ans — Vankleek-
| Hi, Ont
| Bocks. Irène — Ec. St-Conrad, Ottawa.
| Lalonde Lucien — 14 ans — Ec. St-
} Gérard, Ottawa.
Gélinas, Marcel — 12 ans — Timmins,

208 Ont. ; .
Poupart, Gérard — 9 ans — Cornwall,

Ont.
St-Pierre, Réal — 132 ans —

Ont.
Cornwall.

, Murin Edmond — 12 ans — Kirkland-
Lake, Ont.

Martin, Lucile — Cornwall, Ont
Léon. Yvonne — 12 ans — Ec. Labelle,

Ayimer

4 OCTOBRE

Oucllette, Irène — 11 ans — Ec. Mont-
fort, Eastview,

Miron, Fernand — 12 ans — Vankleek-
Ï Hill, Ont.
“ Brin, Claire — Ec. St-Conrad, Ottawa,  Aylmer.
Foisy. Elise — Timmins, Ont

: Bonenfant. Robert — 13 ars — Ec
' Mazenod, Ottawa-Est.
Matte. Gilberte — 12 ans — Kirk'and-

Lake, Ont.

Hill, Ont.
Labrcsse, Simone — St-Eugeine, Ont.
Léméry, Fernand — 12 ans — Hammond

Ont,

5 OCTOBRE
 

| marchandises parce que tu n'as pas
| voulu acheter pour une somme in-

{ime des babouches neuves!
J. D.

—_———————

Un bel après-midi
| LU 4

| commémorant ce postage est élevé

+

 

Ce monument rappelle le portage La Loche découvert par Peter
Bond en 1778. Le portage a souvent

teurs tels que Alexander Mackenzie, John Franklin, Geroge Simpson.
| Les paysages sur son parcours sont vraiment féeriques. Le monument

le portage lui-méme est situé en Saskatcvhewan.

t
Faubert, Jeannine — 1U ans — Ec

Montfort, Eastview.

 ——

 

 

: Dimanche après-midi, les parents

de ma petite amie, C. J. ont eu la]

| gentillesse de venir me prendre:

! pour faire une promenade en auto-
mobile. Nous avions décidé de nous

| rendre a Casselman afin d'assister “ROYAUME”!
‘à la bénédiction de la Croix de
‘chemin. =
| Nous filons donc sur la grande Fils de race francaise, je lis “Le
route ensoleillée. Arrivés à destina- Droit” depuis longtemps et j'y suis

| tion, quelle ne fut pas notre désap- très intéressé. Mon père, ma mère
‘ pointement: la bénédiction était re- ‘ie lisent, puis quand il vient à mon

mise à dimanche prochain. tour de le prendre. je m'empresse
; Joyeux quand même, nous répar- de regarder la page du Royaume
tons, allant plus loin. En passant, i des enfants qui est mon coin préfé-

nousvoseu leDonireurdeSAIT |ré, Je l'aime par ce qu'il nous parie
ner, de St-Iridorc-de-Prescott et, de nom petits amis Ontariens; qu’il

dans la même paroisse, celle qui a nous raconte ce au ils font dans
PPI ; La leurs Sections juvéniles, les visitesété érigée par la Section juvénile ! " : ;
“Abbé Lionel Groulx”. qu'ils reçoivent, donnent le résultat
! A St-Isidore, nous disons “bon- | de leurs élections et par conséquent

jour” aux parents de Marcelle La- | tous ce qu'ils font en fait de catho-
llonde, autrefois présidente de la 'licisme et de français. Cette page
Section “Alfred Longpré”, et Eugé- | Nous donne les compositions de nos

nie Clément, ancienne secrétaire. AMis, Nous fournit des devinettes.
! Celle-ci est heureuse de faire con- | nous raconte des faits d'histoire du
; naissance avec ses petites soeurs de Canada, ctc, etc, ete. J’y lis surtout
:la Section “Marie Rollet” d’East- les bonnes, intéressantes et pater-

VIVE LE

 

& ä . Boyle, Paul-Emile — 13 ans — Ec st-
été utilisé par des grands explora- Jean-Baptiste, Ottawa.

Ménard, Jeanne-d’Arc. Ottawa.
Albert, Georgette — Ec. St-Conrad

à ray a ; Ottawa
a Fort McMurray en Alberta, mais’ cpevrier, Agathe — Casselman, Ont.

| Lacene,| Aline — Casselman. Ont.
Lacelle, Hector — Cornwall, out.

Oncle JEAN. ! Paquette, Antonio — Timmins, Ont
Lalonde, Claudette — 7 ans — boo Slee

' Anne. Ottawa.
Bégin, Jean-Marie — 7 ans — ctrouve aussi trés bien les conseils du! Montfort. Eastview.

cher Oncle qui veut tant travailler | Violon, Adrienne — 10 ans — Ec. Lalel-
au bonheur des petits canadiens leAstmer. © 10 : r
français. La page des enfants c’est | "“aleton, Ont. CE
le coin du bonheur et j'y vait, car; Bédard, Phillppe — 11 ans — Lefaivre,
nous sommes fait pour le beau, lei Ont eee
vrai, le bon et cette page nous:

fournit tout cela. i Le papa de Marcel (7 ans), qui

par Roland Tremblay, s. §., est vétérinaire, a offert à son fils
Jean de Brébeuf. {Un jeuet perfectionné qui fonction-

Kirkland Lake. ne avec un petit moteur.
——— ; Un ami de Marcel, Pierre (6 ans)

i remarque le jouet en question:
A LA BIBLIOTHEQUE | —Tu »s une belle petite usine et

—Je cherche un livre. Je crvis C8 marche avec un moteur?

que l’histoire se passe en Afrique, Oui. lui répond Marcel, un mo-
mais j'ai oublié le nom de l’auteur teur d'un demi-cheval
Peut-être pourriez-vous m'aider* | ——Cvmment! un demi-cheval, ré-

| plique Pierre, indigné . .. Ton père.
qui est vétérinaire, pouvait pas te
;d nuer un cheval entier? .. .
I re

* + .

NOUVELLE DIRECTION

Le marchand puse une affiche
bien en évidence dans sa vitrine eur! La classe !
laquelle on lit: Nouvelle direction. Se souvenir que la classe ; view, Marguerite Léger, présidente, nelles paroles de l'Oncle Jean. Le

Marie-Reine Desjardins et Carmen cher Oncle Jean qui s’empresse de
Jubinville, conseilleres. \ répondre à nos lettres! On dirait
Le soleil baisse à l’horizon. I! est' qu'il n'a qu'à nous à penser. Je

déjà cinq heures. Il nous faut par-
itir. Le retour a lieu par Plantage- —

Un client l’'interroge sur la vente de n’est ni un réfectoire. ni un
ce commerce et le marchand ré-: tai i ' ;pond straplement: dortoir, encore moins un ci-

—Non, je n'ai pas vendu mon ! Metière.
magasin. Je viens de me marier, | Oncle JEAN.

Cardinal. Alice — 13 ans — Ec. Labelle,

Vernier, Roméo — 11 ans — vankleek- |

Quelle est ma page
préférée au Droit et

| pour quelle raisons?

Lorsque mon cher papa. chaque
soir, après sa journée de travail ter-

minee, déplie son journal, c'est-a-
‘dire le DROIT, son attention se
-concentre sur les nouvelles politi-

i ques, la guerre, article de fond. Sa
"lecture terminee. je lentend dis-
(traitement, tout ‘en accomplissant
mes devoirs d'ecoliere, discuter © vec

,maman de l'avance des Japonais en
Chine, des succés ou :nsuccès de
Franco en Espagne, des ambitions
de Mussolini, etc. Je ne reste pas

indifferente a toutes ces questions
d'actualité que l'on trouve dans le

| journal. mais ma page préférée est
celle qui m’apporte les conseils pa-
ternels de l'oncle Jean, le courrier
de cousine Marie, des nouvelles des

| différentes sections juveniles et des

historiettes toujours si intéressantes
jen un mot la page du "ROYAUME
DES ENFANTS".

* Les raisons de ce choix les voici:
“Jeune. sans expérience de la vie. ma:-
gré une surveillance et une vigi-

lance Je tous les moments de la part

des parents, l'enfant rencontre sur

sa route de si nombreux ecueils. Les

sages et bons conseils de l'oncie Jean,

 

;ne viennent-ils pas compléter le tra-,

vail des parents? Cousine Marie

stone pas toujours là, elle aussi

prête à recevoir les confidences des

nièces du royaume, et a encoulager

chacune d'elles tout en les égayant

i par ses gentilles anecdotes. Et que

| de jolies historiettes dans cette page

préférée! Comment ne pas dire un

; mot de ce chez-soi, des Sections ju-

véniles, qui nous font connaitre

l'ampleur du travail accompli par

ces fiers patriotes qui onl assume

l'organisation de ces sections. Je

vous confie en secret que cette page

,est aussi la page préférée de bien

“des mamans.

i par Jeannine Lanthier.
Ottawa

—____—

LA VIE CHERE
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Restons francais

En cette distribution des certifi
cats et des prix de Français. ricus
sommes fiers, nous les jeunes. de
dire et de chLanter que nous vou-
lons “rester malgré tout CANA-
DIENS-FRANÇAIS !”

Nous sommes Français parce que
nos ancêtres ont découvert notre
beau pays, le Canada. Ils en furent
les premiers maitres: c'est pour
nous comme un titre de noblesse.
nous sommes ici, comme le disait’

‘st bien l’ibbé Groulx. de MES-
SIEURS CH. :Z NOUS.

Quand le sort des armes fit par-
ser notre pays sous la domination
anglaise, on nous garantie le libr:
usage de notre langue française Au
cours de notre histoire, cependant.

| nos ancétres durent lutter afin de
conserver ce droit de parler leur
langue maternelle. Dans ces luttes
ils nous ont donné une grande leçon
;de vaillance et de fierte que nous
;saurons mettre en pratique dans
l’occasion.

Cette occasion se présente sou-
vent pour nous: a la maison, sur le
"perron de l’église. à l'école, nous
inous appliquerons à parler français.
nous rappelant que s1 nous voulons
être dignes de nos ancêtres, nous
devons conserver précieusement ce‘
héritage de notre langue, et le
transmettre aux générations qui
viendront après nous, intact, c'est-
a-dire, exempt d'anglicismes et
d'expressions incorrectes.

C'est l'un de nos grands devoirs.
à nous écoliers, d'apprendre à par-
ler. à lire et à écrire correctement
notre belle langue française: c'est
Ainsi Que nous assurerons notre
survivance, oeuvre vitale pour !a-
quelle plusieurs des nôtres dépen-
sent le meilleur de leurs energies:
nos prêtres, nos officiers de L'AC.
F.A....… nos religieux et religieuses,
nos intérêts les plus chers. tous.
nous disons notre merci reconnais-
sant.

Rappelons-nous l'histoire de l'Ir-
landais catholique pauvre qui avait
reçu cadeau de la vache d'un mi-
nistre protestant, à la condition de
se rendre à la "“mitaine” chaque

; dimanche. M v allait, mais après
Mme Nouveaupauvre fait SOD ‘tre allé à la messe. Au reproche

marché. Il faut désormais beaucoup de faire double jeu, 1! répondit: “Je
‘économiser, beaucoup marchander. vais à la mitaine pour votre vache,

“Les maigres petites rentes si péni-

| bement amassées ne rapportent qua

peine de quoi vivre. Aussi Mme

Mme Nouveaupauvre se montre-t-

elle tres âpre dans son combat quo-

tidien avec les fournisseurs:

mais à la messe pour mon âme !*
Ainsi, nous apprenons l'anglais. la

langue des affaires; mais nous ai-
mons le français, la langue de vie:
nous la préférons à tous les autres
langages; nous voulons le parler

—Combien ces quatre choux- toujours avec amour et fierté, fre-
fleurs? donner nos chansons Canadiennes
—Six france. avec enlrain. Pour suivre le con-

—Trente sous pièce mais iis Seil de Mgr Langevin, nous serons

sont tout petits, tout petits!

Le marchand est par extraordi-

naire conciliant:

—Allons. prenez les quatre pour

six francs. et je vous donnerai le

cinquième pour rien,

—Pour rien!

Mme Nouveaupauvre saisit le lé

gume désigné:
—Je ne prends que c(ui-là.

toujours “fiers d'appartenir à la
plus belle race du monde”.

Les élèves du grade 8.
école du Sacré. Coeur.

(Extrait de “La Survivance des
Jeunes”, Edmonton, Alberta.
—_—

Histoire du Canada
,_ Les plus belles pages de l’Histoire
‘du Canada sont celles qu'on relit.

Oncle JEAN.

    

met. Revenant vers Ottawa, nous
    jouissons d'un magnifique coucher

de soleil. L'horizon s’étend à perte :
 ‘de vue. Il est rose, rouge et jeune |
 

à la fois. La noirceur tombante nous!  
enlève le spectacle de la féérie des |
arbres canadiens à l'automne.
Par une belle chanson de chez |
  

vion s'immobilise.
 

| ‘ous, nous prions ‘Notre-Dame du
Canada” de nous protéger. Puis,

SE DE VOUS RE-
VOIR VIVANT!

;)
SUIS SIi

tour à tour, monte de nos coeurs à

C’est dur l’at-

terrissage.  

    
  

 

   
notre vie à
re bon senor
Kirk, Carla! 4

\. KIRK!

 

T AN = mor Lemmy
CHARLIE C 276 par Alfred Andriol

_ Lee ee 4

f =L'avion va atterrir. Après avoir rebondi plusieurs fois, l’a- OH! MERCL. PAPA! PAPA! J Nous devons SENOR

instant après, le second ministre malheureusement rencontré les bou- ‘nos lèvres “Les noms canadiens”,

venait également prendre son bain teilles sur leur passage et de là!<Montez toujours”, “L'oiseau de
le malheur! Furieux, Ismail les em- |France”. “Ah! qu'il est bon le bon
  

{porta au bout extrême de la ville
‘et les jeta dans un égout.

Or, dans ce quartier, survint trois
jours aprés une inondation infecte;
les eaux sales furent rejetées sur
la voie publique. On défonça le
pavé. on creusa et l'on trouva, obs-
truant l'égout, devinez quoi?.

“ pabouches d'Ismail,
Pour avoir causé tant de désa-

gréments au quartier et de frais À

la ville, le riche ovare se vit con-

damné à une très forte amende,

punition qui le trouva plus sensible

que la prison.
solution €

que tout le monde reconnaissait grâ-

! cé à leurs innombrables rapléçages:;
mais, avant d'exécuter son projet,

‘il les mit sécher sur sa fenêtre.

Un chien, poursuivi par des cn-

fants, courait dans la rue à cet

instant, Prenant cette fenêtre pour

an refuge, 11 y sauta, les babouches

et pour passer, repoussa dédaigneu- projetées à terre vont blesser un

sement les horribles babouches, Puis, | mendiant accroupi contre la mai-

déposant les siennes à la porte, il|son. Et pour ses blessures, Ismail

entra dans la cabine voisine.
Ismail ayant terminé -ses ablu-

tions, sort, aperçoit les babouches

 

 

amende.
Alors, prenant ses babouches, !l

 mme 

  

Les mots croisés du ‘Droit’
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les rents de C. J. pour cette belle pro- '

Et Ismail prit la re-

de bruler ces chaussures:

se vit de nouveau condamne a une|

i Dieu”, etc.

Le paysage se déroule rapidement:
Rockland, Cumberland, St-Joseph
d'Orléans. Je pense aux sections |
que j'aimerais tant saluer. East-

i view, Ottawa, me voilà rendue. |
Un merci reconnaissant aux pa-

menade.

Cousine MARIE. |
Ottawa, le 2 octobre 1939. |

 

 

  
  

 
  
   

, UN BEAU GESTE
— |

Il est des signes. humbles en ap-,
; Parence, mais qui, dans certaines: 
| circonstances exceptionnelles. at-
teignent quelquefois au sublime.

| Tel fut le geste émouvant du roi!
: Léopold III à l'issue des funérailles ,
; protestantes de S. M. Georges V. ‘

Lentement le cercueil royal des-
cendait dans l'ombre du tombeau.|
Les chefs d'Etat des nations étran-i
gères exprimèrent, chacun à sa!
manière l'hommage supreme des |
{reuples envers l'illustre défunt.:
Certains saluérent militairement,
d'atitres s'inclinèrent avec majesté.

‘ Alors, le roi des Belges, grave et re- |

tu s'li. traça, en manière de salut.‘
je ‘arge signe de croix. |

i'n signe de croix’ Ah! certes. |
mê1* dans l'intimité, ce geste est
prc’ondément éloquent. Mais, dans

 

  

   

 

  

   King Features Syndicate, Inc.
opt 1939, Opera Mundi, Distributed by

 

      , la ciapelle de Windsor, ce lent si-,
gne «le croix constituait une grande
 | manifestation de foi... Les pro-! = em mmm
 

  « fonds saluts, eux. s'étaient abaisses |
Vers la terre. Et voici que, soudain,| QUEL SERA LE VERDICT  
   

 

 
  

  

 

 

 

 

 

 

   

    

         

   

 

    

  

  
  
 

 

  
  

   

 

   

  

  

jaillit vers la voûte cette prière mu- |

°| i | 1 Î i ette, rejoignant dans les cieux le, means mnt arms+
Rol du ciel et de la terre. Que! sym- “Babe” Duffy, le lanceur gaucher du Seattle. fut é (0

3 bole et quelle leçon! Ce signe de LE aux “douches” après la troisième manche dela “partie | À
| | I I i LÀ | | croix, il affirmait la suprématie de avecdePortland. Le Portland gagna par 5 à 0. Ft, Tu l'as admis toi-même sur le ter- Tu.. tu veux Oui, Duffy, rela me fait de

¢ l'autorité divine sur les pouvoirs LANCEUR LEE rain ! Tu es complètement brûlé ! dire... a peine. mals tu nr vaux
terrestres. Il proclamait solennelle- DUFFY pa= mr L ptus rien *

5 ment la victoire des âmes sur la | C’est la cinquième partie con- 1 | | Que peux-tu
Ï fragilité des corps... Heureux le ÜNE AFFAIRE] | sécutive que tu perds, Dufty ! _ ë dire ?

6 peuple qui possède un tel guide. ; Tu as fait marcher cing fom- a3 h_H 9 2 {A
—La Croix de Belgique ETRANGE DE | mes en deux manches. . Ce- , Py /N
—+-— ; la ne peut pas d ! 3 f ~7 ' | pas durer Je crois

(LUTTE| Vous avez du talent? | L'IDIOT AUS

|

|} que cu as raison :
8 — = Tant mieux. mais hâtez- | GRANDS
HEEEEEBED vous de me prouver que vous| PIEDS

y | Ï i avez encore plus de coeur. |

LLB Poon eenJe ne vous dirai pas son nom. 7m
IL | Mais auel est le quotidien au Cana- | EPISCDES

nr I i i T = I Ï ! 1 ds quis'intéresse aux Sections ju-|
i véniles® ;

“| 1 1 1 i | TK L |
Oncle JEAN. No 2 2 MEN _e Partie Crutenes 1

_ — pg remet — ma ——_e —mrmmmmeme vertas

HORIZONTALEMENT macrite une répétition. — Se at. Co ssSEER ER BE Te ae * ===
rigea vers

_ ise trop, 5.—Manidres a Mm M MC CEASED CINRDCINRETD CHIEED CCAMED CRFaZDReesa Tor, reaurrectes | ANDRAKE, LE AGICIEN par LEE FALK et PHIL. DA VIS

$.—Lac russe. — Ancien gouver-| 7—Toucher. — Ensemb'e 4rd. | — i
œeur de l'Indochine.…. vidus de même genre. i Po ad té rey

Bee sur un ennem! nbattu. : ' Lydia a forcé Mandrake et Loiher à sauter de l'avion Bon, nous veilà arrives. . ’
. . 1 - — Possvsaif. : “marche! ‘ I'Af le. : ’Solution du probleme d hier 9—Entirhé — ‘nchés. ! tentd'une hauteurde Sone a. centrale. Ta san hood "eens bear o Fe tomber *

- - . 10.— Article — Cessation de coin- ei em Afrique .

STA[C|R|I|F|I|C|E|S] bar” node com centrale. i
" 1.- 8c gara — l'tHisée. y

L E|RIE U 12 —Attach® directement et sans ;
I 0 E support, -- En. |

—, VERTICALEWEST |
N S |

1—Anonyme {

2-Infércorité. — Première femine |
3 -—Mêrs des hommes. — Raison — |
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Les purachotes fonr-

tionnent . ...   
 

 
4—Descriptions des caractérieti- |

ques.
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Les électeurs devront se
prononcer sur la durée

d’office de deux ans
 

L'assembiée du consell municipal
à adopté hier soir, le projet de plé-
biscite de M. Ash sur la vieille
question de la durée d'office de deux
ans. M. Lacasse a donné la seule
voix dissidente.

M. Ash a fait valoir qu'une élec-
tion coûte 13.000 dollars et que bien
peu de changements en résultent
chaque année. Au cours de cinq
dernières années, 17 nouvelles figu-
res ont été élues au conseil, 4 en
1935, 2 en 1938, 4 en 1937, 6 en 1938,
et une seulerment l'an dernier. La
motion de M. Ash fut appuyée par
M. Journeaux.

M. Quéry en motivant son vote |tinctions entre les soumissionnaires.
déclara toutefois qu'il ne prévoyait !M. Parisien dit que si l'on est pour
pas que le plébiscite donnerait une faire des distinctions, 1l
riécision favorable. Il faudrait d'a- ;que ce soit entendu.

‘toute la commande à M. Burnside.
;M. Bourque e«pliqua que MM. Mac-
Lean et Dupuis n'emploieraient que
des camions et des ouvriers d'Otta-
.wa, et il fit valoir que MM. Mac-
Lean et Duputs ont contribué à faire
baisser le prix du sable. M. Ash
s'objecta à ce qu'on mette au ran-
cart les soumissionnaires qui ne
paient pas de taxes d'affaire. En
définitive, c'est le principe même
de l'adjudication par vole de sou- |
| missions qui en souffrira, MM. Qué-
iry et Parisien ont opiné que la meil-
leure façon d'obtenir le “meilleur
prix”, c'est de ne pas faire de dis-

 

 

faudrait

 

IL EST ACCUSÉ

,de paix Ovila Larin et sa cause a

bord faire l'éducation du public sur ' A la demande de M. MacRae, M.
a question et 11 a désigné les di- | Walsh consentit à retirer sa motion
verses soclétés et associations pour et l'affaire retournera devant les
cette tâche.

LA COMMANDE DE SABLE

L'échevin Walsh a mené l'opposl-
tion contre l'octroi d'une partie de
la commande de sable à MM. Mc-
Lean et Dupuis, sous le prétexte
que ni l’un ni l'autre ne pale de
taxe d'affaires. &MM. MacLean et
Dupuls ont soumis un prix de 95
sous la verge cube, le même prix

que M. Charles Burrside, d'Ottawa.
M. Dupuis est de Hull,

de la commande en deux parties,
l'une à M. Burnside et l’autre à
MM. MacLean et Dupuis. Mais hier
soir, le maire favorisa l'octroi de

 

 

La cause McLaren

de Selliers

Madame Albine McLaren, 111, rue
Arlington, et son époux, M. R. D.
McLaren, Intentent une poursuite
en dommages contre M. Ernest de
Belllers et la cause s'inscrit actuelle-
ment aux assises de la Cour Supé-
rieure d'Ontario. La plaignante ré-
clame ces dommages à la suite d'un
accident survenu le 28 janvier der-
nier au croisement de l'avenue
Gladstone et de la rue Kent. Elle
allègue que depuis ce temps il lui a
été impossible de travailler et de

vaquer à ses occupations domesti-
ques.
A l'instruction de ce matin, les

avocats ont, fait valoir leurs argu-
ments au jury. La cause s'ajour-
nait à midi et le jury commencera

à délfbérer cet après-midi après que
M. le juge McFarland, qui préside
les assises, leur aura expliquer la

preuve présentée.

VS

{commissaires, mais l'échevin a pro-
| fité de l'occasion pour dire que Jui
;et ses collègues ne consentaient pas
à être de simples machines à ap-
prouver les décisions des commissal-
res.
M. Aristide Bélanger a donné avis,

hier soir, qu'il proposera l'amende- ‘
ment des règlements du Marché,
afin de remettre en vigueur le rè-,
glement périmé qui stipulait que
certains produits ne pouvaient être

 
mais M. vendus en gros avant 8 heures et ‘

MacLean est d'Ottawa, et est con- | demie du matin.
tribuable. Le bureau des commissai- |
res avait recommandé la division

|

Bélanger et Bordeleau,
A la demande de MM. Lacasse,

le bureau
‘obtiendra d'autres renseignements
[avant de rejeter certains réclama-
tions en dommages, sur l'avis de son |
consell juridique.

—

l'Afghanistan, le Baloutchistan pour
trouver une sortie sur l'Océan
Indien, quelle résistance la Russie
rencontrera-t-elle ?

C'est l'intérêt immémorial des
peuples, et non l'idéologie qui est en
Jeu dans le moment,

“Les consultations entre la Russie
et l'Allemagne, prévues en cas de
guerre par un traité qu’elles ont
signé, se poursuivent et pourraient
même mettre fin à l'historique con-
flit entre la Russie et l'Angleterre.”

La dernière liste des morts ita-
liens dans la guerre d’Espagne a été
publiée aujourd'hui. Elle contient

les noms de 53 soldats italiens qui
ne survécurent pas à leurs blessures.
La liste officielle indique un total

d'environ 4.000 morts et 15.000 bles- 
MM. Beament et Beament dé-

fendent M. de Selliers tandis que
Me Samuel Berger, C.R, ocupe pour * Hepburn, au lieutenant-gouverneur |
la demanderesse.

L’ATTITUDE

DE L'ITALIE...
(suite de ia lére page)

 

 

Méme si Hitler devait un jour in-
voquer l'alliance militaire pour de-
mander J’appui italien, on ne croit
pas que Hitler fasse cette demande
avant d’en éprouver un besoin réel
parce qu’un appel à l'Italie actuel-
lement pourrait être interprété com-
me un signe de faiblesse.
Virginio Gayda, journaliste fas-

ciste, déclara que les puissances

d'Europe enétait arrivé à un mo-
ment décisif.
“Deux courants, dit-il dans le

Giornale d'Italia, sont actuellement
perceptibles ici et la dans les

belligérants de l’ouest, l'un est cons-
tructif, l’autre destructif.”

Il déclara que l'Italie préférerait
“la victoire de ces deux puissances
saines et dans l'intérêt national et
dans celui de l'Europe en général
au mouvement tendant plus ou
moins consclemment vers un dé-
nouement irréparable’.

Les diplomates croient que l'on
fera une tentative pour convaincre
les alliés que l'acceptation des offres
de paix éviterait aux alliés des per-
tes (rréparables tout en donnant à
l'Allemagne et à l'Italle ce qu'elles
demande: des colonies pour Hitler
et certains avantages pour l'Italle
en Afrique.

(Une dépêche de Berlin dit que le
retour au Reich des colonies perdues
par l'Allemagne n'était pas un but
de la guerre mais continuerait de
faire l'objet de négociations pacifi-
ques.)
Les indications reparurent après

les conversations de Hitler avec Cia-

no que l'Italie était encore alllée à
l'Allemagne. On fit de nouveau
mention de l'axe après un mois de
silence sur cette question, dans les
journeaux.
Gayda parla

amie”. ;

Les journaux se gardaient de
toute attitude belliqueuse en rappe-

lant le quatrième anniversaire du
jour où Mussolini avait décrété la
inobilisation civile pour annoncer à
la population le commencement de
ia campagne éthiopienne.
Le journal Il Lavoro Facista laisse

entendre que Mussolini pourrait
bien convoquer encore une fois ses
partisans pour leur apprendre sa
décision au sujet de l'attitude fas-
ciste dans la guerre actuelle.

‘’Dous attendent dans un calme
discipliné pour entendre sa voix”
disait le journal.

Les commentaires de la Tribuna
sont que les Italiens sont ‘prêts à
répondre jusqu'au dernier sacrifice
a l'appel et aux ordres du Duce.”
Pendant ce temps, le Pape se te-

nait au courant de la politique alle-
mande. Il reçut en audience privée
Monseigneur Giusseppe di Meglio,
secrétaire de la Nonciature papale
a Berlin.

Il Tevere commenta la possibilité
que l'entente germano-russe donne
à la Russie l'occasion de réaliser son
ambition  d'agrandissement vers
l'Océan Indien.
Après avoir dit que l'opposition

avait aidé à tenir en échec l'expan-
sion russe vers la méditérannée et
l'Extrème-Orient aussi bien que vers
l'Océan Indien, le journal dit: —

“Quelle Hirection cette expansion
prendra-t-eile maintenant? La lo.
glque fait eroire qu'elle suivra la
ligne du moindre effort. Celle-ci
n'est certainement pas vers l'est,
encore moins vers l'ouest. Dans les
deux direction. elle

des obstacles difficiles à surmonter.
Wale ci alle mArrrenit nme ta Bow -

de “l'Allemagne-

"$28.35. chiffre minimum,
i beaucoup plus élevée que les salaires |

sés.

 

 
L’Ontario

collaborera. . .
(Suite de la lre page)

Le premier ministre fédéral ex- |
prima sa profonde gratitude à M.

Albert Mathews, au lieutenant-co-
lonel Georges Drew, chef conserva-
teur, et au contrôleur du revenu
provincial Chester Walters pour
être venus à Ottawa et avoir con-
féré comme ils l'ont fait.
“Nous avons étudié a cette confé-

rence”, dit-il, “les méthodes de co-
opération et la manière d’éviter le
dédoublement des services dans l'ef-

fort de guerre. Nous avons considé-
ré les mesures les plus efficaces
pour ateindre cette fin".

Des mesures concrètes
Il ajouta que l’on discuterait sub- :

séquemment d'un nombre de me-
sures concrètes entre les fonction-
naires fédéraux et les fonction-
naires provinciaux concernés.

C'est la première rencontre per-
sonnelle entre MM. King et Hep- |
burn depuis le différend qui sépa-
ra les deux chefs d'Etat, il y a
plusieurs années.
Aux journalistes qui l'interro-

geaient sur les élections québecof- |
ses, premier ministre Hepburn ré- |
pondit que cela l'amusait beaucoup ,
d'entendre toujours parler de l’axe
Ontario-Québec. ‘On ne devrait
pas oublier que les deux provinces,
malgré qu’elles aient plusieurs
points en commun, doivent faire
face aussi à des problèmes essen-
tiellement différents”, commenta-

t-il, i
TORONTO, le 3 — Le premier |

ministre Mitchell Hepburn, le licu- :
tenant-gouverneur Albert Mat-
thews, le colonel Georges-A. Drew, |
chef conservateur d'Ontario, et M.
Chester Walters, contrôleur du re-
venu provincial, sont partis pour |
Ottawa, hier soir, afin de rencon- ;
trer aujourd'hui le premier minis- |
tre Mackenzie King et ses collè- ‘
gues du cabinet et offrir lc con- !
cours ontarien dans la poursuite de :
la guerre.

Le premier ministre Hepbum,
nota que l’on prendrait toutes les

 

  

mesures voulues de coopération
avec le fédéral. Dès son retour à
Toronto M. Hepburn complétera
l'organisation du comité des res-
sources foriné en vertu d'une des
mesures de guerre adoptée à la
session provinciale de la législatu-
re.

—_————

Revenu minimum

de 828.35 par

semaine demandé

(Presse canadienne)
TORONTO, 3.— Un rapport qui

doit être publié bientôt par le con-
sell du bien-être de Torunto dira
qu'un revna hebdomadaire mini-
mum de $28.35 est nécessaire pour
faire face aux nécessités de la vie
d'une famille de cing personnes de-
meurant à Toronto. Le rapport, inti-
tulé “Le Coût de Ia Vie", fera une
revue des deux années écoulées, en
se basant sur des données de 40
familles choisies.

D'après ce rapport, des comparai-

sons indiquent que la somme de

est de

actuels. Des statistiques recueillies
lors du recensement de 1931 mon-
trent que. sur 448.000 familles de
l'Ontario ayant des hommes com-
me chefs, les revenus de 67 pour
cent étaient de moins de $1 500 par
année.

Le budget établi sur la base du
minimum de 82835 est pour deux
adultes, deux garçons de six et douse
ans et une fillette de dix ans I! se
répartit comme suit: $5.8! par se-
maine pour le loyer. $8 pour la 

rencontrerait | $1.39 pour les récréations. $1.73 pour

|

nourriture, $4,46 pour les vêtements,  services médicaux associés et $1.84
as

Paris n’a pas recu

D'HOMICIDE

INVOLONTAIRE

‘Presse canadienne)
CORNWALL, Ont, le 3— Roberi

Arthur a été arrété aujourd'hui,
après être sorti de l'hôpital, et accu-
sé d'homicide involontaire, à Ja
suite d'un accident d'automobile
dans lequel Harry Towsley, 31 ans,
fut tué.
Morris Silmser fut grièvement

blessé, au moment où l'automobile,
qu'on dit avoir été conduit par Ar-
thur, frappa un arbre, dimanche
soir, et Arthur et deux autres furent
légèrement blessés.
Arthur à comparu devant le juge

été remise à une semaine. Le cau-
tlonnement a été fixé à trois mille
dollars.

On

—_—————

voudrait

une élection

sans opposition

 

(Presse Canadienne
PRINCE-ALBERT, 3. — Le co-

mité exécutif de l'association con-
servatrice provinciale de Prince-Al-
bert suggère que le parti conserva-
teur de la Saskatchewan soit repré-
senté à la législature de la province,
par une élection partielle par accla-
mation dans le comté de Prince-Al-
bert.

Une élection partielle aura lieu le
23 octobre pour remplir la vacance

créée par l'élévation au rang de ju-
ge de l’'hon. T.-G. Davis, ancien

procureur-général dans le gouver-
nement libéral de W.-J. Patterson.

A une assemblée tenue ici hier,
le comité exécutif du parti conser-
vateur adopta une résolution expri- |

mant l'espoir qu une grande part
de l'opinion publique, n'ayant pas
de voie dans l'administration ac-
tuelle, sera représentée,  L'assem-

blée s'entendit aussi sur ce point
qu'une élection à plusieurs candi-
dats ne devrait pas avoir lieu dans

le moment. ,
(Le parti conservateur ne rem-

porta aucun siège aux dernières élec-

tions générales en Saskatchewan.) |
Aucun candidat n'a encore posé

sa candidature. !

ON REVIENT

À L’ANCIENNE

MÉTHODE
(Presse Canadienne)

LONDRES, 3. — Le premier mi-
nistre Chamberlain a déclaré au-
jJourd'hui que, à la suite des diffi-
cultés survenues au ministère de
l'Information et à la censure, il
avait été décidé qu’on en revien-
drait au système en vigueur avant
la guerre. La presse alors mainte-
nait des contacts directs avec tous

les départements.
Sir Walter Monckton a été chargé

du bureau de censure; au ministère
de l'Information on continue les

améliorations.
M. Chamberlain a déclaré égale-

ment que, à l'avenir le ministère de
1 Information n'aurait à voir qu'à ia
diffusion des nouvelles, chaque dé-
partement étant responsable de cel-
les qui émanent de ses bureaux.
ee

  

 

 

d'offres de paix

(P.C.+Havas)

PARIS, 3— Dans les milieux
officiels français, on dit aujourd’hui
qu'aucun plan de paix allemand n'a

été communiqué au gouvernement
de Paris, d'aucune source quelcon-

que.
Les rumeurs que le Reich propose-

ra ou a proposé un certain plan
pour mettre fin aux hostilités, sur
la base des revisions territoriales,

déjà faites par les nazis et la Russie
soviétique. sont regardées ici avec

une extrême suspicion, dit-on.
L'attitude française, prise avec la

plus étroite collaboration de la Gde-
Bretagne, a été définie en plusieurs
occasions et n'est nullement chan-
gée. déclare-t-on. Ni l’un ni l'autre

pays allié ne consentiront à une
paix qui perpétuerait les modifica-
tions de la carte européenne par la
force des armes. .

INSCRIPTION

" DES POLONAIS

(Presse Canadienne)
MONTREAL 3. l'inscription

formelle des Polonais desirant s'en-
rôler dans un bataillon polonais sé-

paré pour le Canada commencera à
la fin de la semaine prochaine, an-
nonce aujourd'hui le Dr T. Breze-
zinski, consul de Pologne à Mont-

réal. Plusieurs offres non-offictel- |
les d'inscription ont été faites, dit-
il, mais aucun acte officiel n'a en-

core été posé. '

LA LOTERIE

IRLANDAISE
DUBLIN, le 3. (PCP) — Les or-

ganisateurs de la loterie des hôpi-
taux irlandais ne tiendront pas
compte des nouvelles dispositions
prises pour la course du Césare-
vitch qui se disputera le premier
ou le 2 novembre, feront le tirage
d'après les entrées originales pour
la course qui devait avoir lieu le
25 octobre.
Ceux qui détiennent un billet

sur l’une des 95 entrées recevront
chacun environ $4166, et l'on ac-
cordera comme d'habitude les
cent prix de consolation, de 8500
chacun.

pres
L'APPORT DE TERRENEUVE

LONDRES, le 3. — (P.C.) — Au
cours du discours qu'il a prononcé
aujourd'hui en Chambre des Com-:
munes, le premier ministre Cham-
berlain a souligné ‘l'appui splendide
qu'apporte Terre-Neuve à la defen-
se de l'Empire”.
“A Terre-Neuve dit le premwer mi-

nistre, on a déjà enrôlé des centai-
nes d'hommes qui, de pêcheurs qu’ils
étaient, font maintenant partie de la
Royal Navy. Tout le monde se sou-
vient de la magnifique participation
de Terre-Neuve dans la dernière guer-
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Le torpillage du vapeur soviétique

prétexte à l'occupation des iles stratégiques Dagoe et Oesel,
rapporte qu'un autre navire soviétique a été attaqué par un sous-ma-
rin, le 28 septembre.

 

 

a Vu sur le
La dépeche ci-dessous est la

première qui donne une idéeau-
thentique du front occidental.

Henry-C. Cassidy, qui l'a écrite,
est un correspondant de la Pres-

se Associée qui a transmis tou-
tes les nouvelles de grande im-
portance venant de France de-

puis trois ans, comme membre
du bureau de la Presse Asso-
ciée a Paris. M. Cassidy est
l'un de dix correspondants qui
ont eu la permission de visiter
le front français.

Par Henry Cassidy,
de la Presse Associée.

Presse Associée)
Avec l’armée française, sur le

front occidental, 3. — Sous le feu
des obus, je vient de voir les sol-

dats français livrer une attaque
dans le bassin allemand de la Sarre. |

ve me suis aussi introduit en terri-
toire allemand occupé, avec les
avant-poste, dans la forêt de
Warndt, à l'ouest de Sarrebruck, et
je suis même allé dans les galeries

souterraines de la ligne Maginot,
grâce à la première permission du

genre accordée aux correspondants
de guerre sur le front occidental.

En tout lieu, les troupes et les of-
ficiers français ont créé chez mot

l'impression qu’ils livraient un com-
bat décisif et que, tout en ne fai-

sant pas de gains territoriaux im-
portants, ils prenaient des positions
de haute importance stratégique.

Il ne s'est pas livré jusqu'ici de
grandes batailles sur le front de
l’ouest. Les troupes ne sont pas
même dans les tranchées. Elles
font des escarmouches dans les fo-
rêts et des raids dans les villages.
Mais, malgré tout, on fait de la bon-
ne besogne,

D'un poste d'observation de la |
ligne du front, pendant que les
obus allemands et français pas-
salent au-dessus de nos têtes. je
vis une batterie française frapper
un corp direct sur les hauteurs de

Berus, à l'ouest de Sarrebruck, qui

constitue l'objectif actuel des atta-
ques françaises.

Peu de temps après, je vis une
voiture rustique traînée par un che-

val et transportant deux cadavres
en dehors de la forêt de Warndt, a
l'est de Berus, où on me dit qu'une

contre-attaque par une patrouille
d'infanterie allemande, avait eté
repoussée.

Des officiers français estiment
que le nombre total des pertes alle-
mandes sur le front occidental de-
puis le commencement de la guerre
s'élève à environ 3.000, dont 600 a
600 qu'ils croient avoir été tués. On |

|

 
dit que les pertes françaises sont
moindres. :
La stratégie française a consisté |

en des attaques strictement locales, ;
dans le but de rectifier les lignes,

d'obtenir des renseignements au su-
jet des forces opposées et de para-
lyser l'industrie du charbon et de
l'acier de la Sarre. En cela, les
Français estiment avoir remporté
d'importants succès.

Rien d'indique qu'une offensive

genérale doive avoir lieu bientôt, ni ;
d'un côté ni de l'autre, dans cette

région fortifiée,

Les officiers disent que lune des
sensations de la guerre fut pour eux

la performance des avions de chas-

se “urtiss’, achetés aux Etats-Unis.
L'un d'eux prétend que les avions
Curtiss pilotés par des Français ont
abattu 28 avions allemands, et ne
perdirent que deux appareils.

Les correspondants ont été les |

premiers à arriver au front. Le |
voyage avait été préparé longtemps
d'avance. Nous avons dû signer des !
déclarations formelles dégageant|
l'armée française de toute respon- |
Sabilité à l'égar dde nos vies. Ï
Après Un Voyage pénible sur des |

routes militaires, nous arrivä-1és au
champ de bataille. Un grondement |
sourd fut le premier signe de guer-

re. Ii venait de l'artillerie françai- ,
se.
Nous laissämes nos automobiles ,

tout près derrière la ligne de com-
bat, et nous nous mimes à marcher ,
dans la boue qui monte qui montait |
jusqu'aux chevilles dans un sentier ‘

que nous conduisit à travers une
forêt de pins jusqu'au poste d’obser-
tion du colonel qui commandait
l'attaque. C'était dans la vallée de
Meten, dominée par les plateaux de
Bérus qui s'élèvent à 500 pieds. et
s'étendent à environ deux milles 8
l’intérieur de la frontière allemande,
à l'ouest de Sarrebruck. ;

L'activité fut typique du genre de:
combat qui s'est produit au front
occidental! jusqu'à présent.

La veille. l'infanterie française
avait saisi le poste de frontière de
Uuberherm, village de 2.500 habi- :
tants, au cours d'une ataque au sud :
des plateaux de Bérus. Ils avaient |
pris également Et-Oran, petit éta-
blissement allemand composé de!
deux fermes et d'une ctapelle. situé
au nord de Bérus.

Sur la crête des plateaux. les cn-
za.mare bor mnin rman .

 

tev eee

Un correspondant de la
P. Associée racontece qu’il

““Metallist”, 4,000 tonnes, près
des côtes de l'Estonie, dans la baie de Narva, a provoqué immédia-
tement la mobilisation de la flotte russe dont les unités patrouillent
maintenant les côtes estoniennes. Ce petit pays peut être gravement
affecté par l'incident que la Russie pourrait bien exploiter comme

On

arrete _

front français
te* d'observation allemand qui do-
minait les hauteurs. L'infanterie
française, sous le couvert des bois
de la vallée, s'avançaient avec pré-
caution vers l’est, s'efforçant de se
rendre jusqu’au village & Bérus,

situé derrière les hauteurs

Pendant que je surveillais, les ca-
nons français faisaient feu à inter-

vallées réguliers: les échos se ré-
pétaient les détonations dans toute

la vallée Une tour blanche qui
avait marqué les hauteurs, avait
déjà été détruite. La fumée mon-
tait à chaque portée.

A la fin d’un feu de barrage qui
dura une demi-heure, une colonne
de fumée grise s’éleva de l'endroit

même où était situé le poste d’ob-
servation allemand. Après un bref

délai, vint ce que les communiqués
militaires français e-peilent la ‘‘ré-

action” allemande.

” Nous entendimes des bruits sourds
venant de la ligne oposée, puis un
sifflement dans l'air, et les obus

 

LE CABINET
FÉDÉRAL EST
EN SÉANCE

Le cabinet fédéral tient au-
jourd'hui sa premiere réunion
de la semaine. 11 se peut qu'à
l'issue de la séance, le premier
ministre Mackeuzxie King an-
nonce la nomination de nou-
veaux membres à la commis-
sion des approvisionnements
de guerre.

Chamberlain

rejette l’idée de

Llovd George

LONDRES, le 3— A la Chambre
des communes, aujourd'hui, le pre-
mier ministre Chamberlain a répon-
du à Lioyd George qu'il n'envisa-
gerait pas légèrement, ni avec pré-
cipitation. les propositions de paix
qu'on lut ferait. Le premier ministre
de la dernière guerre avait prié le
gouvernement de ne pas rejeter les
propositions de paix faites par
Hitler, plus particulièrement si elles

étaient vastes et générales et avalent
l'appui moral de la Russie ou de
l'Italie,
M. Chamberlain a aussi refusé la

proposition de M. Lloyd George, qui
voulait une session secrète du parle-
ment pour considérer les proposi-
tions de paix.
 rarement

Opposition du

sénateur Taît

(Presse associée)
WASHINGTON, le 3.— Le séna-

teur Robert Taft (républicain de
l'Ohio) s'est opposé aujourd'hui à
ce que les Etats-Unis se joignent

aux autres républiques américaines
pour définir et patrouiller “une
zone de sécurité” dans les mers bor-
(nant l'hémisphère de l’ouest.

“Je suis opposé à ce qu’on ne lie
pas un traité avec quelque nation
que ce soit” a-t-il déclaré aux re-
porters en réponses aux questions
qu'on lui posait au sujet des résul-
tats de la conférence de Panama.
“Quel bénéfice retirerons-nons?

Nous pouvons protéger nous-mêmes
nos intérêts quand le temps viendra,
sans être obligé de se passer des
traités avec d'autres pays. Nous au-
rons à faire pour eux tout l'ouvra-
ge”.

 

Les élèves aideront

à la Croix Rouge

weeeer Ba EM UN re 2

  allemands venaient tomber dans
les collines derrière nous. Le feu
de barage allemand fut tres court.
Pendant que nous nous retirions

- vers nos automobiles, un lourd si-
ience planait sur la vallée, Ce n'est
que la nuit, que les troupes d'atta-
que françaises s'avancent pour ame-

liorer leurs positions.
Nous dirigeant vers le sud, nous

quittâmes le champ de bataille de
Bérus; dans la foret de Warndt,
nous dûmes passer en vue des bat-

teries allemandes, dans un espace

totalement découvert. Les cing au-

tomobiles de notre groupe se sépa-

rèrent et pasèrent à toute vitesse,

se dirigeant vers un groupe d'arbres

en face de nous. On ne tira pas sur

notre caravane,

Quand nous attelgnimesun poste

francais de la Irontiyre, situe dans

la forét de Warndt récement con-

quise, un engagement venait d'avoir

lieu. Une patrouille française vint

faire le raport quelle avait rencon-

tré et détourné une patrouille alle- ;

mande. Comme preuve, les soldats

apportaient un casque allemand

couvert de sang. deux mitrailleuses,

tout un attirail Ge grenades et d'au-

tres trophées de ieur victoire.

Derière eux, venait un autre

groupe, portant deux morts alle-

mands. C'étaient deux jeunes gens,

blonds, soldats d'infanterie. Autour

d'eux, se tenaient les soldats fran-

çais, sans animosité, mais curieux

comme des jeunes qu'ils étaient, _

Le groupe da patrouille composé

de 15 homes rencontra un groupe

de 40 à 50 allemands dans la forêt,

se postérent et firent feu sur les

Allemands qui savancaient. Deux

© discipliné, qui

TORONTO, 3. — Le ministre de
I'Instruction Publique vient de per-.
{mettre aux écoles d’Ontario où l'on |
‘enseigne l’économie domestique de 1
| permettre à leurs élèves de travail-
{ler pour la Croix Rouge. |

 

Une conférence

 avec M. Rogers

Une délégation du conseil national
de la YM.C.A. conférera au cours
de la journée avec l'hon. Norman

i Rogers, ministre de la Défense na-
, tionale. On comprend qu’il sera
question des services que cette assu-
clation peut rendre à l'armée durant

‘la guerre. Au cours de la dernière
‘guerre la Y.M.C.A, administrait ges
cantines et fournissait des lieux
d'amusement pour nos soldats à l'en-

traînement non seulement au Cana-
da, mais aussi en Angleterre et en
France.

DISCOURS DU

Dr WALLACE
(Presse canadienne )

MONTREAL, le 3. — Un cerveau
peut choisir entre

l'important et ce qui n'est pas ime
portant, est d'une grande valeur
aujourd'hui a déclare le Dr R. C.
Wallace, proviseur de l’université
Queen's de Kingston, devant les
membres du Young Men's Cana-
dian Club hier soir.

II a expliqué que l'éducation

 

 .omberent immédiatement, dont

l'un venait de mettre en marche sa

mitraileuse.

blessés grièvement.

blessés et leur fourniment. Les

Francais en eurent quatre légère-

ment bles:Ÿs.

 

La Croix rouge
 

A cause de la grande expansion

qu'a pris le travail de la Croix-

Rouge à Ottawa, depuis un mois,

ia section d'Ottawa a ouver de

nouveaux partiers-généraux a 92

rue O'Connor. C'est une grande

maison à deux logis, prétée par Sir

Percy SEsrwood. Le Creix - Rouge

l'a convertie en un grand bureau

capable de loger les différentes

sections et de garder en entrepôt

des centaines de livres de laine et

‘étoffes.

ve quartiers - généraux seront

ouverts de 9 heures à 6 heures,:

tous les jours sauf le samedi, où

le bureau fermera ses portes à 1

heure.
Environ quarante groupes.

Deux autres furent|
Les autres se’

{

retirérent, laissant leurs morts, leurs:

avait fait des progrès dans la dé-
couvertes des aptitudes individuel-
les des étudiants atin de les mieux
développer.

Le Dr Wallace a déploré le re-
tour de la guerre mais il s’est mon-
tré optimiste pour l'avenir de
l'éducation. "Sl est trop difficile
pour nous de créer un elat au-des-
sus de pareilles catastrophes”, a-t-
il dit, “alors nous ne sommes pas
dignes d'être la plus haute forme
de vie de cette terre. et nous de-
vrons être remplacés par autre
chose”.
res

Une balle lui

perce l’estomac

BELLEVILLE, le 7. — (P. C) —
Madame Sybll Moy, 27 ans, frappée
accidentellement à l'estomac par une
balle, est dans un état critique à
l'hôpital général de Belleville.

Elle fut blessée hler soir alors
i que le cousin de son mari, Clayton
Moy, revenant d'une expédition de
chasse au canard, était à enlever

les cartouches de son fusil. Le fusil

   comptant de 300 1nembres ou plus

jusqu'à de petits groupes de 14
; membres, ont offert leurs services
pour le tricot. La maison sert de
magasin qui distribue le matériel
pour faire les habits pour les sol-
dats et les hôpitaux, puis plus tard.
reçoit les objets fabriqués et les
expédie outre-mer ou ailleurs, où

l'on en a besoln.
Le bureau de la campagne fi-

nanciére a été ouvert et s'occupe
de préparer la collecte nationale
qui commencera le 13 novembre.
pour le fonds de guerre de la
Croix - Rouge canadienne. Ce co-
mité est le plus important, cer Je
travail devra se limiter aux fonds
disponibles, argent que le peuple
voudra bien donner pour aider aux
œuvres de guerre entrepirses par
la Croix-Rouge canadienne.
Le bureau de la Croix-Rouge si-

tué à 354 rue Sussex, reste ouvert:
le comité, & charge du travail
dans la région, Poccupe pour le
moment. D'autres petilis centres
reçoivent égalemert divers groupes
de service.

call} eatsetre

Les annonces vous disent où
*f romment arheter

se déchargea accidentellement et la
l balle frappa Mme Moy qui se tenait;
, près. |
! rester

|Mer Bernard Sheil

administrateur

‘Presse associée)
CHICAGO, 3— Mgr Willlam-F.

Cahill annonce aujourd'hui que le
| chapitre diocésain a choisi Mgr Ber-
(nerd-J. Shiel. évêque auxiliaire de
; Chicago. comme administrateur de

‘l'archidiocèse de Chicago, en atten-

dant qu'un successeur soit nommé
au cardinal Mundelein.
pre

i (Presse associée)

BERLIN. 3.— Les fillettes alle-
;mandes de dix ans et plus ont ‘rou-
jvé une place dans l'organisation de
| guerre allemande. et elle consiste à
‘recueillir des herbes dont on pourra
faire un succédant pour le thé.
; Le thé réel coûte cher, et on de-
mande à ces fillettes
dépenses au Reich en cuelllent, sous

ila direction d'experts. du bouleau
des mûres, des fraises. des pensées et

d'épargner des: 
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On compte 300détenus
    

aux camps d'internement

|
:

établis dans le Canada
PTY . , Le

Les autorités fédérales annoncent qu'on a établi trois
camps d‘internement dans le Dominion depuis

troisieme en Alberta.

| normale.

Les autorités fédérales détien-
nent actuellement 300 personnes
dans les camps d'internement
établis dans trois provinces de-
puis la guerre. Il existe de ces
camps dans Québec, en Onta-
rio et Alberta. C'est ce qu'an-
nonce, cet après-midi, le com-
muniqué officiel suivant en pro-
venance du bureau da premier
ministre Mackenzie King:
“Environ trois cents personnes

sont présentement détenues dans
des camps d'internement à travers
le Dominion. Trois camps d'inter-
nement ont été établis dont l'un en
Québec, l'autre en Ontario et le
troisième en Alberta.
“En chaque cas, la détention a cu

lieu sur ordonnance du ministre de
la Justice en vertu de la section 21
des Règlements concernant la Dé.’
fense du Canada. Avant la déten-
tion. tous les faits dans chaque cas
ont été examinés par le ministre de :
la Justice assisté d'un comité con- .
sultatif. D'une façon générale, les
détenus ont été appréhendés parce
qu’ils avaient agi d’une manière nui-
sible à la sécurité publique.

“La section 21 des règlements con-
cernant la Défense du Canada, con-
fère au ministre de la Justice le:
pouvoir de détenir une personne
quelconque s'il croit que la déten- |
tion est nécessaire afin d'empêcher
cette personne “de poser un acte
préjudiciable à la sécurité publique:
ou à celle de l'Etat”. |

“Toute personne arrétée par une
Ordonnance en vertu de la Section
21 est considérée en détention léga- |
le.” ;

SUJETS DE PAYS ENNEMIS
Par ailleurs, une seconde décla-

ration venant du bureau du premier
ministre explique comment seffec-
tue à l'heure actuelle l’enregistre- '
ment des sujets de pays ennemis en
résidence au Canada. Voici le texte
de communiqué:

“L'Enregistrement des sujets de;
pays ennemis du Canada s'effectue
rapidement à travers le Dominion.
Dans toutes les provinces des régis-
traires ont été nommés et des cités
et villes ont été indiquées pourl’en- ,
registrement des sujets d'un pays |
ennemi.

la guerre: un dans Québec, un en Ontario et le
— L'enregistrement des

sujets de pays ennemis se poursuit de façon

LE MINISTRE DE LA JUSTICE
 

“Sous l'emprise des Règlements
‘concernant la Défense du Canada,
{tous les sujets d'un pays ennemi
‘âgés de plus de seize ans doivent
s'enregistrer. On définit comme su-
Jet d'un pays ennemi ceux qui n’é-
(tant pas naturalisés sujets britan-
sniques sont nés en des territoires
qui, le 3 septembre 1939, étaient sous
la souveraineté ou le contrôle du
‘Reich allemand.

“L'on fait remarquer que l'enre-
gistrement est une mesure technique
et administrative et qu’en elle-mé-
me elle ne met pas en doute lg
loyaute de ceux qui doivent s'en-
registrer. Depuis plusfeurs années,
tous les residants étrangers de
Grande-Bretagne ont dù s'enregis-
tree,

“Tant qu'ils s'en tiendront

paisiblement à leurs occupa-
tions ordinaires, les sujets d'un
pays ennemi en Canada pour-
ront continuer de jouir de la
sauvegarde de la loi et ‘être en-
core entourés du respect et des
égards dûs aux citoyens paisi-
bles qui observent la loi”. Pour-

vu qu'ils se conforment aux
prescriptions de l'enregistre-
ment, ils ne seront pas appré-
hendés, détenus ou gênés “à
moins qu'il n’existe un motif
raisonnable de croire qu’ils font
de l’espionnage ou qu’ils se li-
vrent ou tentent de se livrer à
des actes d’un caractère hostile,
ou fournissent ou tentent de
fournir des renseignements à
l'ennemi, ou à moins qu'ils ne
violent autrement une loi, un
décret du conseil ou une procla-
mation quelconque.” «
“La Section 24 décrète l'arresta-
tion de tous les sujets d’un pays
ennemi qui (a) sont membres
des troupes armées d’un pays
ennemi et qui tentent de quitter
le Canada, (h) tentent de quit-
ter le Cansua et au sujet des-

quels il y a raisonnablement lieu
de croire que leur tentative de
départ avait pour but de venir

en aide à l'ennemi, (c) font ou
tentent de faire de l’espionnage
ou de commettre des actes d'un
caractère hostile.

   

VILLE-MARIE, Qué. |
(De notre correspondant)

Le R. P. O. Voyer, OM.L, supé-

leur ct curé fait actuellement la
visite de la paroisse. Souhaitons à
uotre nouveau pasteur, la plus Cor-:

fale bienvenue dans ‘es, | ;
dia b nue dans nus demeures, | ul sOU8 peu ouvrira ses portes à

| Nos agriculteurs en herbe”,
puisqu'il apporte bénédiction et en-
courigements,

“CHEZ PAULINE",

Le représentant du la Maison!
Cummings, marchands de fourrure |

de Montréal. M, J, A. laganidre.

avait installé au magasin Beauche-
min de belles fourrures qui fai-

safent envié a plus d'une de non,
élégantes. |
SYMPATHIES, |

Nous sincères sympathles vont a

Mme Edouard de la Chevrotière et!
À sa famille, pour le deuil récent '

de son frère, M. Raoul Frigon, an-
cien marchand bien connu de Sha-
winigan-Falls, décédé à l'âge de 71
ans. Inhumé au même endroit.

Atissl nos sincères sympathies a

M. Jugaphat Rover, inspecteur d'é-

coles, pour Ju réglon et à sa famille
cruellement éprouvée par la mort

de . leur blen-aimée mère, Mine
Royer décédée à Ste-Justin, de
Dorchester.
VA-ET-VIENT.

Mme Charlebois, de Montréal, ren-
dait visite À son gendre et A sa fille,
M. et Mme Gérard Mathieu, agrono-

me,

Depuis leur mariage, lls ont élus

domicile aux appartements Laporte,

rite Ste-Anne, Noua leur souhaitons
la bienvenue parmi nous.
M. e t Mme Genrges Morency, ac-

compagnés de leurs filles, Miles T.u-

clenne, Georgette et Plerrette, sont
Nés visiter l'Exposition mondisle de |

New-York.
M. et Mme

‘

P. Morin. de ("ache-
Bay, Ont. M. et Mme A. Lafortu-!

ne, de Rouyn, Qué, rendaifent vi-

site, en fin de semaine à M. et Mme
E. Turvotte,

M.et Mma Octave Perron et M.
M. et Mme Joseph Lapotre sont ale

Its A Ottawa en fin de semaine.
M. et Mme Victor Laprade et leurs

enfants sont revenus de vacances

passées à Ottawa.
Le docteur Yvan Juteau. de Rouyn,  

 

Montréal en auto; Mme Aristide Ju-

teau, mêre du docteur, les accome

pagnait,

Tous les jours, nous constatons

les activités de construction dans
notre coquet village. et nous voy-

| ans avec fierté s'élever le joli coliè-

ge d'agriculture: ‘’l’Kcole Moffette”

l.a compagnie McColl-Frontenao

a fait ériger un joli relais d'essence

sur la rue Ste-Anne, ce qui embellit
ce coin resté vacant depuis line

vendie qui détrulsit un ancien ga-

rage. ;
A l'opposé, M. Willie Marois est À

terminer une jolle demeure, et M,
et Mme ont eu le plaisir, ges jours

derniers, de s'y installer,
Ile nouvean pont en béton, sur ja

rivière des ltuisseaux, fait J'admte
ration des gens de notre village et
des élrangers,

NOUVELLE CONSTRUCTION
L'on songe a rebâtir f'anclenna

aile de l'hôpital Ste-Famille, dirigé
par les RR. Sra Grises-de-la-Croix,

ce qui sera d'une grande nécessité
pour le comfort de habitation, Des

dames ont commencé à recueillir des
aumônes à domicile; elles sont bien
accuelllies partout où elles se prée

sentent, car, ici les gens sont génée
reux, et ne veulent rien perdre de
léur bonne réputation.

NAISSANCE:
A M et Mme léon Denis, (née

Allce Taquerre] est né un fils le ler
octobre, baptisé sous les noms de

Joseph, Jcan, Rosaire. Parrain et

marraine, M. et Mme Rosaire Core
mier. oncle et tante de l'enfant.
A l'occasion de la grande fâte d

Rosaire, patronne de In paroisse,

l'église avrit revêtue ses plus beaux

atours. Dincres et sons-diacres ofe

flefafent: le H. 1. Voyer, OMI, sue

pérleur et ruré, chantait la grand’
messé. Le R, P, N. Dubois prononçæ
le sermon de ciresnstance, Ie soir,

11 y ent Falut solennel.
Ju correspondante du Courrier de

Ville-Marie, revenue de ses vacances,

sera A la disposition de tous les

aimables lecteurs et lectrices qui
voudront bien lull communiquer

leurs nouvelles, soit personnelles

ment on par téléphone.

‘Que l'on s'adresse à Mme Félix

Qu‘, et son épouse se rendront à Jntran.

Ce ee eee
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LES RIDERS DONNENT DU JEU SPECTACULAIRE

Ceux qui se plaisaient à crier—à Toronto, Hamilton et Montréal—

que nos Rough-Riders étaient des bons policemen et pompiers, capa-

bles tout au plus de deux “pucks” et un ‘ kick”, devront changer ce

petit refrain dans leur répertoire de partisans au rugby. La tenue

date indique que Ross Trimble, s'il est un

l'orthodoxie fondamentale, peut faire

Hayman et un Clarry Foran quand il

s'agit de donner à ses chars d'assaut l'élan d'un avion de chasse!

“ Avec deux équipes brillantes et d'égale force à lancer dans la

mélée, sous les couleurs des Rough Riders, Trimble se promet bien

d'apporter & Jacques-le-Matamore McCaffrey et aux autres directeurs

des Culottes Rouges à
;amelin sous le rapport de

Verdir d'envie même un Lew

«t fervents du rugby ce championnat que tous désirent ardemment °

depuis l’épopée de 1925-26.

Non seulement Ottawa

dont la force physique n'a d’égale que ; |

belle des formes, mais leurs tactiques permettent un Jeu spectaculaire.

On peut prédire d'ores et déja une campagne fertile en émotions,

des duels à faire décupler le nombre des syncopes et embolies chez les

spectateurs. Il nous semble que MM. McCaffrey et Trimble nous

offrent une équipe presque 25 pour cent plus formidable que celle de

l'automne dernier.
ee Golab, Bunny Wadsworth et Stan O'Neil percent les forte-

reares ennemies comme des projectiles de la grosse artillerie. Et

dire que Murray Griffin et les frères Sprague ne jouaient pas samedi

dernier. Chez les coureurs rapides, en plus de Golab et O'Neil,

Ottawa disposeræ de Wilfrid Tremblay, Andy Tommy et Tom Daley,

trois bipèdes qui essoufleraient un chevreuil. Sammy Sward, ex-Balmy

Reach, frappe de mieux en mieux, t

l'attaque locale. Rocky Rocano aura la chance de se reposer à cer-

tains moments. Certains coups de Samuel portaient pour 50 et 55

verges, dans la pluie. Sur mer, dans les airs . .. et dans la boue, les

Riders sont UN club. Evitant les écueils psychologiques de l'an

dernier, ils iront loin. On n’oubliera pas de sitôt la course effrénée

en forme de “V” du jeune Tony Golab. Si l'ancienne chanson en vogue

nous conseillait de ‘tenir le Tigre”, nous entonnerons le refrain de

1950: “Let 'em Ride with the Red Pants”! Hamilton nous visite

samedi prochain. Que chacun soit au poste.

Isbister, le meilleur frappeur des Argonautes l'an dernier e

dangereux qu'auparavant.

ENTENDU A HULL
MM. les politiciens, où est le

centre sportif?
.

aligne-t-il une phalange de jeunes colosses

leur souci d’être dans la plus

t sont plus

d'Australie a gagné le tournoi de
tennis du sud-ouest du Pacifique à
Los-Angeles en tapant Franjo Pun-
cec de Yougoslavie 4-5, 6-0, 6-2, 6-4

Alice Marble fit de même chez
les dames en battant Dorothy May
Bundy, 9-7 et 6-1 .
Les Edmonton Grads, invincibles

au basketball féminin. ont vaincu
les Wichita (Kansas) Thurstons
45-30 sur leur terrain pour mener

LE COCKTAIL SPORTIF
Plusieurs gérants d'équipes senior

ont les yeux sur Sylvio et Rosario
Giroux, deux des fameux fréres Gi-
roux. de Cyrville athlètes ac-
complis dans tous les sports, ils se
vont signalés particulièrement au

baseball, au rugby et au hockey 2-0 dans la série Underwood. la-

ot avant tout ce sont de réels gen-

|

quelle ce continuera demain soir...

tilshommes. Gene Chouinard et les Athlétiques de St. Catharines,

Ont. représentants de l'est, ont ra-
moné les Elmwood Pats de Winni-
peg 20-10 hier soir pour entrer en
semni-finales de crosse dans la dé-
fense de la coupe Mann ..

* -

les autres pilotes du Junior Big Four
auraient fait des avances aux jeunes
Giroux . si St-Hyacinthe fait une
réclame retentissante autour de ses
recrues, il semble y avoir une mou-
che dans l'onguent |
JOHNNY LACELLE, le sensation- |

nel cerbère d> la Basre-Ville, qui a
connu Une Was i

fructue u sge

 
EN ROULANT MA BOULE

Des orchydées et cinq étoiles
deux autres jeunes gens de chez
nous qui ne seront pas poussés

-

     

    

saison a dans le dos pour la plus grande

Valleyffield, joute du siècle: Jean-Louis Daviault

l'hiver der- M -vient d’être agréé dans la marine
canadienne et Maurice Fortier, 18
ans, fils de René Fortier, le sym-

nier comme B
gardien de“
Braves, les pathique animateur du sport chez
champions les écoliers, futur as de la R. C. A.

de la Pro- F. .. . aussi à l'un des fils de
vinciale. * Charle Charlebois, reçu dans l'Aéro-

nous affir- ) {nee -
mait très i Mon informateur no 17 m'apprend
sincèrement J. LACELLE que l'histoire de samedi soir à Hull
lundi soir, que les frères Lemay et jcommenc¢a & un oasis ou cing co-

leur copain Archer, la meilleure li- | losses d'un certain âge prièrent les
gne du hockey anglais avec les : jeunes recrues de conserver

champions de Wembley, sont indé- |calme au sujet dun incident . . .
cis entre les Saints el les Braves... | une vingtaine de jeunes, à leur

Henri Matte, le jeune géant qui joua | premiére paye. se crurent meilleurs
pour les Cataractes, l'hiver dernier, jque les “vieux grognards” .

passera de Shawinigan à Valley- poil r'vola . . . le débat aux argu-
fleld il était en compagnie de ments frappants se continuant dans
Lacelle et de MM. Willie Lusignan, ll'oasis suivant et MM. de la Santé
Lucien Arial et Lucien Schryer, ;durent intervenir . . . on se serait
chez Oscar Lépine, quand Johnny ‘eru à Sorel au temps héroïque où
nous montra une formule des Bra- jAimé Guertin devait être liquidé
ves, portant le nom d'Henri . La- dans sa campagne contre les
celle est enchanté de sa situation à trusts . . .
Valleyfield. . il est en ville avec Sa | Fred Martin, brave concitoyen

femme et leur fiston. Jean-Marc. des Carrières, entre deux tirades
pour une quinzaine Bert Peer, |contre les trusts, nous rappelait son
Théo. Hamel, Marcel Despelteau. voyage récent à Toronto et Dé-
Chick Gromoll et Oscar Aubuchon |troit . . . en quittant la ville pieuse,
sont au nombre des Braves de I'é- {il y avait déluge et orage électri-
dition 1939-40, selon Tijean Jo- ique ... entre Gananoque et Brock-

Jo Grabowski, l'étoile borgne reve- | ville, tempête de neige . . . “J'ai
nue de Londres-en-guerre, est aC- \soixante-deux ans, et c'est la pre-
tuellement dans le nord minier miére fois que j'enlève deux pouces
Aubuchon était un “pal” d’Aurèle |de neige dans le pare-brise de ma
“Banz” Bordeleau à Brighton, AN- bagnole, en septembre’, affirme le

 

stle speclacte 1
Canadien   Tuliiu . . des fleus

au barbier Honorius Prévost qui se!
dépensa comme cerbère à la bar-
riere . . . Jean-Louis Giroux, de-
l'Opera-Cocktail. 339 Maisonneuve,
éta:t fier comme un paon d'être
l'entraineur du Thurso . . . Romuald |
Mallette, de Ripon, est encore Câ-| La ligue de quilles “Le Canadien”

pable de battre cing gurs de 58 s'est remise À l'oeuvre vendredi der-
taille au baseball comme au hoc-'pier avec tout son entrain coutu-
key . . . “mier. M. G. Eugéne Marcil, le pré-

Levis Lb Le

Gerry Bisson et Léo Giroux, de! gident, après un bref discours dans
Buckingham, aimaient les chances :‘ jequel fl réitéra des voeux sincères
des Yankees contre Cincinnat! . . . pour le prompt rétablissement du

; Armand Legault était le meilleur | -papa” de la ligue, le bon Gene Ma-
 danseux .. . Lucien Potvin était : rion, invita M. Edgar Racine, re-

‘heureux de saluer son oncle Joseph ! présentant du Cercle Soctal Ste-An-
Girard, le virtuose des ondulations ne et Mile Alice Trépanier, vice-
permanentes de la rue Dalhousle, présidente honoraire de la ligue à
,accompagné de son copain Alec |jancer les premières boules. Ceci

Il corrigera un certain défaut dans:

Les Tigres ont Bob

leur |

gleterre, et il appert que l'acrobati-

que cerbère de la rue Dalhousle fait maheux, le médecin des appareils |
depuis | de TSF, est revenu en lice au no:des contorsions affreuses

qu'il a appris que Johnny lui avait
sifflé Oscar sous “le nez”, pour ainsi
dire tsk. tsk . Pitoune Aubin
a fait fumer une de ses “cigarettes-
surprise” à l'ami Matte, au grand
amusement de tous. , comment,
plus de “hot-seat'?

x * *

Le club de St-Malo, Québec, a
gagné le championnat provincial à

la balle molle en triomphant 3-2
des Trois-Rivières un triple
d'Alec Paqueite avec un copain en
route à la dixième manche. tran-
cha la décision les Malouins

nvaient égalisé la série cn gagnant
13-1 après que les Trifluviens eus-

{Sage de Gloucester . Charlot

| 403, rue Cumberland, aprés son
jabsence prolongée de 236, rue Dal-
housie . . .

| Horace Lapierre, qui porte l'éten-

; dard d'Adélard Godbout dans Pa-
“pineau, est le frère de l’abbé La-
| pierre, l'animateur des quilles à
Wrightville . . . ce dernier est un
fervent du rugby comme l'attestait
!Isa présence, dans la pluie, à la
:joute de samedi dernier entre les
‘Riders et le Westmount . . . la
joute de baseball entre étoiles d'Ot-
tawa et de Hull au bénéfice du

; brave receveur Prud'homme du La-
(france, a encore été remise .
:pourquoi pas une joute de hockey?

Entre deux gallées, Henri Boutin !
sent pris la première 4-3... à TO0-|préchant le ienf .
ronto, les Avions ont défait les Zip- qy repos Ny DenaCaume “
pers de St. Catharines 5-4 pour g2- 'I'Imprimerie Nationale . .1 3 . la fa-
gner en deux parties la mi-finale mille Lajoie sait comment faire
trovinciale, section senior “B”. les | allerla pilule au match annuel
avions envahissent Sudbury en fin!des caddies du Gati ;
de semaine pour jouer contre les | due Caumeau Country
pe de Jn Serle Geraldton- | dlepataiantLoirees Lajole se
udbury pour le championnat onta- ‘min -

rten .. Eddie Frayne a démissionné| de air dansana
de In vice-présidence du 20th Cen- Lajoie, champion depuis deux ans
tury Sporting Club «N.Y. pour va- ‘rencontrait Lucien "les ;
quer à d'autres occupations en Ca-' Henri Picar ;
lHfornie . Eddie Shore. l'as Tha jour |

des Bruins qui dirige les Indiens de! Laio '
Evringficld, veut se servir de Roger attendant)mer
(Broadway) Jenkins des Amerks! Bill | |

«ur l'aile droite les Barons de
Cicvcland, dans la mème ligue. ont ;
vendu aux Syracu-e Stars le vété-|pas d' {
ren Arthur Borleti. joueur de dé- = Myre.épouseduesMadame
fense., leurs motlleurs compteurs. Myre, de Thurso, dans votre Setit
Fhil Hergesheimer oo Les Cunning-  calepin rouge . . avec les pères
ham, ont passé aux Chicago Hawks: ! Chénier. Gaston et Gérard Henri
Harry Forter. Mickey Blake et|Laperrière et Vic Perrault nous
George Patterson. trois autres vété- eûmes dimanche un festin digne
rans, ont été vendus .. Bi] Grant, ; des dieux en laissant fondre sous je

d du chemin d‘Aylmer

in le retour de

vrai” repas, en voyage. n'oubliez

proprio du Kansas-City. confirme la | palais un de ces exquis rôtis de lard. -
nouvelle que Butch Keeling pilotera i agrémentés
coh club dans TAA. Yvon Ro-
tort compte se venger d'Emie Du-

sel: “pour le championnat” ce soir i correspondant, Vianney Bertrand et

au Forum de Montréal {Carmel Lanthlier étaient les éclai-
La plus belle tribune des Journa- reurs de leur ville à là joute Alfred-

listes au Canada a été aménagée au Thurso . de Buckingham. on
nouvel Auditorium de Verdun ce voyait le fameux Alfred Bizou Ché-
palais des sports coûte $500.000. nier. Denis Bastien et Noël Char-
SUDBURY remportera assuré- bonneau . . . Arthur Quévillun. de

ment la coupe Allan pour la deuxié- Thurso, loyal 4 'Alma Mater, fai-
me fois en quatre ans avec la fu-|sait admirer le grenat et gris du
sion de ses trois clubs en une seule costume de René Pagé. mascotte de
puissante équipe de hockey’ les ‘14 ans des vainqueurs d'Alfred … .
‘vcod Tigers. les Creighton Miner Aussi à Thurso, notons le scout-

et lc Copper Cliff seront connus [maistre Vincent Lavoie, nous priant
sous le nom de SUDBURY MI-|de saluer Chéri Laplante . . . Aue
NERS sous la direction de Red rêle Lefebvre et Gerry Chénler fra-
Stuart. en plus des exhibitlons. ternisaient . Lucien Laroche, le
les Miners joueront contre Kirk-'gérant de la Banque Provinciale.
land-Lake et Timmins dans une espérant que les Sétiateurs n'en'è-
nouvelle ligue

.de gousse d'ail Co
'Sylvio Garant. le statisticlen du
club Montebello, Louis Blais. notre

 

. Alcide élj-'

. les futurs :

sont les fistons de M, et Mme Noé ;
. . . George Brown

Quand vous voulez déguster un :

John Bromwich veralent pas le colosse Desjardins

Brosseau . . . Achille Boucher, de | fait, la sixième campagne des qui!-
‘L'Orignal. était si patriotique qu'il jeura battait son plein.
‘promit a John Grandmaison, de
"Buckingham, de faire raser sa
! moustache hitlérienne . . . Horace

| Au cours des débats de la suirée,
l'équipe Desbiens blanchit Houle No,
3 dans un engagement sensationnel

{ .
|Lapierre, dont nous parlions tantôt, | Puisque les vuincus réussirent un
In'a que 31 ans .. .
de la Chambre de Commerce de
Buckingham . . . à fut le gardien
‘des buts de l’U. d'Ottawa en 1928...
MAGLOIRE TOUCHETTE, 63

ans. un ami de feu Zéphir Myre,
jsen va comme colon au Témisca-
‘mingue . .. vétéran de quatre guer-
ire: Cuba, Philippines, Boxers et
. Kaiser 14-18, le sieur Touchette fut
| élevé 3 Hull, où il arrivait de Cla-
rence Creek à l'âge de sepu ans...
ison fils Omer, décédé en 1935, à
l'âge de 19 ans, était un beau lut-
| teur son fils Albert. un
; boxeur, est un colon . . . Félix et
!Ubald Lavoie faisant des prédic-
!tions . . . Léo Brisebois, le Baron
.du Paris-Café d'Alfred, prenant en
jbon sport la défaite de ses favo-
iris . ..

Jules Desjardins réclamant la pa-
rité navale Noël Bouthilier,
‘d'Alfred venant rejoindre ses
|soeurs en compagnie de Noé Tel-
mosse Basile Perriard de
‘l'Union de Thurso ouvrant son
coeur pour Donat Bourgeois, d’Al-
fred, et Hector Lemay, d'Ottawa...
Paul-Eudore Drouin, le président

de la Fédération du tennis, et son
beau-frère. Maurice Baril, sont re-

; venus à Ottawa, enchantés de leur
excursion de Thurso . d'Alred,
on voyait le maire Daoust, le Dr:
Tittley, le major-dome René Ca-
dieux, MM. Laniel, père et fils . . .
de l'Orignal, Polydore Parisien . . .
sans oublier Roger Millette et Gré-
goire Maranda . . . Dorius Maison-
neuve jouant de

 

avec sa guitare chez Madame My-
‘re Gill Pooke. violoniste, se
(reposait des noces d'argent

;Edmond Carrière affirmant que
(l'Ecole industrielle d'Alfred est l’en-
droit idéal pour un gosse , . .

| DES ROSES. des jasmins, des
trèfles à quatre feuilles à Roland

: LAROSE. fils de Madame Myre et
brillant deuxième but du club

| Thurso, qui célébrait ses 23 ans en
aidant au triomphe de son club, di-
“manche Claude Bonneville,

t

excellent gardien de buts, égé de Hector Philip et M. Lafreniére, Ho- G. Charron...
_, @N- |teliers, de Rockland, se distinguant

de Papineauville. il |à l'ouverture de la chasse en tuant
,22 ans, joue au baseball
*cienne étoile

 
l'accordéon et

Jean-Paul Danis carressant la muse |

il est secrétaire : pointage de 3.000. Les espoirs de
Morel subirent le même sort aux
mains de Mathé,

Les étoiles, pour n'en nommer que
quelques-unes, furent Willie Mar-

coux et Juliette Richard avec des
totaux respectifs de 716 et 641. Pour
la plus haute série simple, l'honneur
revint à Hector Boyer et Adrienne

Ouimet qui bousculérent les bou-
tetlles pour enregistrer 289 et 249
resnertivement.

 

 

GENE MARCIL

EQUIPE MARCIE

   

Mlle S. Charlebois 106 108 150— 363
R. Guertin... 120 110 189— 419
Mlle Y. Sauriol ..… 142 187 128— 457
A. Bo'duc … 163 172 173— 508
Mme F. Marcil . 91. 122 144— 857
Gene Marcil 117 109 169— 395

TOTAL 73% B08 953—2499

EQUIPE DUROCHER
PP. Sabourin 194 185 151— 630
Mlle M.-B. Soublidre 115 110 141-— 366

tous les records. Hum! huml.

, jouait l'hiver dernier pour les Che- beaucoup de maringouins
‘valiers de Colomb et les Moose à
Rouyn ..
brilla sur la défense de Thurso . .

. ‘Soudain la visite du garde-chas- |

. son frère Emile, 28 ans, se» Emile Normand expliquant à
. l'officier qu’il se conformait à la loi

| Donat Boulrice, 23 ans, le cerbère |de chasse en ne dépassant pas 12
ide l'épopée de la Lower-Ottawa, se : canards par jour.
distingue maintenant comme arrêt-
court des Thurso . . .

(Que! homme chanceux).
Pauvre Fred avait bien chaud à

Et les bulletins olympiques nous | chercher dans ses habits sa licence
arrivent toujours de Helsinki ..
constable Maxime Viau,

le

 

; À. F. .
quand l'abbé Adéodat Benoit re-
fusait $35 par partie comme lan-

,ceur dans la ligue dePapineau ..
!c'est un connaisseur émérite dans
! tous les sports.. l'abbé Emile Vé-

i et au hockey durant les années
ensoleillées au Juniorat du Sacré-

: Coeur...
i nit de quelques années chaque fois
| qu'il voit une bonne partie de rug-
| by .. 11 fut jadis un bolide de
, l'Université: d'Ottawa. Gérard
Gautier manquant à l'appel same-

: di soir au pow-wow de St-Charles
(tennis). . où était-il ? seul
Christian Girard peut le dire . des
bouquets et des corbeiiles au Séna-

i teur Donat Raymond, réélu grand
chef de gare du Forum de Mont-
réal avec Tommy Gorman comme
bras droits à titre de gérant gé-

t

néral; Ernie Savard et Kenneth
Dawr sont au nombre des digni-
taires

i Les cadets de la marine et de
| l'armée des E. U. joueront leur
40ième partie annuelle de ballon le
2 décembre au stade municipal de

| Philadelphie. les suivantes au-
ront lieu au même endroit en 1940-
41-42., Vic Perrault, qui ne peut

! mordre personne depuis une cou-
ple de mois, porte chandail rouge
i de Marcel Rivet pour
; quand il arbitre les détails de la
Papineau

* * +

ON FAIT ETRIVER

LES JOHNNIES
| Jimmy Powers écrit dans le

News (NY) de lundi: On dit
que Johnny Coonev est encore
dans l'extase depuis qu'il a co-
gné son premier circuit dans
les majeurs. Il fallut que ce
fut aux Polo Grounds. On dit
aussi que chaque fois que
Johnny traverse le foyer d’un
hôtel, ses copains s'écrient :
“Hello, Slugger”. par dérision.
Et ils lèvent leurs bocks de
bière en se payant ia tête de
“Muscles” Mooney.

dant plusieurs annees le receveur
des Tigres de Détroit. Il vint aux
Polo Grounds et tapa une hiron-
delle dans les estrades. A son re-
tour au dugout tous ses compa-

 gnons, sauf le vieux lanceur Geor-

,rent Un des Tigres réprimanda
Dauss de son abstention.
“Pourquoi s'en faire ? grogna le

bref Dauss. Je soutiens qu'il na
“pas encore frappe de circuit dans
les grandes ligues. Allez-Vous ap-
peler cela un cireuit ? Diable. j'ai
un petit gars de sept ans qui pour-
rait loger une balle dans les estra-
des de cette boîte de fanfare.”

+ e LJ

LES CANCANS DU
HIAWATHA

Les campeurs G'ruawatha se ré
jouissent d'avoir passer une agrea-
bles vacances. La belle température
& permis de faire du sport en abon-
dance. Mendo Normand passant
ses fins de semaines à chasser les
«canards Bonne chance Mendo —
“n'oublie pas les Boys Fred Bru-
inet avec son nouveau chien de
,chasse. prétend ne pas avoir besoin
de fusil pour chasser les canards. ,
!Emilr Prévost et son fils font preu-

PARC

.‘vent qu'îls peuvent ramasser autre
;chase que les billots en capturant
,un bel esturgeon de 30 livres au
bord du Parc Hiawatha . Brave
Emile! Les fréres Sam et Percy
Headiem, du chemin de Montréal,
Avec les sieurs Mendo et Fred. s'or-
ganisent pour un voyage de chasse
aux canards qui promet de battre

( y virtuose là pour le sauver d’embarras.
| s'envolera peut-être dans la R. C. thur Charbonneau et son fils Al-

il est bon pilote-amateur . ;phonse, d'Orléans, prétendent pou-.
;

'
1

'

i
|

I'abbe Allen Kemp rajeu- |

i
|

la chance|

Cela me rappellc un autre John-:
ny - Johnny Bassier, qui fut pen-:}

+
i

ge Dauss (pas Duoust). le félicité-:

Heureusement que Mendo était
Ar-

voir résister à l'attaque de n'impor-
te quel joueur de croquet de la pro-
vince, moyennant que ce soit avant
4 heures a.m.. . Maître Gervais a

- To f vi
« le\ zina était son copain au baseball | comme talent de faire du bon vinqui attire les gens de loin . le Dr

Major à l'étude d'un nouveau re-
glement pour la prochaine saison

de croquet
rant que le panier soit plus étroit.
Sans doute que les coqs deviendront
plus populaires. Une dernière nou-
velle. Savez-vous que la paroisse
d'Orléans est à construire une école
très moderne qui permettra aux éco- |
liers de jouir des accommoditésæt
du confort qu'ils méritent d'avoir.
C'est un beau geste de la part des
paroissiens — Nos félicitations.

* » *

QUEL EST LE RECORD DES
STRIKEOUTS dans le baseball
organisé de la région? C'est
“l'argument” souievé chez des
fervents du losange dans la
Basse- Ville Guy Canuel, 243,
rue Clarence, ayant posé la
question au vicil ami de tous,
CLAFF LECOMPTE, pour en
avoir le coeur net, voici la ré-
ponse définitive que cette auto-
rité nous donne: HECTOR
GOLDSMITH, le 30 mai 1929, a
établi le record en éventant
vingt et un adversaires dans la
joute  inaugurale de la saison
dans la ligue de l'est ontarien.
“Ce Goldsmith lançait en mai

comme un as en septembre,
nous rappelle Cléophas. J'appris
après la partie qu'il avait parti-
cipé à la saison d'entraînement
des Toronto Leafs. Smith-Falls
l’avait importé de Toronto pour
cette inoubliable saison.”

Claff était l’arbitre de cette
prodigieuse performance.

“Croyez-le ou non, continue
M. Lecompte, Goldsmith est ve-
nu près de perdre sa partie.
C'était a Smiths-Falls. Le gau-
cher Goldsmith, malgré son ex-
ploit, vint près de voir l'ours!
“Cotte rencontre fut fertile en

émotions. Smiths-Falls compta
ses trois points dans la seconde
demie dc la neuvième et der-
nière manche. Jusqu'alors Car-
dinal menait 2-0. Jenkins, le
lanceur de Cardinal, luf livra
un duel passionnant. Jenkins
sut éparpiller les coups qu'il
accorda, sauf dans la dernière
manche, alors que quatre gars
de Smiths-Falls y compris
Goldsmith, franpérent les uns
anrès les autres. Dans la troi-
sième, la quatrième, la sentième
et la huitième manches. Hector
établit un autre record en re-
tirant l’adversaire trois fois de
suite. C'était un grand gaillard
de plus de six pieds. TI lançait
comme une carabine, mais mal-
gré sa tenue phénoménale, iI
fut à deux pouces de perdre sa
partie. A un moment donné, ff
en était à huit strikeouts consé-
eutifs! Inutile de vous dire
qu'à la fin de la séance, #1 fut
porté en triomphe sur les épau-
les de ses admirateurs.
“Ce fut délirant. 11 y avalt

nombreuse assistance. Les dé-
putés avaient ouvert le bal: le
Dr Murphy, député de Lanark,
aux Communes; le Dr Ander-
son, celui de Lanark-Sud à la
Légisiature, et le maire Layng
de Smiths-Falls. Oui, monsieur,
vingt et un hommes éventés en
neuf manches, C’est presque
incroyable. mails c'est un fait.

Ce fut une des plus grandes
émotions dans ma carrière d'ar-
bitre.”

M. Gauthier suggé- ;

     
ouvre

sa 6ème campagne

 

Mlle L. Laclere, L009 BY 108 — 404
Mile D. Archambault 102 13% 149— 380

. Dostaler .... _. 204 150 ,172— 526
:G-E Durocher __. 238 202 202-- 642

TOTAL ee. 1082 875 921-2858
DUROCHERgugne 2 parties.

EQUIPE ST-DENIS

 

TOTAL …. … 1044 1006 950—3000
HOULE NO 1 gagne 2 parties.

EQUIPE DESBIENS

 

 

  

 

EQUIPE GAUVREAU
181

  

 

 

 

 

 

   

Mile K. Tobin . 146 177— 504 | qui, au cours de sa carrière, Ea-'à , -
H, Nadon 205 141 144— 490 gna environ $25.000 en bourses.| ement d'une telle cour. Leurs Ma
Mile C. Laviolette 124 166 58 - 848 ; Lo d jestés ont très bien accompli leur

GEMere Lu LA ME ME LESD.Bajaxy SountBruno.Uvi- devoir, Mais Ils auraient pu dire:. Schryber' — ; o-D. Balaxy, , l=. , ”

TOTAL “oro urd 799-2765 tres sont des rejetons de Cudgel. | nisation d'un telle féte. Ils ne pen- |

GAUVREAU gagne 2 parties. Il vy a 25 ans, aujourd'hui, Great à
Le : | sérent méme pas à murmurer ces

EQUIPE MATHE Britain, à George-M. Hendrie de,oq "vive Je rof et la reine
Mme b. Richard . 131 148 124— soa | Hamilton, Ont, gagrait la Louls-
Mie TM. Mahé “o 97 110 124— 331 | ville Cup sur la piste du parc | Je parlais des amusements tout a

Mile J. Lafrance ... 191 173 144— 508 | Douglas a Louisville, Ky. l'heure. Parlons-en plus longue-
g. Mondoux _ 188 15 Ten 555: Le double quotidien, hier, a |Ment et racontons quelques faits

J.-M. Mathé 209 158— 504 | rapporté $25.20 a Rockingham; | ome qui furent goûtés de tous.

TOTAL 5 57 dou vagp | 5156.60 a Deétroit et £32.20 au |, wiitrid ap Bénaul, par son
i co 0e 7 — i Sportsmans Park. ; Jeu de secrétaire, amusa les convi-

i EQUIPE MOREL i Nellie Bly. pouliche grise à G.- | ves. Le jeu de secrétaire est un jeu

! Cécile Charette .. 142 135 164— 441 | H. (Pete) Bostwick. qui a étonné|trés comique. On distribue à cha-
* Mie D. Palalilée … 107 186 17— 870 | les abitués de la piste d'Aqueduc !cun. un bout de papier. On écrit
Mlle C. Houl 158 199 169— 526 p > ; ;

10. Houle odle TT 117 148 146— 406 (N.Y.1 en gagnant le Handicap le nom d'un garçon qui est présent.
| G. Barnabé 188 126 174— 485 | Beldame de $10.000, cotée 50 con- | puls on change avec notre voisin.
G.-R. Morel 187 165 165— 467 | tre un, a, lundi, remporté la bour- |On écrit un nom de fille, on dit ou

| TOTAL “hit 904 gos- 2n4a 5e Careful, un sprint de six fur- le garçon a rencontré la jeune fille
|  MATHE gagne 3 parties. |longs en 111" 4-5 en finissant un on pose n'importe quelle question,
| ; . i nez en avant de Torchlight à Alvin on répond a la question. puis enfin

Mile G. Due CHARROX 159-— 548 Untermeyer. Clean. ,on en tire une conclusion, en chan-

Mile Lina Forget .. 142 130 189— 411° Our à Vera Bragg se classa geant toujours avec notre voisin cu
J. Villeneuve . 263 159 !4h-- 567 , troisième, quatre longueurs en ar- : voisine. Il faut dire aussi qu'on plie

MileLForget ... 163 147 2217 115 Tière. Les deux premières finis- le billet à chaque ronde. On ne
CharronXT 160 159 201— 510 | santes étaient prisées 16-5 par les peut lire. même il est illégal de lire

~~. —- —  ---|parfeurs. La piètre tenue de Nel- ce qui est déjà écrit. C'est là le
| TOTAL + 1094 1093 10363225 | Jie dans le récent Ladies Handicap | comique du jeu. Voici un exemple. ‘

EQUIPE HOULE NO 2 explique qu elle fur cotée 8-1 lundi.: Oscar Citrouille a rencontré Mile
Mile M. Gaudreau 148 104 127 - 379, * * Albina Volemoncoeur, a Hull. II lui
5 Carisse 168 176 180— 584 : ARCHWORTH EST ia demande:

e S. Tréapnier . 63 128 215— du6 E !

| Mile A. Ouimet … 127 249 166— 542 CHAMPION DES 3 “Où allez-vous, mademoiselle? El-

| Aimé Houle … … Le bao hEhe * ANS CANADIENS|le n'a certainement pas compris car

TOTAL .…. 882 Bhs AIST. TORONTO. — Archworth, à Geor-| elle a répondu: “Oui. Hitler est un

, CHARRON gagne 2 parties. ge-C. McCulloagh, a pour ainsi dire'ço. Gomme conclusion; il s'est
remporté le championnat de trois 16 “ "E CLASSEMENT enrôlé. Ceci est le jeu de “Cap

L TG P ans de la division canadienne e€n| Bériault.

| Desbiens .... 3 a o aise !Bagnant le 49e renouvellement du; M. Christian “Chimie” Girard
{| Mathé a a 0 2800 prix des éleveurs à Woodbiue. Huit | proposa qu'on joua à la
{Charron . 3 2 1 8223 q joua à

la

pomme pen-

| eM TTT a 2 1 sooo |Chevaux ont pris part à la course €t. due. Le jeu alla bien pour une mi- '
| Durocher _ 5 2 1 258 |Sea General, à Harry Giddings, fUt|nute, mais la queue se détacha de la

Gauvrean .…— a 2 1 2763 deuxième, et Jelwell, de l’Ecurie | pomme. La partie a fini là

| HouleNo 2- 3 | 2 Ere] Cosgrove. a obtenu le troisième ar- | Une adresse fut lue au roi et à

Charette … 8 1 2 2670 gent. ‘la reine. Seul le président Wilfrid
| Marcil s 3 ! 2 2490 Archworth chargeait une pesan-|Bériault fut attentif, car on ne
| Houle No 3 3 | teur de 127 lvs mais 11 a quand mé- parlait que de lui. On avait ignoré1 0 : 264

GAGNANT DES CUILLERS
Série simple: Adrienne Guimet,

:Le sénateur Raymond
vend son haras

I
}

(Par GERARD GAUTIER)

Aoréable soiréea
s

des Charlots

Samedi deruier. les Charlots,
membres de la PFedération cana-
dienne-française de tennis, ont

couronné une année de succes, leur
| première année ‘assez fructueuse”
ichez Je tennis
!d'Ottawa et de Hull. Cette annèe
fut la première. pour les Charlots, à
connaître quelques succès, depuis
leur entrée dans la Fédération,
‘c’est-à-dire depuis cinq ans. Il ne
faut pas penser que les gars de

| SPOPHSSSPSPSPPPPBVET

canadien-français

Mlle M.-M. Laviolette 77 121 122— 310
H. Leduc © een. 200 200 257— 657
Mlle A. Trépanier . 131 $0 162— 343
G Bourbonnais —….… 167 167 187— bul
Mile G. Pilon _.... 108 141 144— 393
Ernest St-Denis . 238 190 152— 580

TOTAL 921 909 994—2824

| EQUIPE HOULE NO 1
i Mlle L. Philippe _—… 117 117 117— 351
Mlle B. Mareil _..._ 168-132 178— 473.
J. Lamothe . .……… 150 158 106 444
L.-C. Marcil .... _. 193 175 176— 544
Mlle Laura Forget _ 188 169 167— 514
J.-Aurele Houle … — 233 235 206— 674

Mlle J. Richard 205 205 281— 641
Mile P. Richard ... 176 104 178— 548
Mile G. Robitaille … 134 143 160— 446
R. Valois ….… …… 174 14B 218— 580
HJ Boyer... 289 156 154— 599
R. Desbiens 200 168 204— 672

TOTAL -eu 1178 1054 1154-—3386

EQUIPE HOULE NO 3 i
Mlle M. Payette 159 143 160— 462
Mile J. Proulx .... 95 182 193-— 420
Mlle M. Larcse … 133 196 141— 470
C. Marcil . ………… 212 184 112— 508
N. Evanovitch ...._ 205 181 244-- 630
J. Houle a 219 154 137— 510

TOTAL 1023 590 987-3000
DESBIENS gagne 8 parties.

‘

! EQUIPE CHARETTE
Mlle M. Parent 112 130 166— 408
Mlle J. Charette 120 107 107— 3834
Mile A. Sauriol … 156 166 118— 440
G. Gorman 136 140— 434
XXX oe . 170 170 170— 510

J. Charette ........ 171 179 194— 544

TOTAL S87 888 B95—2670

!“Cap” Bériault ne s'illustrèrent pas
dans le passé, loin de là; mais l'an-
née 1939 a souri d'une manière par-

| ticulière aux tennismen faubou-
(riens.

Revenons à la soirée.
Un grand nombre de membres et

d'amis ont participé au succès du
“Pow-Wow”. Au delà de quarante

avait acquis cette enweprise en | convives s'étaient réunis sous le toit
1927 de J.-K.-L. Ross, l'a vendue à hospitalier de Mlle Thérèse Gau-
Russell-Y. Graul ae Montréal, pré- Îtier, étoile féminine du St-Charles,
sident d’Flectrolux of Canada de!Tous et chacun trouvèrent le moyen

même que BROTHER JOE, l'éta- de s'amuser ou d'amuser les autres.
lon de la ferme depuis cinq ans. Les uns dansaient, les autres chan-
Graul ne s'est pas porté acquéreur |taient en groupe ou bien déclaraient
des autres pur sang et poulains de |la guerre à Hitler. En un mot, il y

M. Raymond. ‘eut des amusements pour tous les
Est-ce à dire que M. Raymond ‘ goûts.

se retire de l'élevage du cheval de! J'oubliais le roi et la reine. car, il
race et des courses ? Le nouveau iy avait roi et reine. Leurs Majestés

propriétaire ne prendra possession ‘étaient Mlle Idés Ménard et M. Léo-
du haras que le ler juin prochain. pold Gauthier. Ils portent à juste
I y a une vingtaine de juments titre les noms de roi et reine: ces
grosses en ce moment. Mères et. deux infatigables sportifs se sont
poulains seront vendus d'ici juin. |dévoués corps et Ame pendant deux
Les coureurs actuellement à To- semaines afin que les choses nillent
ronto seront vendus après le meet- |de bon train. On n'aurait su inieux
ting de Long Branch. Le Sénateur |choisir. Deux semaines de travail
ne conservera que CUDGEL, le'pour être roi et reine une nuit?

; meilleur reproducteur de s0N |c'était donner une autre tâche à
;temps au Dominion, Brother Joe ces deux organisateurs. Mais, c'é-
{ Jui succéda. Le meilleur pur sang tait un choix judicieux, car on ne
| élevé par M. Rayinond fut Crofter | doutait pas de l'efficacité et le ren-

Le haras du Sénateur L
Raymond, & Vercheres, mieux cuin-
nu dans le monde du turf comme
“Verchères Farm” et dont nos
publications de langue française
étaient à juste titre -fieres - chan- |
gera demains pour la deuxième|
fois en 25 ans. Le Sénateur. qui

 

 

249 ! jockey Young le réserva en deuxiè-
; me remporté une victoire facile. Le leurs Majestés. O ces “faiseux” d'a-

dresse!!!Hector B _ 289 | j 3 ; ,
Trois séries: Jwriette Richard _. aq Me Place jusqu'à la marque dui Un écervelé jouant à l'homme

Willie Mareou~ 716 | trois quarts de mille et là il passa en ivre, secondé par Marcel Foisy
PARTIES, 6 OCTOBRE | téte pour ensuite l'emporter par ; .rw wo plus d'une lgngueur Deuxième tous les spectateurs de ce petit dra-

a 1 oa , : me lisant “DEL "Morel va HouleNo2;Mareilve Charron Loi au MUEURL. Archworth a va- n IRIUM TREMENS
—_—— 9h 15 ——

Houle No 1 vs Desbiens: St-Denis vs
Durccher : Charette vs Houle No 8

Lucien-C. MARCIL, statis.

 

JUDSON LE

STEVE CASEY

| lu deux pour un au mutuel.

' Seulement
{pris part au trophée du “Ontario

FAROUCHE V8 |

| Filisteo a gagné par une demi-lon-

Sa vic-
toire a réalisé $2.430 a son proprié-

taire.
quatre chevaux ont

Jockey Club” et le pur-sang argen-
tin Filisteo. appartenant à Harry
C. Hatch, a triomphé contre Sir
Marlboro, Bar Fly a fini troisième

et Peterhoff a remporté le prix de
consolation. La lutte fut serrée et

gueur seulement.  
qu’il est bien éteint.

sur le front et surtout dans les yeux
de I'écervelé, tant il y avait de réa-
lisme Voici une nouvelle manière
d'éteindre un cigare: vous le mouil-
lez avec un peu de salive, puis vous
le tapotez de l'index pour s'assurer

on retrouve
le cigare en question le lendemain

sous le divan des fleurs à Miles
Gertrude Bériault, Ides
Rachel Parent, Jacqueline Ménard,
à MM. Wilfrid Champagne, Léopold
Gauthier, Wilfrid Bériault, Chris-
tlan Girard et à plusieurs autres qui

Ménard,

Par le Chevalier Masqué
Frank Judson,

lain” de l’arêne,
un des
qui

“si-
tentera

d'enlever à son sembiable “Re-
bel” Russell les honneurs dou-
teux d’ennemi no 1. a été mat-
ché a Steve “Crusher”
dans les semi-finales

Casey
du pro-

gramme de lulte de demain
soir à l’Auditorium.
quelque chose que Casey désire
bien c'est
“tough guy”.

de moucher

Sil y a

un

Danno ’Mahony ct Ed. Don
George lutteront dans lc com-
bat principal. Si O'Mahoney
peut se tirer d'affaire’ comme
Casey prétend le faire contre
Judson, alors ce sera une soi-
rée intéressante pour les Irlan-
dais.

Le Trophée Durham, d'une dis-|ont contribué au succès de cette soi-
tance d'un mille et trois quarts, fut rée.
gagné par Donosiris.
Parkwood, avec Trickeys Son et Hal- heure

de

inault Maid comme deuxième et troi-
| sième respectivement. Donosiris a
imené du commencement à la fin.

» -

i HASH GAGNE LE

| Gree

“REALIZATION”
NEW-YORK. — Hash, de l’Ecurie

ntree. a fait ses preuves com-|

me solide routier à Belmont-Park,
où il a remporté le 47e renouvelle-

| ment de Lawrence Realization, d'une
| distance d'un mille et cing furlnogs.
Conduit par Eddie Arcaro, le rejeton
ide Questionnaire a battu Chip In

 

par une longueur et demie.
One a fini troisième, huit longueurs
en avant de Get Off de la Glenn

- Riddle Farm.

Shining  féte,

ce groupe qui a disparu de
l'Ecurie'la circulation pendant près d'une

Adrien Bériault donnant‘
la frousse à Mme Girard et a Mlle
Lucile Mantha, en faisant le tour du
cimetière avec sa limousine

1 te méme limousine stoppant au coin
des rues Beechwood et Chemin Ma-
rier et ne voulant plus repartir
il fallut la pousser

| travail au sexe faible
bien fait ça
qui était au volant.
saut de Mlle Rose-Blanche Gratton
et de son partenaire “Al Capone”,

Cet-

on laissa ce

c'est Christian Girard

le nouveau

Cap’. “Professeur”. “Président”,
Ouilphride Bériault, j'oubliais ‘Don
Juan”, faisant fureur Tous ont
été émerveillés par le succès de la

et aussi tous dormirent sur

elles ont

La rencontre préliminaire
sera bonne. L'imprésario John
Tunney promet aux fervents
de faire venir une nouvelle
figure considérée un des meil-
leurs de son poids.

Lord Albert Mills, lutteur anglais
de 230 livres, sera l'adversaire de
Bob "Rebel" P:-sell comme pièce
d'ouverture au programme. Mills re-
cherche un combat avec Everett

Marshall avant de rentrer en Angle-
terre. —_——

RECRUE AUX BRUINS

BOSTON — Art Ross, gérant des
, Bruins de Boston. dit que Hugh

Little, joueur de centre de 19 ans,
; d'Halifax. sera un des six joueurs
‘amateurs qui seront mis à l'essai

- par les Bruins de Boston. cet au-

tomne.

=

 

 

 

Fête du tennis

demain à Hull

La Fédération Canadienne
| française du tennis couronnera
il demain soir, à l'hôtel Chez

Henri, à Hull, l'une de ses plus
heureuse saisons en présentant

1] les coupes et trophées aux lau-
| méats et héroïnes de 1938.

Le président Eudore Drouin a
lancé une chaleureuse imvita-

[| ton à tous les amateurs du
i} tennis. Les clibs Laurier. 8a-
| eré-Coeur, St-Chariles. Cansdi-
i] en et Notre-Daine, fraternise-
!| ront une foi de plus. Cetle ré-
!{ union sociale promet d'être des
t  plus agréables.  

deux oreilles et deux orelllers, di-
| Réservé au premier mille, Hash manche. rs. d
| s'avanca en téte au dernier détour
| pour d'abord forcer Chip In a la-
cher prise et l'emporter en se déta-‘ ‘

| chant du peloton. :lentir. Il démarra en troisième
! Cette victoire! 1 ,
‘a valu $18.750 & I'Ecurle Greentree. bpmoranoy enrentersMite
| Le 66e renouvellement du Cham-|courbe. Woolf l'envoya à l'exté-
: pagne Stakes, considérés comme un | rieur et il ne fut pas lent à dis-
! numéro préparatoire au Futurity, fUt poser des meneurs pour ensuite
gagnéparle favori Andy K. de'galopper à la victoire. Gros favori
:l’Ecurie Millsdale, qui a gagné par au mutuel, il a donné $3.40 au mu-
{six longueurs contre Calery avec;tuel. Sa victoire a réalisé 813.320 à
: Strawberry comme troisième. Andy}son propriétaire. A date cette an-
:K, qui a la mau‘aise habitude delnée Challedon a remporté $164.010.
‘toujours dévier de sa route aux ceur-! Au cours de

i bes, s'est trouvé dans son élément| cheval de deux et trois ans, il a
sur le parcours en .igne droite et il remporté un tota! de $321 710,
à distancé ses adversaires. gagnant: * * »

par six longueurs. Sa victoire a valu JOHNSTOWN AU HARAS
$8.875 à son propriétaire. NEW-YORK. — Johnstown a pris

. . ° part à sa dernière course. Samedi.
Willlam Woodward, propriétaire du
Haras Belair à personnellement re-
tiré Johnstown du Lawrence Reali-

|rt

 

CHALLEDON EN TETE
HAVRE-DE-GRAÇE, Md.—Chal-

ledon a pris la tête des pur-sang
‘payants’ nour la présente saison, zation et il a en même temps an-
lorsqu'il a remporté. sur la piste noncé qu'on nr le reverra piu. sur
locale. les honneurs du handicap ile turf
‘Havre-de-Grâce, dont la bourse: Johnstown, principal candidat au
était de $15.000. Ce succès a ravi la championnat de la division de trois
tête à Kayak II, le vainqueur du :ans jusqu’au mois de juillet dernier,
jhandicap de Santa Anita. Ihiver e à Aqueduct. Il est déjà au repos

dernier. ‘et prochainement 11 passera au ha-
Bien que portant une charge de | ras Clairbone. à Lexington, Ky. et

cent vingt-deux livres, Challedon le printempz prochain il fera la
.a remporté ure victoire fort facile. monte.
{11 passa en trombe sous le fil de M. Woodwa.d a transmis un com-
il'arrivée avec une marge de quatre 'muniqué à la presse et il explique
[longueurs en avant de Robert L.|les maux dont souffre Johnstown.
alors que la troisième position al- : Il souffre d'abord d'une blessure au
lait à Manion O'Hara. Nedayr, sabot (quarter crack). Le commu-
| Porter's Mite et Rex Flag prirent niqué se lit comme suit:
jles places suivantes. selon l'énumé-. ‘’Johnstown n'a pas été le même
; ration. cheval depuis les stakes Dwyer. Ce
; En dépit du Sait qu'il ait con-
| cede beaucoup de pesanteur à tous
ses adversaires, Challedon s'est af-

| firmé de besucoup le metlleur et {1
a remporté une victoire facile. En
passant sous le fil {il menait par

i quatre longueurs et son conduc-
‘teur avait déjà commencé à ra-

d'une maladie du système respira-
toire. Il fut mis au repos et en-
“suite on l'a préparé pour Ja Clas-
'sique de Chir.go. Amené à Bara-
“toga. {l fut sagement préparé pour
le Travers et il y aurait pris pert
si le tracé avait été rapide. A son

sa carrière comme.
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: SAP DROIT :
Leseeréssstimeserennes

(par Maurice DESJARDINS)

Marius Russo, jeun: géant gaue

cher des Yankees, est appelé a deve

"venir le premier véritable lanceur

"italien des majeures C'est lui qi

lançait pour les Yankees lorsqu :.:

: s'assurèrent mathématiquement Lour

i quetrième championnat consecutif,
°

Joe McCarthy compte beau-

coup sur Russo. “Ruffing est

toujours aussi solide, déclare Joe.

mais ® n'oublie pas qu'il est

âgé de 35 ans. Gomez n'a pas

trente ans, mais il est deja un

vétéran, car il a commence tres

jeune. Mes autres étoiles, Had-

ley, Pearson, Murphy et Hilde-

brand, dépassent la trentaine.”

!

|

! DOLPH CAMIELI

Russo possède une des balles les

plus rapides des majeures. Il passa

‘du Newark aux Yankees au 1niliew

de la saison. Malgré le sang italien

qui bouillonne dans ses veines, Mne-

rius (ne pas confondre avec Frese

nr + Russo est très calme dans les

moments critiques, et son controla

est merveilleux, si l'on cemsidère la

Vitesse de ses lancers.
e .

Le baseball a eu sa part de

fameux joueurs italiens, mais

tres peu de bons lanceurs de

cette nationalité. Voyons: les

DiMaggio, Ping Bodie, Abbatic-

| chio, des Pirates, la premiere

des étoiles italiennes: Babe Pi-

nelli, Tony Lazzeri, Tony Cuce

*cinello, Frankie Crosetti, Dolph

Camilli, Phil Cavaretta, Lou

Chiozza, et les receveurs Ernie

Lombardi et Gus Mancuso,
.

: I Y a quelques années les Yane

kees ont essayé Crip Polli qui désape

{ pointa après un brillant début: il

passa aux Browns puis glissa dans

| l'oubli via Milwaukee. Montréal, et

‘enfin Chattanooga, dans la Souths

ern Association. En 1936, Polli lane

£a une partie parfaite à Montréal,

| contre Jersey City.

* * *

Cette année, le, White Sox

ont essayé Italo Chelini, mais

il ne montra pas assez de

“stuff” pour être retenu. Chelini

vient de San Francisco, foyer

des joueurs Italiens. mais à

cause de la vivacité de son ca-

ractère et de son impétuosité

nationale, il a peu de chance de

quitter la classe AA.
.

Julto Bonetti, mi: a l'essai par les

Browns, échoua. rt fut vendu au

Los Angeles. Il a connu cet été : ne

admirable saison. et obtiendra 1m
; nouvel essai, cette je»
! Cubs.

fois avec

* * *

Manuel Saivo, des Giants, n'a

tien cassé cette année, mais l'an

dernier, sur la cite du Pacifi-

que, fl fut proc

déjà obtenu 1

Red Sox en 1936.

On voit que c'es’ Russo oul seme

"ble voué à devenir ure etoile rie

première grandeur. le premier joueur

, italien à devenir un grand lanceur,

Joe McCarthy a prédit que Russ9,

d'ici deux ans. serait le meilleur

lanceur des majeures.
—_—_————

WOTTA FELLER

NEW-YCRK. L'étoile de ia
saison dans Ja constellation du uae

seball professionnel aux Etats- unis
fut zans conteste le Jeune Bob Feje
ler des Indiens de Cleveland.

L'enquête menée par l'Assoctiatrd
Press 21 cours de la saison a révcié
que Feller avait brillé avec plus d'es

clat que des planèt aussi scintile
lantes que Ted Williams, des Red

Sox de Boston et Bucky Walters
des Reds de Cincinnati.

L'as des lanceurs de Cievelant a
gagné 24 parties nen gardant ‘ue

+ ‘x, Salvo avait

essai aver les

‘neuf. et i] s'est en plus dis a
avec deux joutes d'un seul cou; ir,

Il a mis hors jeu 243 fra 8,

soit une cinquantaine de plus ‘ »
-son concurrent le plus dangereux.

  — 

 

 

retour à Aqueduct il fut pris d° ia
;gourme. Il a ensuite perdu ur “r
et se fit une entallle au sabe 1
a fallu lui injecter le sérum * =
tétanos et il a fallu un autre 9
;de dix jours. De retour à l'e -

nement son entaille au sab 18
; bientôt en évidence. Pareille ie
‘dition ne l'aurait pas empéch ‘ie
‘courir sur un tracé rapide mat ur
lun tracé comme celui d'aujourd :.ul,
;c’est une autre affaire. Nous reti-

‘fut là qu’on constata qu'il souffrait4rons donc Johnstown du Lawrence
Realization et. à notre regret nous
le retirons aussi du turf.”
La retraite de Johnstown élimine

donc un autre cheval du Spécial de
"Pimlico qui doit avoir leu le ler no-
vembre, Eight Thirty fut le pre-
mier A étre retiré

3RCIB
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leur Harry Craft, de George Selkirk sur leur vétéran Wally Berger. Et

 
M8 oii 15, n'en perdant que quatre.

‘portes de leur

" aillent “au poteau”.

 

LA SERIE MONDIALE
S'OUVRE DEMAIN AU

STADEDES YANKEES
 

Ruffing serait assez bien pour lancer contre paul |
Derringer dans la première joute de la clas-
sique annuelle. — Les parieurs n'ont pas froid
aux yeux cette année. — 34.000 sièges s'enlè-
veront demain matin.

Par SID FEDER
Hédacteur à l'Associated Press

NEWYORK, 3. (P.A.) — La marmite de la série mondiale est en | Le terrain de baseball de Thurso Alfred, le bon Louis Brazeau reti-
‘8
{club Alfred, de la ligue Papineau, | dans cette manche, à sevoir Paul |
, dimanche dernier, quand les Onta-

train de houllllr depuis que les Cincinnati Reds, champions de la ligue
Nationale de baseball sont arrivés en ville, lundi, pour la joute d’ouver-
ture de demain avec les New-York Yankees, champions de la ligue
Américaine.

Il y avalt des vestiges d'un doute, dans le camp des Yankees, au
sujet da choix du lanceur pour la première partie. Tout semble indiquer
que le brag malade de Red Ruffing soit complètement rétabli, de sorte

à Paul Derringer.

New-York a commencé à perdre son attitude de
au sujek de la série depuis l’arrivée des Rouges. Tout indique que les
paris seront les plus considérables depuis que les Yankees ont commen-
cé leur domination du Icsange en 1936. Les copains ne craignant plus
les Yanks, cette fois, selon les apparences, bien que :es cotes favorisent
les champions du monde 1-3.
Les ouyriers af Will McKechnie

sont aussi combattifs que des gué-
pes. On est d'avis qu'ils donneront
du fil à retordre aux Yanks. en-
trant en guerre avec leurs as en
convalescence. Ruffing et Lefty Go-
mez viennent juste de se remettre
de leur maladie respectivement.
Sous un ciel terne, hier, les con-

currents n'avalent pas le goût de
s'entraîner au Stade des Yankees,
qui sera demain et jeudi le champ
de bataille de la série. Les Yanks
se sont contentés d'une “séance de
stratégie” à leur local pendant que
les Reds Jouissalent d'un congé.
Les Yankees ont annoncé que les

gros verger de balle
du Bronx seraient ouvertes à 10
heures demain matin, soit trois
heures et demie avant que les clubs

En tout, 34.000
sièges non-retenues dans les gra-
dings (bleachers) et le grandstand
seront mis en vente demain matin.
La direction new-yorkaise, en fai-

sant part de la vente de toutes les
lôges prédit une foule dépassant .
50.000 fervents comme on avait pré- CHARLES RUFFING, dit “LeRouge”

vu.
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i sident Edgar Cadleux.
que le meilleur droitier de l'Américaine livrera probablement un duel |

“Jean-connait-tout”

nt envahi New-York,

 

ee

Dollard Houleest le héros
de la victoire contre Alfred

  

sont faibles au baton et sont fautifs au champ.

(Par Henri Laperriére)

|

Thurso élimine Alfred de la course. — Les Ontariens |

par Thurso et ces 4 erreurs |

été la plaine de Waterloo pour le rait quand même deux hommes

;et Labelle. Ç |
riens venalent tenter leur derniére| Boileau et Campeau, deux volti- +
chance de se maintenir dans les geurs vinrent pour prêter main- |
finales du populaire circuit du pré- forte 4 la septiéme manche, mais

ils ne furent pas pius heureux que
leurs confrères car tous deux sesfai- j

gagement de cette série semi-finale, | saient éventer par les balles rapides
les joueurs d'Alfred perdaient en- de Houle.
suite deux parties consécutives pour‘ A Montebello dimanche
être éliminés de la course et pour C'est à Montebello que tous se
faire place au club Thurso qui en- rendront dimanche le 8 octobre
treprendra dès dimanche prochain, [pour voir la première partie de la ‘
a4 Montebello, la sérle finale pour |série finale.
les honneurs de la ligue Papineau. Thurso, fier de ses deux dernières|

Les erreurs (victoires contre la puissante clique:
Les neuf erreurs des gens d'Alfred : d'Alfred, se croit de taille à rem-

leur ont donné le coup de mort. porter la victoire contre la troupe
Louis Brazeau, le ianceur perdant, de Sam Andrews.

n'eut pas l'appui que ses efforts au' Ce dernier cependant a moins de
monticule méritaient. | erainte contre Thurso qu’il en avait
Louis travailla ferme mais mal- ccrtre Alfred.

heureusement ses co-équipiers ne Andrews se réjouissait de la vic-
lui prétaient pas main-forte, toire de Thurso car, dit-il, “nous
Le blond Jean Clément fut terri- | prendrons deux joutes de suite con-

ble avec cing erreurs. Ses puis- | tre ces gars-la.”
sants lancers au premier but ont | Nous verrons cela.
manqué leur cible bien souvent et CLUB ALFRED

Vainqueurs dans le premier en-

—Fred Larocque et Clément, les seuls a cogner.
| — Thurso a Montebello dimanche.
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BOB. CAMPBELL SERA CONFERENCIER DEMAIN SOIR

Les membres du Cyro-Club et leurs amis auront un “réga!” demain
scif au Château Laurier. Nul autre que M. R.-D. (Bob) Campbell, le
directeur ahtlétique du Glebe Collegiate, sera l'oraleur de circonstance.
Insiructeur célèbre dans tout le pays à cause des nombreux champion-
uats dont il a enrichi le grand lycée du Glebe, Bob Campbell donnera

une causerie sur son sujet favori, le football. Modeste et affable, le
“coach” des athlètes or-bleu saura sans doute captiver son audi-
toire. On sait que le Glebe rencontrera le Collège Saint-Patrice le
vendredi soir “treize” sous les auspices du Club Gyro, au bénéfice de
la Croix-Rouge. Le club Ottawa a fait cadeau d'un ballon jaune rayé
de noir pour cette joute annuelle sous les puissants projecteurs du parc
Lansdowne. La partie de l'an dernier entre Tech et St-Patrice attira
une foule immense, On s'attend à un plus grand succès cette année.

Glebe gagna le championnat interscolastique, chez les seniors, en 1938,
et St-Patrice se classa bon deuxième. Les organisateurs de ce gala
écolier sont MM. Ken West, Dyke Lavoie, Stew Mitchell, assistant

de Campbell, Walker Cluff, président du club, Lorne Armstrong, Don
Jaxe Ritchie, Frank Thompson,:

 Le haut commissaire du baseball Kenesaw M. Landis, en préparant
son sac de voyage & Chicago pour son voyage annuel à la classique |
d'automne, a fait connaître son alignement d'arbitres, qui comprend ;
un seul à faire ses débuts dans une série: Ralph “Babe” Pinelli, de la
Nationale, qui représentera le circuit senior avec Beans Reardon, Ce
dernier a “officié” en 1930 et 1934. Les “délégués” de l'Américaine sont
BBill McGowan, un ancien de “28 et “31, et Bill Summers, qui travailla

dans la sérle de 1936.
Les Yankees ont décidé de partager en trente parts égales leur

“tranche du melon’ de la série, ainsi que deux parts de “trois-quarts”
et cinq cadeaux individuels de $6.500. Les Rouges ont décidé de leur
système la semaine dernière à Pittsburgh. Ils le soumettront au juge

Landis avant de le faire connaître.
UNE TROUPE CONFIANTE

Les Reds sont bien reposés et tout à fait dispos pour livrer au
Stadium les deux premières joutes de la série. Les paris sont de 3 à 1
contre eux) mais les gars de Cincinnati ont la réputation proverblale de
toujours gagner quand personne ne l'escompte.

Tout ce qu’ils demandent, c'est que leur receveur corpulent. Ernie
Lombardi, puisse cogner avec autant de brio qu'il le fit aux derniers |

jours de la campagne régulières.
Ils sont certain de leur supériorité du côté des lanceurs. Bucky

Walters et Paul Derringer sont encore meilleurs que les frères Dean,
affirment-ils.

Leur Frank McCormick est jugé le meilleur premier-but de l'heure,
dans leur camp bien entendu. Les Reds croient aussi que Billy Myers
arrêt-court — et Lonnie Grey, deuxième but — peuvent contre-équilibrer

la combinaison pulssante de Frankie Crosettit et Joe Gordon.
Ils comptent aussi beaucoup sur Ival Goodman, champ droit, dont

le lancer est formidablement puissant.
Ils avouent la supériorité de Joe Dimaggio — champ centre — sur

ils confessent que Red Rolfe des Yankees est le meilleur troisième but.

Mais uh point c'est tout. Bill Dicky n'est pas supérieur a Lombardi. .
Tout au plus lui est-il égal, vont-ils jusqu'à concéder.

  

La quatrième manche
Le troisième but Labelle de Thur-

mirent les premières erreurs. Houle
compta le quatrième point de Thur-
so sur une erreur de Brazeau et

| Perrault,

i Par manche: TCE
Boulerice prenait son premier but Alfred . 000 000 000—0 5 9
sur une erreur de Clément. Thurso ........... 100 302 00x—6 7 3- Pas d'appui PROCHAINE JOUTE

Dimanche, 8 octobre à Montébello:Malgré ces trois points comptés ;

  

x-—Remplace Payer à la 5e.
LE SOMMAIRE

a -so, avait compte en première man- Retirés: par Brazeau, 9 (Boulerice, La- gonaute. Eddie Barnabé a channh ] double d belle. Bonneville, Larose 2, Paul 3, Ross):

|

g¢ d'idée et ne jouera plus auFi coup double du receveur par Houle, 12 \Jodoutn. Boileau, Jean

|

football. Le général d'inombrables
arocque 3, Lacoste, Cadieux, Brazeau i is 1 neeDans la quatrième manche, des 2. Valléc, Campeau). Buts sur balles: équipes, PE adolesce ce8

coups saufs furent frappés succes. ; de Brazeau, 1 (Chartrand); de Houle, | l'Université past= N > | 2 (Jodoin, Lacoste). Coups doubles:

|

par Queen et Naiional (Montréal),sivement par Clermont, Bonneville

|

Alfred Larocque, Labelle, Clermont, estime qu'il a droit à un repos. Or-
et Houle. | Houle. Buts volés: Brazeau, Labelle, I idà | , ; ville Burke, le quart des Riders.Premières erreurs * Houle. Lalssés sur les buts: Alfred 5,
De voir les buts occupés causa le Thurso 7. Lanceur gagnant: Houle.

|

Se remet vite de ses coups de sa-
, p cau Lanceur perdant: Brazeau. Durée de

|

medi dernier.trac à Clément et Lacoste qui com- ia partie: 1 h. 42. Assistance: 2819.
Arbitres: Ernie Pilon à la plaque; Vie

aux buts. Statisticien: Nap.
Parisien.

Thurso vs Montébello.

  Reds et Yankees comptent
plusieurs des “meneurs”

{Buts volés—Case, Washington. 51,
| Lanceurs—Grove. Boston, .1514.

NEW-YORK, (P.A.) — Comme on
devait s'y attendre, les équipes qui
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LES DAMES DE

L’ENFER SONT

“PRÊTS”

LE PRESIDENT LAFLEUR, HEU-
REUX DE L'ENTREE DES ECOS- |
SAIS, ATTEND DES NOUVEL-
LES D’ARNPRIOR.

 

La ligue senior de hockey de
la Cité est certaine d'aligner
cinq clubs: Volants, Aviation,
La Salle, Montagnards et les
“Ladies from Hell” des Cameron

i men.

ont fint la saison en téte de leurs
ligues respectives se sont aussi dis-
tinquées pendant la saison et les
statistiques révèlent que leurs
joueurs ont eu des avances mar-
quées a divers titres.

Joe Di Maggio ;des Yankees est
en tête des frappeurs de la Ligue
américalne avec une moyenne © de
.381, tandis 1e son camarade Rel
Rolfe a compté le plus grand nom-
bre de coups-sirs, doubles et points.
Jimmie Foxx des Red Sox de Bos-

ton vient en téte des cogneurs de
circuit avec 35 tandis que son co-
équipier Ted Williams a compté le  plus grand nombre de points, soit
142,

Le vétéran Lefty Grove a gagné
le plus de parties pour son équipe,

Johnny Mize, des Cardinaux de

peur de la Ligue nationale, avec
ses .359, Ses coups de circuits se !

ÿ sont établis à 28 en fin de semaine.
Frank McCormick des Reds de

Cincinnati a frappé le plus grand |
nombre de coups de circuits tan-
dis que Bill Werber, aussi des Reds.
comptait le plus de points. Paul
Derringer est en téte des lanceurs un
qui gagnèrent 15 parties on plus.

Voici d'ailleurs
of“icielles:

LIGUF AMERICAINE
Au bâton—Di Maggio. N.-Y., 381.
Points—Roife. New-York. 139.
Points comptés — WilHams, Boston,|

1

Coups sArs—Rolfe. New-York. 213,
Doubles—Rolfe, New-York, 46.
Triples—Lewis, Washington, .16.

\ par Bromptonville

8 ! JOLIETTE GAGNE LA PREMIE-
Samt-Louis, 1 été le meilleur frap- |

! les buts.
les statistiques | le plus distingués

{sont Lacombe et Joyal avec 4 sur

LIGUE NATIONALE
Au bâton—Mize, St-Louis, .349.
Points—Werber, Cincinnati. .115.
Points comptés — McCormick, Cin-

cinnati. .128.
Coups sûrs—McCormick, Cincinna-

ti, .209.
Doubles—Slaughter, St-Louis, 52.
Triples—Herman, Chicago, .18.
Coups de cireuit—Mize, St-Louis 28.
Buts volés—Handiley, Pittsburgh, 18.
Lanceurs — Derringer, Cincinnati, '

27-1.
———————

Un triple jeu

RE SUR BROMPTONVILLE.  Le club Joliette a remporté la
| première sur Bromptonville et a |
fait un pas vers le championnat|
Intermédiaire de la province par
le résultat de 13 à 5.

Le club Bromptonville a exécuté
triple-jeu avec 3 coureurs sur

Les joueurs qui se sont
pour Joliette

b, Cardinal un 8 buts avec les buts
remplis, R. Lamobre avec 3 dou-
bles et Joyal avec 2 doubles.
Bromptonville, Parr avec 3 hits,

Lafleur 2 doubles.
Dimanche prochain les deux mê-

mes clubs se rencontreront à
Bromptonville.

de vivre

Highlanders. Le président Lo-
renzo Lafleur, C.R., est enchan-
té du calibre de joueurs qui se-
ront à l'oeuvre à l’Audi. I! at-
tend des nouvelles des Arnprior
Green Shirts, champions de la
ligue du Haut-Outaouais. Si la
réponse est affirmative, le calen-
drier sera préparé de façon à ce

qu’Arnprior joue ici une fois par
semaine et reçoive nos clubs une
autre fois.

LE VISON (suite)

Nous avons dit ailleurs qu'il ne
devrait pas rester un seul vison en
liberté dans les régions de colonisa-
tion et de tourisme. En effet, quand
une famille de visons a passé par
un ruisseau dl n'y reste pas une
seule truite: ils attrappent jusqu'à
la plus petite. Le pêcheur au moins
en laisse quelques-unes.

Comment s'emparer du vison vi-
vant pour l'élexer en captivité?
D'abord il ne faudrait pas commen-
cer cette chasse avant la fin de
juillet afin d’être bien sûr que les
jeunes du printemps sont en état

sans leurs parents. Le
moyen le plus simple de prendre le

vison est bien le piège de fer assu-
Jetti à une argiboise, arbuste-ressort

ET

 

taient pas trop blessées par l'hame-
çon. Ce réservoir n'était qu'uns sim-
ple boîte de bois à laquelle $'avais
enlevé le fond pour le remplacer par

un treillis de jil de fer. Trois ou
quatre planchetles, assez espacées,
en formaient le couvercle. Un beau
matin, je trouvai la boîte vide. Puis

des champions canadiens de l’Ar-

Barnabé, qui nous revient des
Rocheuses après y avoir passé la
belle saison, peut bien revenir sur
sa décision et accepter une offre
du Westmount, Des malins rap-
portent qu'Edward a fait de la
boxe cet été à Jasper et autres
centres du far-west canadien. Une
étoile de langue française est un
précieux atout pour Clary Foran,
Les Royaux se flattent de compter
Lauri Mathieu. Pour revenir aux
Riders, Andy Tommy ne partici-
pera probablement pas a la joute
de samedi prochain afin de guérir
un vaisseau sanguin, Le retour de
Murray Griffin, cet inimitable
plongeur qui s'était blessé la jam-
be gauche au début de la saison,
réjouit les partisans des Trimble-

La même chose s'applique
aux frères Sprague, Dave et Geor-
ge. Le trio participera à Ja séance
d'entraînement do lundi,
Sammy Sward, un des héros de

samedi dernier comme receveur,
frappeur et compteur, s'est reposé
hier soir. Tony Golab, la sensati-
onnelle recrue de Sarnia, pratique
sans s'inquiéter d'une blessure
qu’il a subi samedi à la cuisse gau-
che.
Les Tigres de Jim Palmer. ex-

Argo, nous envalissent donc en
fin de semaine. Vaingueurs 12-
6 et 2-0 des Impériaux de Sarnia,
ils seront un puissant adversaire.
Teddy Mancrek, ci-devant de Bal-
my Beach, sera un autre coureur
à surveiller chez les visiteurs. Les
billets iront en vente demain ma-
tin chez Lindsay, rue Sparks.

ECHOS ET RUMEURS

A Toronto, l'instructeur Alec
Ponton maïgré une couple d'échecs
dans les joutes amicales contre le
Big Four, devient de plus en plus
confiant dans son jeune club de
Balmy Beach. avec des virtuoses
comme Eddie Thompson, Bus
Young et Frankie Seymour, Pon-
ton espère s'emparet du champi-

Joueur b pt .jes pommes de Thurso gn profl- Jodoin SORT ei 2% 6" © §| Runge, Bud Fisher, Gerry Gauley,
aient pour prendre un but addi- ‘Jean Larocque ... ac 4 0 0 2 1 | J-H-C. Peacock et Roy Humphries.
tionnel. AU Larocque RN Ih 4 0 3 9 0 0

is allait bi .~-L. Larocque ..... 2b 4 0 0 1 2 | - S J NT
Le solideBrazeau dans la boite (agoste 1622151 LES RIDERS SEPREPARE !

pour Alfred n'accorda que sept Cadieux .. 3 001 0 of Le prochain numéro au program-'
coups saufs et retira neuf hommes  Brazeau . 3 0 0 0 1 1j me de l'équipe de rugby des Rough-
au bâton. | Valléecut 2 : : 3 0 0) Riders se lit: Hamilton Tigers vs

Il fut toutefois ombragé par le | 3x-—Campeau 1000 5 > Ottawa Rough-Riders, parc Lans-,
brillant Dollard Houle qui se déme- | — = — — — —|downe. le samedi 7 octobre 1939:
na pour Thurso sur le tas de boue. Totaux ines J. don a) 2 524 8 9'le balion va au jeu à 2 heures 30.!
Dollard fut maître de la situation | XxRemplace Vallee b 1278 C'est suffisant pour allumer le

presque tout le temps, pe CLUB THURSO feu sacré chez les pachydermes et
Il éventa douze Alfredois et ne Joueurs pos ab pts € hj a e originaux à face humame que pi-

permit que cing coups saufs, Boulrice .......... fr 399040 ote le sieur Ross Tirmbie.
d'Alfred, 1atroupedeRosaireLa. Giariaié "111 MB 1 0 08 2 0 Encouragés par leurs victoire! A > La=-! Clermont ........ rec 4 212 0 sur almy Beac e estmount,violette aurait ou un meilleur sort | Bonneville traces mail 9 5 Jl deux bonnes équipes de l'Union

en FePre Par 3oe Larose 4 10 0 0 of Ontarienne de Football, nos Culot-
. . que € - Paul 4 € 0 0 0 dites Rouges ont une haute estimement frappérent sauf. Tous les au- | Payer 2 00 9 1 0 pour les Tigres de Hamilton, sur-

tres se faisalent éventer ou bien 'X—Ross 2.806000 0ut depuis qu'ils ont des botteur
étalent retirés au champ. Totaux ............... 36 6 72712 3) du calibre de Bob Isbister, artiste

 

MURRAY GRIFFE

Sheley, Winnipeg 6 0 1 031
Kabat, Winnipeg 0 3 01423
Nicklin, Win. .. 4 01 02
Springstein, Reg. 0 5 4 120
Warren, Calgary 3 00 015
Bisbing, Calgary .. 2 0 0 212
Yathcek, Edmoni .. 2 0 1 011

Et n’oubllez pas les joutes inter-
scolastique de cette semaine:
Demain à l'Ovale:
Junior: Tech vs U. d'Otatwa. 4

h. arbitre. Jimmy Bloom, Harry
Bowden et Gerry Boucher.

Vendredi
Au Parc Lansuowne. — Junior

Commerce vs Glebe, a 2 h. 15 p.
m. Séniors: U. d'Ottawa vs Glebe.
à 3 h. 15 p, m. Arbitres. “Happy”
Shouldice, Harry Bowden, Fred
Brown.
A 1'Ovale du Varsity, — Junior:

Lisgar vs St. Pal, à 2 h. 15 p. m.
Séniors: Lisgar vs St-Pats à 3 h.
15 p. m. Arbitres, Ralph St-Ger-
main, Rick Perley, Dan McCann.
Au Collège St-Pcirice. — Junior:

Tech vs Nepean & 2 h. 15 p. m. Ar-
bitres: Colin Ross, Ted Edwards,
Ray Boucher.
A Cornwall: — Sénior: Tech vs

Cornwail, à 3 h, 45 p. m. Les ar-
bitres y seront nommés.

cn

ROCHESTER ET

LOUISVILLE

À ÉGALITÉ
 

LOUISVILLE, Kentucky, le 3. —
La “petite série mondiale” du base-
ball entre le Rochester, de 1'Inter-
nationale, et le Louisville, de l’As-
sociation Américaine, est mainte
nant à égalité. Les Red Wings ont:
défait les Cclonels 13-3, hier soir,

|

i

| jourd’hul la catégorie des poids-moyens. à la boxe. grâce

: dant l'ancien chasseur d'hôtel

Pre) \

TT WARBeIRSRIkT SACPe, SCROLLE

ae rmES

assoiffés de victoire

 

Le Philippin devient roi
des poids-moyens grâce

a son dur coup de bolo
 

L'arbitre Cavanaugh met fin au massacre quand le
champion s'effondre pour la troisième fois
devant plus de 11.000 New-Yorkais.

NEW-YORK, 3 — (P. A.) — Céférino Garcia domine au-

a
son fameux coup de “bolo”, aprem PS
Hier soir, en présence d'une Bo:
foule aux abois et en délire, le

Philippin a détréné le cham-
pion Fred Apostoli en éten-

LeLooe
>  

 

de San Francisco dans la sep-
tième ronde d'un combat qui
aurait pu en durer quinze au

Madison Square Garden.

Garcia pesait 15334 livres et

Apostoli, 160.

Une série de coups de droi-
te à la mâchoire — le fameux
coup de ‘‘bolo’”’ que Garcia ap-
prit en coupant la cane à su-

cre dans son pays natal — eu- ë in
rent raison du gars de ‘Frisco. PRE INA Pau

L’arbitre Billy Cavanaugh CEFERINO GARCIA
arrêta la bataille deux minutes et sept secondes après la
début de la septième ronde. Apostoli allait au plancher pour
la troisième fois.

 
pour leur deuxième victoire consé-
cutive.

Les Ailes de Rochester ont tapé
six lanceurs locaux pour 20 coups

Coups de circuits 

que nous avons décrit dans notre
derniére chronique. (Quelgu’'un m'a
appelé pour savoir d’où vient le
mot: “Je ne le trouve dans aucun
dictionnaire,” dit-il. Moi non plus.

J'ai recueilli ce mot sur la Péribon-

ka où tous les trappeurs Ulem-
ploient.) L'argiboise permet l'usage

de pièges beaucoup plus petits, de
pièges qui ne blessent pas l'animal
qui s'y prend. J'ai même vu au lac
Saint-Jean des trappeurs, qui vou-
laient à l'automne garder certains
visons en vie, recouvrir les mâchoi-
res du piège d'une bande de coton,
pour amortir le coup au moment où
elles se ferment, et ne pas casser la
patte de l'animal. Naturellement ils
faisaient usage de l'argiboise. J'ai

oublié de dire que s'il ne se trouve
pas près de l'endroit où on veut ten-

Foxx. Boston,
35.

  

 

 

Ouverture de la ligue
de quillesEddy demain
L'assemblée annuelle de la Li-

sue de quilles “Eddy” fut tenue
jeudi! dernier. Les officiers sui-
vants furent élus: —
Président: Philippe Marinier
Secrétaire: René Lanctôt.
Comité pour régler les proets:

le président et le secretaire, MM.
L. Hodgins. R. O'Neil et W.
Evans.

ligue commencera à jouer
demain soir & 7 heures, aux al-
lées Karrys.

T1 y aura dix clubs, cetie an-
née: Moulin A. Bureau. Produc-
tion, Sacs, Tissus, Fintsseurs A,
Finisseurs B, Moulin B, Ingé-
nieurs et Lower Tech,

 Bromptonvi'e 120 020 000-— 5 12 5
Joliette 132 411 O1x-—13 20 8

Roy, Beaudette, St-Cyr et La-
fleur: Hétu ct Denommé.

Arbitres: Trépanier, Wagner et
Grégoire.

——————

dre 1- piège un arbuste pour servir
| d'argiboise, il suffit d'en couper un
| ailleurs et de l’enfoncer profondé-
ment dans le sol à la distance vou-

ilue. Ceux qui ont reçours au piège
ide fer pour prendre ~n animal vi-

   
 

PUSIE JOUFRA |

POUR LES LIONS]
VANCOUVER— Jean Puste, an-.

 

Rangers, jouera pour les Lions de
Vancouver dans la ligue du Paciti- !
que, l'hiver prochain, annonce Guy,
Patrick, gérant des Lions. Pusie a
été acquis ces jours derniers par les
Lions des Flyers de St-Louis en.
échange pour le joueur de défense
Jimmy Arnott et une somme d'ar-
gent. Pusie était joueur de défense ‘
avec les Maroons de Vancouver en
1932-1933 et comme bloqueut. 1] se
signaia en scorant plus de 60 points

; au cours de la saison

vant doivent le visiter de bonne
heure tous les jours. En fuillet ou en
goût, quand le thermomètre atteint
quatre-vingt ou quatre-vingt-dixr
degrés, un animal ne peut rester
suspendu au soleil sans souffrir con-
sidérablement, Je doute même qu’il

|clen joueur des clubs Canadien et! PUisse vivre ainsi beaucoup plus de
vingt-quatre heures. Si vous devez
vous absenter ou ne pouvez pour
une raison ou une autre visiter votre
niège le lendemain, mieux vaut le
fermer pour reprendre votre chasse
plus tard.

Il y a une dizaine d'année j'étais
campé au lac Newcombe. La péche
G la truite avait été particulièrement
Donne et. comme je n'aveis pas de
glace. je dus installer un reservoir

«ur le bord du lac peur
vivunles toutes les truites qui n'é-

  

1
{|

chaque nuit dans la suite un voleur
quelconque venait chercher toutes
les truites que Je mettais dans ce
réservoir. Je résolus de trouver le
coupable. Je fermai les interstices
du couvercles et le lendemain toutes
mes truites étaient bien là. Je
jugeai donc qu’un vison ou une
loutre était le coupable. Je construi-
si un couvercle tout d'une pièce et
fixé par une seule vis à Pune des
ertrémités. Une longue corde fut
attachée à un clou enfoncé à l’autre
extrémité. Je laissai le couvercle
entre-béillé suffisemment pour ad-
mettre un vison ou une loutre dans
le réservoir. Je me cachai, le soir
dans une touffe de cédres, a cent
pieds du rivage, tout en me ména-
geant l'avantage du vent. Vers les

dix heures j'entendis barbotter aue
tour de la boîte. Puis des petits cris
de joie m'avertirent que le vison,
— je le reconnus à ses cris, —
étaient en train de prendre une
truite. Je tirai vite sur la conde et
le couvercle se ferma, emprisonnant
le voleur. Comme c'était une femelle
qui avait des petits à mourrir. je

dus lui rendre sa liberté. Elle ne
vint plus visiter mes truites.
Les jeunes fils de colon, qui ont

toute la patience nécessaire, pour-
ront avoir recours à ce stratagème
pour s'emparer du vison “lvant lors-
que la lof sera modifiée et mettra
cette chasse après le ix Biter de
chaque année.

Pour les jeunes gens de la cam-
pagne qui courent les lacs et les
cours la plus grande partie de l'été,
tl se présente maintes circonstences
où il est facile de s'emparer des
petits animaux à fourrure et de les

onnat de l'Unior ontarienne, mu-
. ' , ilnopolisé depuis si longtemps par saufs. Contre quatre d’entre eux, ils

comptèrent 10 pofnts à la deuxième
Sarnir.. A Montréal, l’instructeur manche
Ted Reeves des Royaux se réjouit Par manche: _
du retour de Gordie Noseworthy, Rochester ’
son meilleur botteur... Montréal 2(10)0 000 100— 13 20 2reçoit les champions du Canada, Louisville
les Argonautes. . Andy Anton, ex-
étofle de McGill, est rentré au ber-
cail: son copain, Herbie Westman,
doit ge rapporter plus tard... Wal-
fer Morley a du se faire coudre la
lèvre après une partie ‘amicale”

RIRE 0 00012 000— 3102
Batteries: — Ryba. Grodzicki et

Beal; Rich, Shaffer, Flowers, Terry,
Olson, M. Weaver et Lewis.

 

! entre les anciens de Loyola et ;

LigMee“ion| L'AMOUREUX
de l'Université d'Otalwa, conserve
son silence, “pas de nouvelle,
bonne nouvelle”, dit-ou.. l'Uni-
versité Queen, fraiche de sa victoi-
re sur le collège agricole de Guelph

AVEC FLYERS
CORNWALL,le3. — Les Corn-

samedi à Kingston, ouvrira la sai- wall Flyers, maintenant dans la H-

son intercollégiale & London same-
di prochain contre Western... le
pilote Frank Tyndall compte sur
Pete Mershail quart-recrue, Jack
Brown, frappeur. Doug  Annan, ‘
plongeur et Gecrge Carson. ancien
du Glebe qui joue sur l'aile exté-
rieure .. Wally Hilton, puissant
enfonceur de lignes ennemies.
scuffre d'une cote fracturée et il
ne participera A cette partie sur
l'alignement de Western... Don
McGill Je remplacera selon Bill
Storen, chef de gare à London.
les Mustang ont blanchi Dundas
22-0 samedi dernier.

BIEBER SUR LE TRONE '

Dans le clässement des comp-
teurs de rugby, aans l'ouest cana-
dien, Andy Bieber, demi-plongeur
des Blue Bombers. vient en tête
Avec 35 points dont sept touches,

 

PARC LANSDOWNE  élever en captivité. Nous en reparle- 
.CONSErTÉT |

rons dans notre prochaine chroni-'
que. i

| (A suivre;

  

 supplantant Paul Rowe des Bronis |
Voici la statistique.

. 1.F.G.8.C.Pte. ‘
Bieder Winnipeg 7 0 0 #35
Rowe, Calgary …. 5 0 0 934 |

    

 

   

FOOTBALL]
SAMEDI, 7 OCTOBRE

| HAMILTON vs.
ROUGH RIDERS

SIEGES RESERVES — $1.10 - $1.40
STATIONNEMENT: Bouts, $1.00 — Cdrés, $1.50 —

Choque oecupont, $1.40

ENTREE GENERALE: Adultes, 60c; Enfants, 256 |
Billets cctucllemunt en vente chex C. W. Lindsay, Lid,

189, rue Sporky— Tél: 3-7952

 

La victoire donnait à Garcia, qui
vient de Los-Angeles, le droit d'ê-
tre reconnu comme champion des
160 livres dans les états de New-
York et de Californie, c'est-à-dire ‘
dans les deux principaux Etats de
la République. Ailleurs, Al Hos-
tak, de Scattle est reconnu com-
me champion.

Jusqu'à la septième, ce fut une |
bataille formidable, à donnant-don-
nant. Apostoli avait le dessus en
frappant des deux poings à courte
portée. Céférino attendait le mo-
ment opportun pour asséner son
foudroyant coup de bolo, un mé-
lange de l'upper-cut et du crochet
de la droite.

 

ARMSTRONG vs AMBERS
LE ler DECEMBRE
NEW-YORK, le 3 — La com-

mission new-yorkaise de Ia boxe
a agréé la requête de Lou Am-
bers, qui se marie jeudi, et a
remis au ler décembre son com-
hat qui devait avoir lieu le
ler novembre pour le champion-
nat des mi-moyens avee Henry
Armstrong. Le champion noir
et l'Italien Ambers pourront se
battre dans l'intervalle pour se
tenir en forme. Le match aura
lieu au Madison Square Garden.   
A la fin de la sixième ronde,

rien n’indiquait que Garcia triom-
pherait par un K.O. ‘ Apostoli, bo-
xant scientifiquement, avançait sur
la gauche de Céférino pour se te-
nir hors de la portée de sa droite.
Il faisait souffrir le Philippin qui
devait se “cramponner”à la cloche.
Mais Garcia sortit comme un

nouvel homme pour la septième.
Trois coups de gauche et un de
droite, en plein sur le menton.
ébranlèrent rudement l’Italien.
Fred ne continua pas moins son

offensive, mais sans défense. Gar-
cia le transforma ni plus ni moins
en “punching-bag”. A la fin,
Apostoli tomba à genoux près d'un
coin neutre.
On avait compté deux quand il

se releva, Apostoli tenta coura-
geusement de soutenir le combat
mais un coup de droite l'envova à
nouveau sur ses genoux. Cette
fois, il laissa le chronométreur se
rendre à neuf avant de se remet-

 

tre sur ses jambes défaillantes. Il
fut encore cioué par un coup de
droite. Cette fois, l'arbitre inter-

: vint pour mettre fin au massacre.
Une foule de 11.464 contribua

une recette brute de $35.433,83
pour l'ouverture de la saison pu-
gilistique à l'intérieur.

AUTRES COMBATS
Vic Dellecurti, de Harlem. a pris

june décision dans la semi-finale de
! six rondes contre Walter Franklin,
| de Hamilton, Ont, un mi-moyen.
Pezant 151 livres !s contre les 167%
du Canadien, l'ouragan de Harlem
fut supérieur comme frappeur ct
comme boxeur. A la deuxième rons
de, il ébranla Franklin par une of-
fensive des deux poings. Franklin,
ancien ‘golden-glover* chez les
poids-légers, ne cogna pas aussi bien
que le vainqueur. surtout dans le
dernier assaut.

A MONTREAL. hier soir, 5.000
fervents de la boxe s'étaient réunis
au Forum pour la séance amateur
du Crescent Athletie Club. Joe Ga-
gnon remporta le match principal,
de cinq rondes, contre “Baby Face”
Béchard. Johnny Greco eut le des-
sus par une faible marge dans son
combat avec Earl Miller d'Halifax.
Voici les résultats au complet:

Cinq assauts
118 livres: Joe Gagnon, université

Stellman, défait Baby Face Béchard,
Champêurs AC, ko. deuxième assaut.

126 livres: Johnny Greco. Creacens
A.C, défait Earl Miller, Halifax, N.-E,
décision,

135 livres: Roméo Paris, Fitchburg,
Mass, défait Gaston Deschamps, Monte
réal, décision

126 livres: Babe Gagnon. université
Settlement, défait Jean Barrière, Cham-
pêtre A.C.

147 Ilvres: Butcher Boy, Baltin, uni-
versité Settlement, défait Lionel Vizeau,
Cartier A.C., décision,

112 livres: Pat Madden, Université
Settlement, défait Maret] Fournier,
Champêtre AC décision

Trois assauts
108 livres’ Johnny Kotos, université

Settlement. défait Léo. Laroche, Cres-
cent AC. décision.

118 Hvres: Roger Dulude, Champêtre
A C., défait Roger Larivée, Crescent A.C.,
décision,

126 livres: MeDowall, Southwestern Y,
défait B. Ewenson, Champêtre AC,
déciston

114 livres: J. MicHenna, Central AC,
défait Mike Madden, université Settlee
ment, décision.

135 livres: Tony Culllan, Central A.C,
défalt Jimmy Qoepfrich, Crescent A.C.,
dérision

135 livres:
Settlement,
Central AC.

Bobby O'Netl, université
défait François Tremblay,
décision. 
 —mepigmann

 

LA SERIE DE
BASEBALLSE |

PROLONGE
On finira par proclamer les

champions amateurs de baseball
de l'est ontarien. La partie
d'hier a été remise à cet après- |
midi à Smiths-Falls, entre les

Cheminots de l'endroit et les
Lakeside Pros d'Ottawa. Les
vainqueurs recevront le tronhée
du Journal.

 

   
Te

gue senior de hockey de Québec, unt
ajouté Léo Lamoureux à leur ligne ,
de défense qui comprenait déjà Mike ;
MeMahon et Kit Massey, de l'hiver :
dernier, Farrand Gillie, des fina- !
listes Allan et George Shaw. Léo, ;
un colosse de Windsor. joua centre ‘
pour Lake-Shore à Kirkland-Lake ’
en 36-37, à Windsor, en 37-38 et|
avec Earlscourt Rangers, outremer, :
l'hiver dernier comme étoile de dé- |
fense. L'instructeur Geo, Redding a
aussi mis le grappin sur Joe Catlin, |
as de Kingston, au centre, L'entral- |
nement commencera sous peu. Il y |
aura de la glace le 15 à l'Aréna. On
mande de Québec que les As ont
cotenu le copain de Lamoureux,
Frankie Currie, de Montréal, depuis
six ans une des vedettes du hockey
anglais.

 

|
|

2h. 30 PM. Ji

 
LOGES $1.75

   

 

SENSATIONNELLE!
SCIENTIFIQUE!

LUTTE
MERCREDI 4 OCT.
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Auditoriuditorium
Première rencontre à

8 h. 45 p.m.

 

||Rencontre principale |

DANNO O'MAHONY
vs

ED “DON” GEORGE

 

 

 
Semi-finale |

 

STÈVE CASEY
CRUSHER

vs
FRANK JUDSON

Préliminaire |

 
 

 
 

LORD ALBERT MILLS
vs

‘REBEL’ BOB RUSSELL

ENTREE
ersasncens TBSièges rêservés …

Dames
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CLUB QUEENSBURY
JACK TUNNEY

Promoteur 
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L'irrégularité fait place à la
fermeté du début,

  

BOURSE-FINANCE-COMMERCE    
à Wall Street

de

Le discours de Chamberlain est diversement
interprété dans les milieux financiers.

NEW YORK, le 3, (P. A.) — Le fout de la séance. «à Wall Street, ;
aujourd’hui. se fit remarquer par la fermeté générale des cours, mais|
vers la quatrleme heure il se produisit une baisse légère et les prix firent |
preuve d'irrégularité. |

Les spéculateurs ne s'entendaient pas sur le discours de M. Cham-
berlain à Londres. Quelques-uns voyaient la possibilité d'une paix pro-

i

chaine quand il déclara “que la Grande Bretagne examinerait les o fres | à 337, && montait à $08,50, ea nun-
de paix, mais n'accepterait pas des simples promesses du gouvernement| I nais canadienne,
allemand actuel”.

+
D'autres se baxant sur une autre partie du discours le M. Chamber-

lain, quand 1l déclara que ‘trop souvent les promesses du Reich ont été
sans. valeur, pour qu'on accepte des offres de paix sans autre garantie”,
étaient portés u croire que la paix était encore éloignée.

Parmi les valeurs qui avaient tendance à la hausse on remarqual:
U. 8. steel, Bethlehem, Chrysler, Douglas Aircraft, Eastman Kodak, Ken-
hecott, Briggs Mg!, People’s Gas, Western Union, Westinghouse Electric
et Caterpillar. i

Etalemt 4 la baisse: International Harvesters, Du Pont, Union Carbide,
Johns Manville, American Telephone, et Sears Roebuck.

C. P. R. et Dome firent preuve de fermeté parmi les valeurs cana-
diennes, tandis que McIntyre Porcupine était à perte.

Dominfon 45 fut inactif sur le marché des o ligations.

LA BOURSE DE TORONTO

TORONTO, le 3. — (P.C.) — Les
huiles de l'ouest avaient tendance
A la hausse aujourd'hui, et le chif-
fre d'affaires pour la première
heure, de 35.000 parts constitua le
plus bas niveau depuis cing ans, a
la Bourse de Toronto.

Pendant que presque toutes les
autres valeurs ne varlalent que tres
peu, les hulles re l'ouest gagnèrent
de un 4 cing points. Calgary Ed-
monton avanca de 5 a 2,45, tandis
que Home en gagnait 2. Okalta
grimpa de 3, mais recula plus tard.

Abitibi était actif, ordinaire glis-
sant de quelques fractions et privi-
légié réalisant des avances de frac-
tions. Hiram Walker attira l'atten-
tion en montant de plus d'un point,
42 3-4, tandis que United Steel ne
changeait pas.

Les valeurs de Canada Steamships
montraient une faible baisse, et C.
P. R. restait au méme niveau.
Le trafic fut lent dans les métaux,

et les aurifères cédérent du terrain. | €
Les aurifères majeures cependant; lais changèrent de mains.

tendaient vers la hausse: Macassa huiles furent fermes,
gagna 5 sous à 3.90, Buffalo Anke- ' A PARIS
rite réalisa une avance de 25 à 7.25. lrresse Associée 1

PARIS. 3. — Les cours étaient fer-

! Montréal, aujourd'hui ele
variaient.

Les changements qui se produisi-
rent furent des changements frac-
tionnels. Les ferroviaires et les uti-

prix

co, Bell Telephone et Montreal
Power onl réalisé des faibles avan-
ces,

Les valeurs de constructions, les
métaux, Jes huiles cédèrent du ter-
(rain. Perdaient de 1-4 a 1-2 As-
bestos. Dominion Bridge, General

| Steel Wares, Nickel, Smelters, In-
ternational Pete ct Imperial Oil,
Dans les papiers, Price Borthers

:Bagna 1-8, St. Lawrence Corpora-
tion perdit le même montant. Sea-
grams grimpa de 5-8, tandis que

“Ogilvie Flour perdit 1-2,
A LONDRES

(Presse Associée
* LONDRES, 3. — Une note d'ep-
limisme se fit remarquer sur la
Bourse de Londres, aujourd'hui. Un
marché libre fit que presque toute

Les

LE CURB DE MONTREAL mes sur la Bourse, aujourd'hui, quot-
MONTREAL, le 3 — (P.C) — que les achats et les ventes ne {us-

Les industrielles sur le Curb de sent pas réguliers. Les valeurs in-
Montréal, poursuivirent un cours ternationales tendalent vers Ja haus-
irrégulier, aujourd'hui tandis que les

mines étalent tranquilles. rent pas de changement.

Parmi les industrielles à la A AMSTERDAM
hausse on remarquait Abitibi privi- (Presse Associée)
légié, Donnacona “A”, et Walker.
Ont reculé: Abitibl ordinaire, Vic- 1a Bourse demeuraient indécis au-
kers, Fleet et Frazer Voting. : jourd’hui, et les spéculateurs atten-

, Pend Oreille gagna 5 sous, tandis  daient des nouvelles plus précises
que les autres valeurs de mines ne; sur les développements européens.
subissaient pas de changement.

LA BOURSE DE MONTREAL

se, Les rentes sur l'état ne subli-

     

 

  

 

  

 

 

 

 

 

 

  

! Pommes -. le gal. 15c-20cNTR — Vv : landalses subirent des re- |MONTREAL, le 3. — (P.C) valeurs hollanda |Pommes _.. le bols., T5¢-31.00Le trafic fut lent à la Bourse de culs. ! Choux--fleurs . 2 pour 13¢
ee — —— Epinards ...... ...... le gal… 5-10c

Panais le gal. 15c; R INS (Melons ....... . 5 à 10c
| . i |! Aubergines

....

....... .. .. 10c
| Le bilan de la Bluets ....... La pinte 15c
i A WINNIPEG ] Cerises Cee ea 6 pintes, 15¢Banque du Canada Bié:- Ouv. Haut Ba. Clot. VOLAILLES
{ _ _ oct. 6930-12 69 oa gate ‘Poulets

..

....... ... La livre 23¢
Déc. Tlsgei, 719,B 70': 707, | Poules ..........., .., Lalivre, 20cBILAN MENSUEL Mal 7614-14 769, T5 a TS!2-5u, FOIN

--- Avoine:— “FoiPASSIF: | Oct, 327, 327. 32 32B Foin la tonne, $10
1. Capital versé ...... ....$ 5.000.000.00 | Nov, Le Coe... dA pressé, $11
2. Fouds de réserve ,..... 1.903,514,79! Déc. 31 31',B 3034 303A Tabac ........ la livre 25c à 45 ce
3. Blllets en circulation . 212 460.653.08 gai 313, 315,831, 31'4B | Paille 1 © 85,50
+. Dépôts: Orge :— > _A) Gouverne- LC Taz, 424B 417,A 411,B

ment fé- | Oc -nou. 44-4374 44 ERI 421,B
déral 835 228 10408 | Nov. 43, 4314 43A a A -

bi Gouverne- { Déc. 434 435 4204 4 : . |ments pro- Mal 44-4344 44 425, A 42344 !
vinelaux LLL. Lin: PETITES NOTES |c» Bandes à Oct. 173 178 1751,  176B pscharte 47 127.000 1 Nov. ..... alien teen |

di Autres dé- Déc 168}. 188‘; 184 . . "pote 11.380 276,99 Mal 167 Lo Lane 167 Les producteurs canadiens expé-—- 210-735 362,0 Selgle:- ,Ç = _…  |dient 28.671 …lonnes d'amiante en
b Dusit divers payable wn oor Qer. 574 SRB Site dam juillet. à rapprocher de 28.188 en+ Pass vers pe ov. _. Ce FN ; ,; ©sterling, monnale des Déc. 55 55I,B Si. 547 juin et 23.344 en juiliet 1938. Les
Etats-Unis d'Amérique et Mal 55%, 5574 oA 557s expéditions des sept mois terminésdevisex-or étrangères ... A CHICAG en juillet augmentent de 112 pc; Tour aut sal 5 870.727,19 Se vl 1t Bas clat.

|

Cn sme = PC.# Tour autre passif EL) pe Pon Baut Das 80*,-3.|s'établissant à 172.878 tonnes contre
Total LL... $495 899 277.09

|

Mai 831. R373 BOY Bay 155.515 la même période de 1938.
_— Juil. B214-34 a2! "da 1935-74ACTIF: Mais. — .} Reserve: bo 4974-5, 195, 40 49-491, Les producteurs canadiens expé-Monnales rl iingoi Ma! 820% S2vy Mia ST |dient 727.842 barils de ciment Port-Finns PC June2 Bite 52, 52 land en juin. comparativement à

gent 1.1... © ; Déc. 32 32 a a 550.890 barils le mois précédent. EnSt+riine of do:- Mal 3254-11 0 OU nly juin l'an dernier 750.691 barils ontjars des Ptats- quil. 34 Ate 800 30s été expédiés. Le premier semestreUnie d'Améri- Fèves sova- } “ TS p * Leque AA AIR TER Oct. 821, A 81. “de 1939 Jes expéditions se placent àvotes Dés. 8s B's ao Ba’ | 1.995.618 barils en regard de 2,172.- |lonray Mage > ve : “(218 la première moitié de 1938.! — c. 894 5 513, San : Les producteurs canadiens ven-:Totai ... ....... £270 (23 157.37 Mal 5544 asl: 9302 dent ou cmploient 44.441 tonnes de. à ytsi 239 1 02 551, 53, 53°" ! . . €REog0 1190 I * 7°" {ehaux en juin. comparativement à
1. Avances: Oct. 630 637 a7 143.549 en mal et 41,184 en juin 1938.ar auGouver- | Dee. 755 a :Le premier semestre de l'année cou- |e - Jan. _ " - mñcliti . ‘à -déral ; Mat 732 730 720 rante. les expéditions s'établissent
b:nux Gouver- “Bellies: __ _ ; À 233.003 tonnes contre 231,343 la.pemonts pro- Jan. 687 637 65 615 méme période de 1938.ne ka ; lpr :
«: AUX banques ; . .ques à charte En août les ventes des magasins.

ct. autres ban- = a énéraux de campagne se maintien-0 rché

|

= ' : CUiPs 1.000.0€0-{e1 | Le niveau du ma ,nent à peu près au même niveau
Total .......... 1 200 €00 NO mr ! que le mois correspondant il y a un5 Effets achetés sur je BOURSE DFE NEW-YORK jan: l'indice s'élève à 1101 contremarché libre, Bons du 30 15 15 82 1126. Le moi scédent l'indiTrésor exceptés . . . Ind. Ferr. Util, Val, i140. mols preceden indice6 Placements: : Lund? ferm. . , 38,8 52,8 "était de 105.8.

a) Titres & court ‘11 y a 1 mols a Dhs | ——-erme des Gou- 11 y à ! an . 49, . Co .vernements fé- Liem haut 40,6 53.3! En août les opérations commercia-
déral et provin- ; | 1939 - bas ..... 33,7 41.61 les accusent encore ung avance suraux 155.054 139 74 “1938 haut 318 547 le mois précédent. L'indice du volu-PAM ee ; 1938 bas ..... 2h nies |Me physique des affaires atteint unedes Clouverne- Fluctuations de ees dernières années: ' physique des Ï >ments fédé- : 1832 bas ..... 3 23,9 188; nouvelle cime depuis novembre 1937.sal et provi. . i 1928 haut 146,9 153.8 184,3 137. uatre des cing principales divi-te, 63.587 470.21 1927 bas LL S16 81 618 618 Sons entrant dans | com ilation deci Autres va- : OBLIGATIONS ; sions ent 5 la bburs LLL 20 10 10 pe {l'indice avancent en regard du moismue Ferr. Ind. Util te Aq ¢ i -_ Total LL BILE 7 unai form 65.5 979 914 46. précédent. après ajustement saison

7 Immenbies de in Ban- . Ny al mols 559 959 90.4 gu N T5. |
que . 1.032 038.48 | 1 valan 579 989 937 644 L'indice de la production manu-

Tan7s 1839 haut 64.9 1008 975 640 -turiérTout antre actif 432189550 1939 bns LL... 534 059 901 49, ee16sEmente ge | quatre
— = = “a (yen 1838 haut ,.. 705 1063 951  e7,01 POINIS, à <0. Londice de la cons-; Tovortion dela mire pote CES| 1938 bas 462 930 853 50.0] tructlon, bien qu'il soit encore fai-de olus 3 * 32 bas ..... 8 400 646 422 . toa 1 ; çà l'ensemble des engagements rela’fs | oe neuro ord ong 029 1005! Dl€ par rapport à l'année de base,aux billets en circulation et dépôts: | 10 OBLIGATIONS A BAS RAFCORT montre une augmentation marquée55,90 pour cent ! n La velile ,.. 049 sur juillet. L'indice de la production: T y A 1 mois 106! 1 yalan

.

1098! q'é 6 a
—_— 3 pis A 3 . . énergie électrique se place a 241- (1939 haut ., 1176 1930 bas .., 1061 "yea ;LE CHANGE ; 1928 haut [1 iln7 1938 bas ." 107) CONtre 235.5. La distribution. baséefe SERA rh. 1028 hau: .. 1044 1932 has | gc:a{sur l'emploiement commercial, sur
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La Commission du Contrôle du,
Change Etranger. ahnonce aujour-;
d'hui les taux suivants du change.

Dollar américain: Offre, 10 p. c.
de prime: demande 11 p. c. de prime.

LE NIVEAU DE1930

 

 

La livre sterling: Offre. $4.43; de- La semaine terminée tk 23 sop-
mande $4.47 _ tembre Ire chargements auvmens- (Presse associée tent À TL157 wagons en regard de
PARIS, le 2

-

Le dollar améri-{<1<74 la semaine précédente et gn.
cain était coté à 43.80 francs sur le‘ 564 la semaine correspondante Van
marché du change étranger. Ce qui: derniel. Ce sunt
met le franc à 2.283 sous à Paris,
tandis qu'à New York il est à 2,280.
A Londres Ia livre

rahCs.

legs plus

rables depuis 1430,

Les lourds chargements 4 vrain
vaut 176.625 | dans la division de l'Ouest pr de

marchandises diverses dans la di-
Les rentes de 3 p. c. valent 7630’ vision de l'Est sont les principaux’

Fansc. facteurs d'augmentation sur les
(Presse canadienne) chargements de l'an dernier Ces

NEW YORK, le 3— La livre! deux Item augmentent de 3.053 et de
sterling glissa de 1-4 de sous à 401 1.501 wagons respectivement,
3-4 en monnaie américaine sur le

marche du change étranger. Le dol- {cements totaux augments nt de 21 094
lar canadien restait inchangé à 10 wagone en 193$ 3
5-8 d'escompte de même que le (rane dans iq divisf noe
à 2.78. A nose

TATE wagons et
FOue- de ona

FAY wagons

t
d

là

{lités étaient fermes. C. P. R, Dos-

les obligations du gouvernement an- +

; Les Valeurs internationales se mon-! Dons D
| trérent vigoureuses landis que les | Rhubarbe

 

considé- |

Dans la division de l'Est lee ehare !

 +

Le prix de l’or I
MONTREAL, le 4 — Lor

en barre 3 Londres volait $37.54
l'once en monnaie canadienne;
16% #& en monnaie britannique,

d'après les cotes de la Banque
| d'Angletèrre. *
i Les prix fixe à Washington de

 

— — = 1ee moncmatetaf

 

 

|LE MARCHÉ

D'OTT A WA

 

  |

sur le marché d'Ottawa, aujourd'hui.
et il n’y eut presque pas de chan-

: gements, avec ceux de samedi. Le
prix du beurre subit un léger re-
eul, et de 28c et plus qu'il était

; samedi. il glissa à 25e et plus.
Les viandes et les oeufs étaient au

| même niveau, de même que les lé-
gumes.

OEUFS

A-gros la douz. 38 et plus
Moyens .......,...... la douz., 35¢
Poulettes ,..,........ la douz.. 32¢
Beurre . coe. dla livre, 25-30c

VIANDES
Porc:

Carcasse ............ 12 1-2 à 13c
Devant ©... ............... 13c
Derrière ..... 14-15c

Boeut:

Carcasse .. AAA 8-9c
Devant .. 2.244 ..... ..... .. 6-8c
Derrière Le... 10 — 1lc

Veau: ;
Carcasse ..... Casa eee es 11 à 13c
|Devant eee a 11 a 12¢
;Derrière .. .......... 13 à 14c

Agneau:

;Carcasse ....… ++... 16 à 17c
| Devant PS 1:c
| Derrière ... .... ........ 18-25¢

LEGUMES
Blé-d'Inde . ..........
Tomates locales: —

15c la douz.

! Panier de 11 pintes 20c à 30e
| Pois Lt Le La le gai, 30c
Fèves en gousse .... ... le gal., 25c

.Persil eve, 5c
{Concombres .,.......... douz, 15c
| Choux ...... Sc
! Pommes de terre .. La p. $1.00-S$1.25

AMSTERDAM, 3. — Les prix de Pommes de terre
(mouvellesy . ..... ... .. 2 gal, 25c

iLailue ,....... .... .. 2 paquets 5c
Carottes .,...... 4 paquets pour 5c
Radis ...... oo 2 paq.. bc

.. le gal. 10c
Cen. se

 

  
 

   

 

les chargements de wagons et sur
le qpmmerce extérieur, fait un gain
substantiel. D'autre part. la produe-
!tion minérale. reflétée par les neuf_EST ATTEINT| facteurs importants. occupe en août
une position plus basse que le mois
{précédent et l'indice perd environ
cinq points à 233.2. L'indice des arri-
jvages de bétail aux pares monte de
{78.3 a B87. Le volume des arrivages
de grain est plus considérable et
l'indice. même après ajustement

| <aisonnier. fait une avance marquée
à 117.7 en regard de 765 le mols

! précédent.
r
e
r
eeric

Lisez, aujourd'hui. les an-.
l nonces. elles vous disent où.
‘quand et à quel prix vous
pouvez acheter le plus avan-
tageusement ce dont vous
avez besoin. L'économie con-
siste à préparer sagement ve-
tre liste d'achats,

Les prix se maintinrent fermes, |

  

(Presse Canadienne’
MONTREAL, 3. — Les ventes

tiaux de Montréal, aujourd'hui, à
l'exception des porcs qui étaient fer-

| mes.
Arrivages: bovins, 213; moutons

716. Les bovins d'aujourd'hui, pres-

cotés aux prix d'hier.
| Les veaux de
; vendaiont à $10-810.50, ceux de q *-

lité moyenne valaient $9-$9.50, :t

    

   

  

 

   

 

  

   

 

    

Le marché des bestiaux

 

étaient rares sur le marché des bes-.

et agneaux, 656; porcs, 1311; veaux,

que tous de qualité ordinaire, étaient

“onne qualité se

 

LE MARCHÉ DE
MONTRÉAL

non-gradés. Les truies se vendaient
$6.75-87.50. Les abattus $12. | Au Canadian Conimodity Lxchan-
TORONTO, 3. — Les prix des bo- ice à l'ouverture:— j

vins, étaient stables sur le marché! BEURRE i
: des bestiaux, à Toronto aujourd'hui, No } du Québec, 92 points, 27 —
et le volume des ventes restait lent. 27 1.4; octobre, 27 — 27 3-8; no-

! La section des veaux, ainsi que |vembre, 27 1-4 — 1-2.
celle des moutons eL des agneaux. VOLAILLES
demeuruient fermes, mais on ne Ill: Poulettes, 5 livres ou plus, gelees,
pas de prix pour les porcs. Il res-'au lait “A”, 29: “B” cholsies, 27;
tait 2.700 têtes de bovins de lundi. poulets “A”, 25-27%; dindes, 12 li-

Arrivages. bovins 670; veaux 620; vres ou plus, 29-30; chapons, 6 à 8
porcs 380; moutons et agneaux 350. livres ou plus. A”. 22-23; “B". 21: |
Les boeufs à boucherie et les Hei- : Oles, “A”, 22-23; “B", 20. Canetons,_…-—
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Un mouvement d'inflation

Une augmentation des billets ;
de banque en circulation ainsi
qu'une hausse des dépôts du gou-

vernement et des banques à
charte à la Banque du Canada
ont fait croire aujourd’hui dans
les milieux parlementaires que
le gouvernement fédéral avait
peut-être commencé la réalisa-
tion d’une politique d'expansion
de crédit dirigée. Interrogé à ce
sujet. M. Graham Towers, pré-

dangers de l'inflation, EH avait
ajouté toutefois qu'une expan-
sion de rredit restreinte et di-
tigée pourrait être utile durant
les premiers mois de la guerre
afin d'augmenter la production

et l'embauchage.
En effet, 1] v avait 15 pour

cent de plus de billets de la Ban.
que du Canada en circulation le
30 septembre qu'à la date corres-
pondante de l'an dernier.

    
 

 

   

 

 

 

 

 

 

     

Les
les ordinaires 85. Les abreuvés fer's valaient de $6 à $7. Les bon- lac de Brome. okurs' “B°, 25, … sident de la Banque du Canada, dépôts des banques à charte + jL . 5 , 2

of

_ + i - Le ee. . rai ,à lame- !étaient cotés à $5-87 et ceux à 1 her- ‘nes vaches se vendaient pour $5.25 ; ; > ag. A a noté toutefois que le mouve la Banque avaient subi, à la n
be à $4-$5.25 | $5.15, et les qualité: ordinaires. $4. A-gros, 31; A-moyens, 29; A-- ment monétaire actuel ne sem- me date, une hausse de 10 pour:
Les bonnes brebis valaient 89.50-. ‘Les veaux choisis faisaient $9.50- boulettes. 24 — 25c; B-gros. 24 — plait être que saisonnier. cent, tandis que l'achat des obli- °

$10, les béliers 7.50-$8 et les moutons ' $10.50, les ordinai-es s6. et ceux à ' 25e; C, 16 LesGran . On se souvient que dans son gations gouvernementales avait
’ ’ "herbe ! ALN» discours du budget de guerre grimpé 25 pour cent. Ces faits,53-84. l'herbe $5.50-85.85. { Blé Nor - ! © A ; .; ; ; = s Blé Nord No 1 ............ 9 1-4 + - ès les commentaires deLes porcs à bacon se vendaient $9 Les brebis valaient $9-$9.25, les Be Nord No 2 6 3.4 ben. Fodtionar, avaitmis “a MPowers, peuvent faire croirenourris et abreuvés. Les choisis béliers $8-88.25 ct les avortons 3650 ‘Blé Nord No 3 .......... . 74 3-4 population e ’ arde contre les à un début d'inflation dirigée. \raportaient 1 de prim et les réduc-. $7. Les moutons rapporiaient de $2 Orge No 30. w 10200002 52 1-2 pop ne :

tions ordinaires s'’apliquaient aux a $4.50 le cent livres. Avoine No 3. ......Et en rer— ee]

== Plcoun No 1 ............. 40 1-2 AB ment dans l'état de santé de Mme
| | 3 pleNE , ST-EDOUARD DE F RE P. Brunelle ma:ade à l'hopital due! S 4° > . 1 Farine Zo ble du printemps:— - qi elque temps.| RSE lère marque 5.70 ‘De notre currespondant! puis qu a ps Lie NO

: : 5 M. et Mme Glenn Dennie nous! 2ème marque - 820 ST-EDOUARD DE FABRE. Que. Ont quittés pour Burwash. On,
| Boulangerie … - 5-00

-

3. — Dernièrement. M. Amédée Pel- | ou M. Dennie sera instituteur &| BOURSE DE NEW-YORK ! BOLRSL DE MoSThLAL oo Farine de blé d'hiver: | lerin conduisait à l'autel, Mlle Elian- l'école d'Estaire.Cotes fournies à 1 h. 30 par L-G.' Cotes fournies todo jar nm Ma ‘ wagon) 4 insnitutrice La ma- x . i.
| Beaublen et Cle, 36, rue Sparks, Ottawa. | et Cie. du. rue Elgon. Ouawa. Le à Nouvelle 8 400-440 eetaimeni Mañe ve M. et Mme Oza Mayer et leurs

Air Reduction ......,.. 643 Assucial revers. ste i = Lire tree > : i adalat, at 1e vis. sont retournés à Noc-Allis-Charimers . à Bathurs. À 1 ! En lots mixes oo... 4.40-4.80 cut les honneurs de la Congregation. ry Denis. avoir visité M et MineAmerican Can. Co. Brazilian LL 1 24 4e es pe | Farine de mais blanc, par baril,: ; Le 15. M. Noël Venne unissait sa ville. apres 3 5 JeAllied nemor uses Hot Telrirun vo wa | Livraisons faite en wagon. 6.10 | destinée à celle de Mile Yvonne, Ovile Papin et M. el Mme Jogrica ; to SP : iv ! GauthierAmerican Rolling Mills ; Building Produ. 14 Fn lots mixtes ...... 006,40 Desroctiers. Gaut
American PowerÆ Lim 13% Can rent PAL CU 7. Son … core os aa Le 27. M. Fdgar Laforet épau- J A Qué.American Smelting Lo 58%. Aho nent Vo D 1 sGru rouge ._ . 28,25 . : ca. - AA .American Tel. & Tel. ... 161%, Can. Norther no Povo LL, ' - ‘Gru Hoag: 3025 sait Mlle Louise Ella Goulet. orga Témiscamingue, ueAmerican Water Works . 13%, Can, Reamba, …. a eee es ! ‘a wo. ee ees i ! niste de notre paroisse. i —_— ; LuAtlantic Coast Line ..... 25:. ex SeamahipPro ‘ Prix à la tonne. sacs compris, li-! A tous ces nouveaux époux, nous Temiscamingue (Qué. — (DNC]
Armin, Copper cn Be Car. earn Fd a” Mason pans1a jeglon Aeaux oe offrons nos voeux de bonheur Vendredi dernier, dans la :alle
Baltimore & Ohio ...... By tn. EIN 0 J ; Montr ad > ot one p Mois du Rosaire:— paroissiale. avait lieu une partie GeBendix ..... ............ a, VAR ER Te , jcommandes au comptant. ;.- Nous aurons tous les Jours les cartes sous les auspices de la Sociie.
Berhienem Steel... 9: Can. Lovomotive11118 Parine vessie 5.60 de 8 I- exercices du Mois du Rosaire. Puis- . té Saint-Jean-Baptiste, Orgaiiseng 11400412 aaa. (CEE So 2° . so ; - res n , 2, , axe + . *. i ; ; a , ! ed
Borden Milk ie ae Corks, nt pisWIN 1." deventecom rise ° A : sent les ferventes priéres des dévols pur M. Hervé Villeneuve, president
Canadian Pacific ........ 3, Come MN NNEng 1 “1 | prise. "de la Sainte Vierge obtenir le retour du comit> d'umusements.Case  Treshing-...…….. Ble Ditere eme No a FOIN EN BALLES $1000. de la paix Sept parties de cartes furentes r ......... cr con : 2, le a LL, . . ,00 a PE en che.Chrysler Motor ...... 8074 « Dom. Bridei Te nO A Montréal ort compris.) | Retraite. joués dont chacune fut divisée parColumbia Cas “2a Do: Stl & Con 8 1" 1 POMMES bE TERRE | Les nombreux enfants de notre des amusements dlvers par des ar

| Somme anUE Gin? Pom, Tar & Chemica sy Nouvelles, du Québec sac de 75 U- | paroisse ont suivi avec beaucoup de tistes locaux, dont voici les non
-  Conrolidated Gag... Ps Ren livres: No 1, 100 à 1.05: N 75 | piété une retraite préchée par le Quverture par M. B. Proulx. cor

Curtiss Wright AT a GatineauPose.aad | pees NOLL 108; Ko 23; bte ; de Ville-Ma- nottiste, accompagné au plano patDougias Atroraft oo Sean Gatineau Pas “ Ce Le La là 85c. | Révérend Père Dubois. de Ville- - polite. Sauvé pa
Dupont ....….......0000000 1203 + Meneral ste Fes at —_— rie. Mie f. © Co y ;General Electric | ais, us UT d'a 2 ! —_—— Chansonintitulée “Un violon wntGeneral Motors . 54: a union Tor doe : Tee — _ — | LEPAGE 0 t la nuit”, par Mlle R-A. Chemer
DoodyearTire 2 Hollinger EE e 155 : . . ! . nt. “accompagnée par Mme A. Sauvé.3. ; sters ‘ Howard Enrh 2 11 11 14 ' |

mm : : . y at, acc IN»Intl. Nickel 37% Imperial ON 154 | Obligations ! ‘De notre correspondant | Danse parMile B chad AInu. Paper 2 i) , dmperial Tolaea Co. 15°, . . ] t | LEPAGE. Ont. 3. M. et Mme bagnee au Violon par A. FL. Pau i
Intl Paocr ori oo set ! International Petroleum ; vi provincia es € : od 5 isi} Chanson par Mme A. Chaput ©,  Jehn-Manville orp. SF Lake of the Weeds oy os i F. Chevrier, de Kapuskasing, visi-| Villeneuve, intitulée “Ana{  Keruecoty Copper ...... HL Ma ses Harris C 8 municipales talent des amis. j H. Villeneuve, ’‘ Loews Theatre ....... 32 à Montreal L. H.'« i’ Qe Bourgeois visitait sa tole et Manda’. ;Lo Max Trucs ag DEL Na, Brevets DIT ! Mile Claire Bourgeois | Danse par Mlle Réjeanne Bénard

| NationalBiscuit0. 11 nt yar heel at LT | famille. diman-he. i ; accompagnée par M. H. Paulin a:National CashReg tl i Noragpda ; { ; _Fourui au “Droit” par la maison John! M. et Mme W. Bellefeuille et leurs ; Polo © >
ub ‘ oo Ogilvie Flour 1408 Crzham cet Cle, banquiers en place- ; lle et Roger, Mlle A. Ÿ : si
National Dairy Prod. ... 4 PE à a enfants, Marcelle € ECT, ans ar Miles Réjeanne. Jac-| N°tlonal DistillersLith | honmansLe es Sas fo fue Sparks, Ouawa. TH Rivet, M. L. Larabie, ainsi que M.! Danse PE er Bord uccom-| Hationa! Power & light iad | Price Bro- 1 1: : 1% Provinces— An. Dem. Off. | Gonzague Bellefeuille. étaient les queline et Dan Paule et “ en,
NY. Central “ait {st Lawrenee Corp Ap ht. Alta ...... 4 1949-54 52,00 6. invités de M. et Mme Origène Bour- pugnées par AE ® :North American ........ dé 7 ONE Lawrence Pape Priv 17 Alla 41, 1951 55.00 60,00 | iNvités de M. it PRIX DES DAMES—
Philipspets RB oo 200 Shawinigan | = PIE 1 Alta LD 4; 1956 54,00 58,00 | geols, M. Jean-B. Lepage s¢ pente. Premier prix, gagné par Mnic Jors etre ...... cea + Stee ‘anads . -4 ze 5 5 : , ins .F. e- | Riis,CPE ste con de | Emen 0, Ù(A US D RE eh Gp, à Moonbcam.ainsi queMM.F. Cherant Che. ”RadioGorn Sa à CpitedSt Ae Sols cote 6:00 affaires.  Deuxicme prix. gagné par “ii| Republic Iron @ Steel LL 17 | Winnipeg Flertrie 4 0101" 2, ce cree eu 1951 92.00 oo! M 1 Mme F. Gervais, de Harty, Yvonne England.

| Southern Pacific ........ Ll | BANQUES ° "" CB 111 412 1953 92.00 97.00 EC . Ghislaine ot Jean-| Prix de consolation, gagneSears Roebuck .......... 7674 Comemree pu CB IUT 57 1954 95/00 10u09, €t leurs enfants Ghislaine ct Je Mlle Emma Gélineau.
| Simmons Bed. 110 25 |} Montrea! A cB. 5. 1945 6.00 10040 Gilles, étaient les hôtes de M. Bour-! { DES HOMMESeR as à { Royale 1 vee C-B LL. 6° 1947 98,00 102.00 geois, dimanche dernier ; PRIX DES ! ; 01Standards Brands ...... 6 ! : —_— Man. rere 4 1957 79.00 81001 BC Cr | ittent Premier prix, gagné pa 1 i!Standard Gas & Eee... 5, CURB DE MONTREAL 'Man, oll 1956 83.50 8559) Plusieurs hommes fae Bd Te Jennings.Standard Oll of N.-T = Cat ies à 2e var 8 Mes: = 5 "56, r les nps de la ruce Falls. ; } a and i.

| United COPNLEE FO ‘et purs rouraies Os T na ae a pour tes pl P ¢ ? Dene prix she pa wo
United Corn. ..... Cee [ar i bibi P. & P. 1 fo an . ‘ri Clément.
Enited Fruit - | LitPE pes st CT 1949-54 BE apm. St-A tinde M ntbeillard Prix de consolation. gagné par MUnited Gas Impr ;  Aehestos Carn, 1981 210 7940 -Augustin de Mo bertUnion Pacific Beanharnois P. 1960 6400 7000 —_— — E. Gilbert. oo oo
T,8 Steel oo , British Americas fi 1958 70.90 7600! ST-AUGUSTIN-DE-MONTBEIL- Le prix d'entrée a été gague DuWestern nUlon Can. Vickers LL 22422 Ll 51. 1052 7600 2200 LARD. Qué. 3 (DN.Co—Le 5 octo-* M. Z. Labrosse.i Westinghouse Coan. Vickers pric Ll 6 1952 79,00 .00| : 5 » st in-d Samedi, le 23 septembre, M. «Woolworth & | com. Aleohol N-B. 1111 3 185) calc suoç'bre. la paroisse de St-Augustin-de- Samedi, le 23 invitaientNF : | Cons. Taper (ory IN LL 31, 1947-49 37.00 91.00] Montbeillard aura le grand honneur Mme Calixte Ladouceur invita .

| AmSuperpowero.. fe; HeAo IN-B ai: 1956 B40 8800. de recevoir Son Excellence Mgr un bouillon de poulets, à leur chak! Am. ver ...... oh frehild ! Ca TTT - =. e ov A 2.42 A ;; Cities Service ....... 6, | re Bee fT A eéo|Louis Rhéaume, OM.IL. évêque de : d'été, MM. et Mmes Hormisdas Mal
Electric Bond & Share gs: Fleet Aircraft on INCE CII 5° 1960 101.00 105,00] Timmins, pour la confirmation des ‘lette, Joseph Nadon, Armand Cous!.Niagara Hudson4i a To | bard of Canada’ | LL IN. LE 3 195 88.00 92,00 enfants. neau. Patrick Charland, Delphis La.Affaries à 11 heures .... 220.000 Fraser Mitehon | NSE LLL 344 1956 89.8 23.00) —Le 30 septembre. M. Ulric Bou-: framboise, Henri Guevremont, OsAffaires à midi 370.000 | Page Heréey T NE TU 415 1947-52 3956 103,50 chard, fils de M. et Mme Alfred car Rondeau; MM. Charles MerciAffaires a 1 heure ..... 480000 | Walker 6. kW ~E. ll... 43 1960 10000 10400) Bouchard. épousait Mlle Héléna et Elie Vaillancourt. Il y eut Jeu

Rian Muli : 5, 1900 1045) 108.50 Gaudet, fille de M. ct Mme Wilfrid de cartes, déclamations et chants, ceBOURSE DE TORONTO | AE | Cee Ze he 3250 OB. Gaudet, de notre paroisse Apres n’est qu'aux petites heures du ma
i Sullivan pr it CUT Ont, .!111 9 1947-50 91.50 95.00) l& bénédiction nuptiale. il y eut ré-' tin que tous prirent congés de leurer CoresaR. Moat, PonteOSTRE AT 8 CURR an lon: 1! 21, 1948-51 33.59 21) ception chez les parents des non- hôtes.Aldermac ................ ae “2ann jon. 4, 1802 95.50 302.50 veaux époux. Nous souhaitons au! La Compagnie a commenc. kL| Arntfield er Ventes à midi 1 11 un 260 nL 415 1962 10400 ‘09.00 | DOUVeau couple beaucoup de bon- construction de plusieurs maisus"acer see us 60000000 MINES PI CHRB = : reer . _" , ; ; à

Astoria Rouvn ........... Ventes à H rare conn Ont. re 5 Ms i 110.30) heur. écolte d tat t bi dans notre ville. 6 à ire
Base Metals ............ Véntes À midi Le = an Ont. ...... 5, 1960 130 GE — a récolte de patates est bien M. Fred Cork est allé à Lonard
Beattie .................. Ventes À 1 henre To ont. H Ll > ? 1948-48 ao) 0 petite cette année; beaucoup de Ont. ou il assistait à la adem: a’Big Missouri ..........., ! Ont. Hy. .. J 946-4 sa , aroissiens seront obligés d' he. “ '

Ont. Hy 3's 1950-53 33.5) 97 sof Pparolssiens reront obligés d'en ache-  cemblée annuelle du Congres ueBo Pme | vorrer On Hy, C2 355 1097 96,50 170.50, tes. | Métiers et du Travail, comme aele
UE

YS

—————————————— 3 ; ; rs ail,Bralorne ....... | 5 Ju PoE. 3 1945 a oe Le foin et le grain ont donné un gué de la “International BrotesBuffalo Ankerite | . . ue. - % "50 très bon résultat. à ayCentral Patricia | Obligations du Qué 3, 1851 2.30 8850: | . 'hood of Pulp, Sulphite and PayeConlaurum ....... que 3 tH sa OS Mill Workers”. à ‘|Domeape 16 * : : Nous avons maintenant dans notre
Bekel PES gouvernement Que SEE à, 1958 95.00 SO. HANMER, Ont. ville un service de porteur on dépEldorado ................ | quenici 1963 97.50 101,50 (De notre correspondant) sitaire pour le journal "Le Dioit
GodsLake LL | Fourni au "Droit" pm la maison H-[ Charlotte- ; HANMER,Ont, 4.— L'heure sain- dans la personne de M. Jos ph Ceu-
Gunnar God Lo. ll | C. Monk et Cie, banquiers en place-| town ..…31952 20.00 86). te du premier dim. jiche du mois fut | sineau avec lequel on peut s'abon-

; Hard Rock .............. ‘ments, 75. rue Sparks, Ottawa. Tél. Boyitiam 8. 25 fg 10100 interrompue dimanche dernier, lors- her pour livraison deson jonc :
Hollinger ................ 2-9414, = Toe 2 : ; ‘, À . hart a domicile: celui-ci se fera un qlalsr
Howey ................... Echéances— «Dem. off : Hamiron . se 186 hep Losee | oe le feu se déclara au presbrière de faire parvenir a qui de droit leHudson BAY +. trees Jan Le : ant 1001 Kingston US 1944 104.00 50 Juste au moment cù l'exercice allait Ce ‘ell Pat e vous aimeriez a faireKerr Addison ........... Oct. 15, 1939 ...... 2', #9" 2 | ngstor > bed a , commencer. Le feu se déclara a Nouvelles 1€ VOUS nerte :Kirkland Lake .......... Nov. 15, 1944 Lane 24 2074 pans Kitchener > 194 104,23 107,50 étage supérieur et causa des dom- paraître dans le courrier de Témis-Lake Ruore .............. Juin «1, ses 22 2 ga res ; Per : i ; Lr "ess 7L'apa SCaatine Cs oct. 13, 1942 L111 3” 100 102 Ont), I. Py 90.00 103.20, mages considérables au toit. Ce camingue. On peut Sa paTelteh Lecce ncseene Perpéliels ........... : Montréa! i, 185 gu veo! n'est qu'une heure plus tard que écrit à boitr postale no 177. Tén

i Little Long Lac . ....... Juin 1, 1950-5" Montreal se 1943 a. ea ou| les pompiers volontaires ont pu mm- CAMIngue. Que.MACASS ooo. Juin 1, 1953-53 Mont: eal 3 Tee he 56.00 | 1a 5 AICS pu in UEi Madsen Red Lake ....... Juin 1, 1946-49 Montréal a Lan 3750 10250! (Tiser les flammes à l’aide d'extinc- _.;  Melntsre Ces Re UT !Noy. 15, 1948-51 Niagara-F : 5 1943 98.) 10209 teurs chimiques, de boyau d'in-| VOUT E/-VOI A)cKenzle

RedLake

..... u ’ ae ast : ar EG ; DR _ . 4 - cn
; McCleod Cockshutt ..... Oct. 15, 1944-49 Qrraxa ... 4'3 1949 101,50 105,50 ; cendle et depeman fant ; |McWatters .............. Oct. 15, 193 - _ - à les pompiers a ville de Ca- -otre ant recoive lesMoneta .... ............. Oct. 15, 1943-4 horough # 1943 100.00 107,00: préol, mais le feu était complete- UC votre enf: Tec le 1NOranda LL Lecc anne ss 0e Oct. 15, 1947-52 Peter- ‘ay ; ; compliments de l'Oncle JeanNor borough . 5 1961 107,00 112.0€ | ment maîtrisé quand ils arriverent, ;Normetals 2000000000 Sept. 1, 1840 ‘ 195 17,50 102,55 ; . ; à l'occasio de son anniver-Pamour _...cccasenasuess Oct. 15, 1944 Québec... 41. 1930 5.00 10400 On estime les pertes à un millier de occ n de y| Paymaster Fev. 1.1046 Quebec A 0400 99.00! dollars. saire de naissance, écrivezPend'Orcille , Nov. = Toronto 55 1942 103.00 10800) Mille Tiérèse Bélanger, de Chelm:- comme suit au Royaume de:Prose CIO "Tooth | Nous Lagann Toronto 5° 1961 107.00 112.00 £ord, visite actuell LM. et Mme!F Preston East Dome ov, 1, 1948-5 > or |B 36) 5 ord, visite actuellemen . p . “ it" .i Sherritt Gorden Nov. 1, 1949-58 4 Vancouver . 5 1344 2e 28001 Jean Dubois Enfants, le “Droit”, Ottawaa te … . . 1 5 > * 924 ~~ | ee .Staten Malartie Ceara PA 15 1943 5 10654 1081, Windsor … Ja 195 2150 3650, M. et Mme Omer Charbonneau, Ont ;Stadacona ............... : Garantis par le Windsor ... 2 = 1875 41.05 (6.00 née Léda Proulx. font part a leurs J. .. X., aura ansones Gouvernement Windsor .. 23 1975 100 3610 2 ¥ , ;TéckHughesCLL duDominion— Windsor ... 4 1975 7100 76.00! parents et amis de la halssance le (jour, mois, annec)Temiskaming ........... | C. N. R, 1942 ...... 2 9 gn Winnipeg. 6 199 MC 101% d'une fille.

Toburn G. M. Ltd. (CON RLM Die 86, va Tousstrictement mutes wi whanpe| Nos sympathies a la famille Al- (Adresse au complet)V ! . . cess & ; . - * ;| VHantHargreavesI CONOR: 106 212101 25 934 251, |ment bert Forget quiont eu la douleur de ve| HUILES C. N, R. 1944 ...... 3 98, 17° —_— perdre leur bébé, Rodolphe, âgé de Lisez aujourd'hui les annon-Angio Canadian .....….…. Li € NR. Lo ee 3 32a 85° L lu d ” h es |7 mois. Outre son père et sa mère, çes de votre journal. Elles
Dr dmonton ... > SNE 152 ve 2 9:31 amy € Volume des echang il laisse pour le pleurer deux fre- | é t du temps, de
‘algary & Edmonton ... 24» £ N. R. 1948-53 + 3 505; 931’ t I . d . res. Morel et Conrad. et quarte | vous épargneront du ps,Calmont ... ............ . 451, “C .R. es 4 s ps, > . 4 y ;j Dalhouste 21111210 fl CN RL 4,2 10812 108 monte le mols dernier Meur. Jeannette. Yolande. Armes Pargent et des ennuis et vousDavies Pete ........, ees 23 . N. B., 1956 ...... 2 i071, ! ‘feHome ON...SIL 27 CN R. 1957 1111! la 10794 lU#41 A la Boures st an Curb de Moni-| Marie et Zita. cront trouver le moyen deHomestead ............... 7}, C. N. R. 1953 een 4% 1, na réal, le ynlume des échanges indus-| On ne rapporte aucun change- Vivre mieux.

RoyaitteCUT a EN EI2 I Da| lels à, au cours du mois de sep- = inTORONTO ET CURB C.N W I 8 5.193 5 ils M3'2{tembre, accusé une augmentation de;Ventes A 11 heures ..... 23.000 Mont. Jan 1049-69 2 us 13 plus de 3007. gur le mais d'anfit et a |
Ventes À L'heure [I 85000 CG TP. 1821 4 3% 104 [atteint le chiffre mensuel Je plus

8trictement sujet au rhangemnet. élevé depuis près de deux ans. ni -. —_— Atalt plus du double du vnlume des‘
Brusque avance du °C di id d bl frhanges Industriels de septembre a

€s dividendes payables 1938,; : }commerce canadien 2 marme | AU cours du mois qui vient de se
—— en fonds américains terminer, les transactions industriel-

En août le Canada a une balance, Dis < les à la Bourse et an Curb destillers Corporation - Seagrams, ; äcommerciale favorable de $48.324.- Limited, a informé aujourd'hui la Montréal se cont élevées à 1.995.296
413, à rapprocher de 33.748.614 le, Bourse de Montréal que cette socié- ACtiOns, en regard de 446.886 actions -
mois précédent et $29.511.684 en août té avait reçu, du Bureau de ontrôle | 9N Août de cette année et de 945.233
1938. du Change. l’autorisation de paver |rtinns en septembre 1936, C’est In
La valeur du commerce du Cana- {en fonds américains le dividende du Volume mensuel la plus considérable{

da fait une avance brusque en août. 'ïer novembre 1939 aux actions pri- dejrile avril 1937, alors que 2.128.241
|elle s'élève à $173,740571 comparat!-

vement à $149.708.714 en juillet ct
$143.564.220 en août l'an dernier.

Les exportations canadiennes se
placent à $109.941.277 contre $90.-
797.055 en Juillet et $83.468.997 1! y
A Un an. Les importations valent

$62.708.079 en regard de $57.980.050
; en juillet et $57.026.268 en août 1938.

609 en juillet et 83.068.955 l'an der-
nier.

Les huit mois terminés en août le
commerce extérieur atteint $i.111-
780.859, à rapprocher de $1.030.478,-
430 la période correspondante l'an
dernier.

!ques s'élèvent à $662.735.823 rontre
! $541 461.553: les importations, à
I $441 767.41 comparativement 3 3349 .-
541.032; les rérxportations, a 87.297 -

, 988 cn regard de $39.475.845.

 
Les exportations domesti--

tres Industriels s'étaient négociés.
Tes mines n'ont pas euivi eet

exemple et les échanges miniers ant

vilégiées 57 cumulatif.
re

‘899.169 barils de

pétrole canadien
; le mors dernier tres miniers ont changé de mains
; _ au cours du mois écoulé, ce qui ar

En juillet la production canadien-

mots d'août et de septembre

turelle établit un nouveau record
i mensuel a 899.169 barils. en regard |
‘de 821.308 le mols précédent et|é/changes, y compris les transac-

; 701.813 en juillet 1938. Le total des| tions minières et industrielles, s'est
| sent premiers mois de l'année est de | élevé d 3.751.624 actions an leu dn
| 4.270.407 barils contre 3.623.291 la, 2.035.607 actions durant le mofe pré-
| période correspondante l'an dernier. cécent et de 9744794 artinna av

La production de gaz naturel enlenurs de la périade cnrtreepandante
jutilet s'élève à 1.755.544 000 pieds Cu- ‘de l'année dernitre

bes. à rapprocher de 2.106.482.000 en
| fuin et 1.585.755.000 en juilier 1058,
Le tote] dex sept mois termine: en; be: comparatisemen* à 10 742.308.0%
juillet cst de 21.085.471 000 pieds cu- la inême période l'an dernier,

minières en septembre 193%.

rerrs

 

Até légèremert inférieurs à reux du:
de

l'année dernière. An total, 1.556328"

compare à 1.584.718 actions minià- ,Les réexportations s'établissent | ne de pétrole brut et de gazoline na-;res en août, e» à 15599,261 aetiona
$1.091.215 comparativement à 8931.-;

En septembre, je volume total dre

BUFS - 
|

 

|
|

|

quand vous achetez des
PRODUITSALIMENTAIRES

VOLAILLE -* -

BEURRE DE CREMERIE - -
FRUITS ET LEGUMES EN CONSERVE

FRUITS ET LEGUMES FRAIS
Service des marchiée

MINISTÈRE 3 EDESIAL DF. L'AGRICUITY RE
Honnvahie Jamies (. Cardiner, minietre.

BŒUF  

  

      
   

; mitigée est-il commencé? |
i



PQ

Ny

rep re

Lespetites annonce
Cartes

Professionnelles

MEDECINS

Dr PHILIPPE BELANGER, 74,
rue Laurier-est =Spécialité.
Chirurgie. Cunsultations 2 à 4
h. et 74 8h pm. Tél. 4-A217.

Dr De HAITBE, des hôpitaux
de Paris, 161, rue Btewart.
Spécialités: Chirurgie. Mala-
die ces femmes Maladie des
organes genito-urinalres. Con-
sultations 2 à 4 h 30 et 7 à
8 h. 30 pm Tél: 4-1244.

Dr A. DROUIN, 187. rue Rideau.
Spécialité. Yeux, Oreilles, Nez,
Gorge. Consultations, 3 à 5 h.
et 7 à 8h pm. Tél.; 3-9162.

br J.-L. LAMY, 211, rue Stewart.
Spécialite. Chirurgie. Consul.
tations, 2 4 4 h. et 74 8 h.
pm. Tél.: 3-7028.

Dr E. PERRAS, 192, rue Princi-

 

 

 

 

 

 

 

Dr J.-M. RAVARY. — Yeux,
oreilles et gorge. 433, rue Ri-
deau. Tél.: 3-8252.

Dr DAMIEN ST-PIERRE, 368
Dalhousie, Edifice Le Droit
Spécialité: électricité médicaie.
Maladies des femmes (non-opé-
ratoires). Diathermie-rayons-
Ultra-violets. Tél: 3-4101.

Dr R.-E. VALIN, 165, ave Lau-
rier-est. Spécialité: Chirurgie
exclusivement. Consultations, 1
4 3 h. pm, et sur Rendez-
vous. Tél.. 4-0337.

Dr HORACE VIAU, 473, rue Ri-
deau. Spécialité: Maladie des
enfants exclusivement. Consul-
tations ! à 4 bh; 7 à 8 h.
Tél: 4-2240.

 

 

    
—

Gardes-Malades 86

RITA BOURGEOYS, G.M.G.E., ser-
vice privé. 20 Dollard, tél.: 2-204

86-1 ms
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Automobiles

PARTIES D'AUTOS, autos usagés
achetés pour mise en pièces,

pneus, batteries. Baker Bros 3.
rue Duke. TéL: 23-7393.

SOL, ci-devant de Baker Bros, ex-
ploite maintenant le nouvel éta-
blissement de pièces et accessoi-
res d'autos S. & S. Autos achetés

 

pour mise en piéces. Wellington - |
54-JNO.!Preston. 8-2526.

Remerciements 2
!
: CABANA. — Madame Marie-Rose

i Cabana et sa famille remercient
blen sincèrement toutes les per-

!  sonnes qui leur o-* témoigné de la
sympathie, à l'occasion de la mort
de Mlle Thérèse Papillon, soit par

. offrandes de messes, bouquets spi-
| rituels, cartes de sympathie, visites

ou assistance aux funérailles, et
tout particulièrement les RR. PP
Ant. Papillon et Charles Glaude
de !l'hApital St-Vincent, ainsi que
les religieux et religieuses.

1355-2-230

 

 

MONUMENTS et cartes mortuaires

A vendre
LATTES $3.00, bardeaux $2.75, plan-
ches $18, bois dur embouveté 420
Madriers de 3” 30 rue St-Jacques,
Hull, 3-2486. Boucher Freres 25

S SOI
25

LE DROIT, OTTAWA, MARDI 3 OCTOBRE, 1939

 

A lover 38

LOGEMENT, 3 grandes pièces, jeu-
ne ménage, couple sans enfant.
P. A. Larocque, 137 Maisonneuve.
Hull; 2-7454 ou 2-5027.
 

BAIGNOIRES, éviers, iavabos, ca-
ulnets, égouttoirs, tuyaux. rac
cords rediateors Pume 140
Booth. 8-0461. 23- JNO

APPARTEMENT 5 pièces, bain,
chauffé; s'adresser 254 Blvd. St-
Joseph. Wrightville: 2-9338.

 

LATTES de 32 pouces et bois de
construction. Prix  d'aubaines.
3-20. 2-1 ms.

ALLECHANTES aubaines de meu-
bles durart la vente du 19eme an-
niversaire. Conditions faciles ct
longs termes. Emmagasinage gra-
tuit jusqu'au besoin. Cohen &
Cohen, 194, Rideau, angle Waller.

25

 

mieux finis et de 20 à 26 p. 100
meilleur marche Chez J.-P LAU-
RIN, 95, ruo Georges, Ottawa.
Ecrivez ou téléphonez pour cata-

Tél: 4-0417

 

PIANO en bonne condition, $20 et
$30. Termes. 93 du Pont, Hull.

25-JNO

BOIS neuf et usagé, tous genres.
: “ Cayer & Frères, 82 Duke, 2-6036.Directeurs de funérailles de

COMPAGNIE FUNERAIRE RACI- 520 ACHETENT un radio cabinet;
NE,LTEE. 127,rue Georges. Offa "513, chesterfleld: 825, mobiller sal-

 

!

|

| Monuments |

|

|
logues.  
 

 

 

| 370 Daly. Tél.: 4-1537. 13-232

14On demande
 

 

62728-14-233 |

MENAGERE générale d'expérience
pour un hôte! de campagne; ie-

 

 

 

1354-14-230

Servantes demandées 15

PERSONNE, âge moyen, de 8!2 het-
res le matin jusque après diner; ;
références de la ville. Ecrire case
17, Le Droit. 15-231

 

  | Femmes.filles demandées

‘ APPRENEZ la mervetlleuse culture
de la beauté, école brevetée par le

  

pale. Hull. Tél: 2-8764. Spé- le à diner, chêne; $65, piano, excel-

cialité: Rayon-X au bureau . lente condition. Cecil Leach «

privé. Diagnustic et traite- | Perdu-trouve 13 Co. 712 Somerset-Ouest. 25;
ment. Consultations, 1 4 4 h.
p.m. et de 7 &4 8 h. p.m. . JEUNE chienne épazneule, réfugiée; CANAPES de studio, $21.50; mo-

billers de studio, $49.50. F. Slover
Ltd. 25

PIANOS droits à partir de $35, co-
 

 

 

poupe tés spécialement pour prompte
CE, ARGENT:0JOUREEa vente. Conditions à débattre. Or-

vieilles e , 25018, me Limited, 175 Sparks. 25
etc Les plus aauts prix. 183, rue m > Sp 2

Sparks, chambre 791 ep haut— RADIOS spécialement cotés pour
prenez l'ascenseur). 14| prompte vente, $7 et plus. Mo-

ARGENT à emprunter sur proprié- unes Orme Limited, 1
té, première hypothèque. S'adres- i

ser, case 52, Le Droit. DEUX “Rangettes”, avec réchaud.
S'adresser, 98 rue Georges, Ottawa .

25-231

MOTOCYCLETTE Harvey Davidson,
 

 

 

férences exigées. S'adresser à case bon état. Laval Motors, 71 rue
50, Le Droit. 14-230 Laval, Hull. 2-7813. 25

PENSIONNAIRES, hommes ou fem-’ 15 CHEVAUX, 9 harnais, boghet.

mes, lavage et repassage. Prix: S'adresser, 500, rue Clarence.
raisonnable. Ecrire case 11, Le 62723-25-234
Droit, Ottawa. 1345-14-231| —

; LAVEUSES électriques usages,
DEUX bons peintres tapisseurs.! Connor et Easy, $10 et plus 91,

S'adresser, 411 Sussex. rue Wellington, Hull. 25
 

UN WAGON de gros chevaux de
trait, et poulains, Swanson, 43
Sherwood.
 

FOURNAISE à air chauc, marque
“Legaré” aussi moteur a gasoline

“De Laval”, 244 chevaux; télépho-

 

ner 2-6766. 25-231

BAINS et éviers usagés, toilet-
| tes, bassins, chaufferette, tuyaux

d’égouts, tuyaux pour l'eau, sou-
papes, founaises, M. Zagerman

 

 

PEINTURAGE d'autos, $12; lettra-! ApOPTION d'un bébé. Appeler tel. |
Duro-Lac Paint Co,

54-196
ge camions.
402 Wellington, Ottawa.

WHITEà ridelles, 1931, remis à neuf|
pour le service d'hiver. Aubaine.
Laval Motors, 71 Laval, 2-7813. °

54

Assurance 98;

LEONIDAS DESROSIERS, Monte-
bello, Qué. Tél.: 96 s. 6, assuran-
ce vie. feu. accidert. 98

Radios

EUGENE LAJUIE — Réparation de
radio à domicile, ouvrage garsn-
tà Tél: 2-1468. 81

ue

re

EEarr

 

81

 

Ouvrage en Feuilles
Métalliques
VENTILATION

Toitures dans toutes ses
branches

J. R. DOUGLAS, Ltd.
260, rue Slater Tél 2-1530

Nous donnons un prompt
service.
 

  

 

Empruntez aujourd'hui —

Une anhée pour

rembourser!
350 à $500 à taux fixes, autorisés par
une loi spéciale du parlement fédéral
SERVICE CONFIDENTIEL aux Sala.
ciés, prporiétaires de foyers, d'autos et
aux marchands ARGENT EN UN
JOUR, S1 ON LE DESIRE.

Venez, téléphonez ou ecrives.
INDUSTRIAL LOAN &

FINANCE CORRPORATION
“Compagnie entièrement

snadienne”
rue Rideau Tel:
(Immeuble Transportation)

E.-L. DU PLESSIS, gérant.
PRETS CUNSENTIS

ALX ENDROITS ENVIRONNANTS.
SUCCURSALES DANS LES
PRINCIPALES VILLES.

48. 3-1149  
 

 

gouvernement. 250, rue Rideau. Co. Ltd., chemin Bayview. 8-667.

108-1 ms | 25

P . ; FOURNAISE, bon état, tres bou
our adoption . I marché. 26 Guertin, Hull, 2-4493,

25-232

2-9511. 230 , EPICERIE et fromagerie. S'adres-
 

Agents demandés 18

C'EST le temps de partir un com-
merce. Les affaires augmentent
beaucoup. Vendez thé, café, pro-

duits alimentaires, médecines, sa-
vons, etc. Grosse commissinn.
Aucune expérience nécessaire. Ot-
fre 30 jours d'essai, sans risque.
Ecrivez aujourd'hui pour détalls,

| catalogue gratis: Jito, 1435 Mont-

{ calm, Montréal. 18-243

VOUS ferez plus d'affaires, vos ven-
tes seront plus fr ‘les, vos pro-
fits plus gros si vous êtes le re-
présentant d'une ligne garantie -t
aimée qui intéresse tous les mem-
bres d'une famille. Possédez vo-
tre propre commerce. 12 mois de
travail garantis par année. Un
vendeur par territoire. Votre chan-
ce de réaliser les profits que vous
avez toujours solthaités.., Pour
détails et catalogue gratis: Fami-

| lex, 570 St-Clément. Montréal. 18

 

 

Instituteurs demandés 21

INSTITUTEUR ou institutrice bilin-

 

ser, Ernest Brisson, R, R. 3, Cassel-
man, Ont, 62917-25-233

1929, FORD COACH, parfaite con-
dition, comme neuf, sacrifiera pour
du comptant. 194 St-Patrice.
3-7449. 1352-25-230

FOURNAISES nettoyées, avec le
système électrique vacuum. $1.50.
7-5543-W. 62992-25-231

 

 

 

Combustible 74

WILFRID ARVISAIS: Slab bois
mou, $4,50, $3 ot 85,5U la corde,
bois mou coupe, au voyage $2, bois
franc lère qualité, 334 pieds, $7 la

| corde. 258 Maisonneuve, Hull.
2-8334, 74

SLAB bois mou, $4.50, $5 et $5.50 la
curde; bois mou, coupé au voya-

 

 

ge, $2. bois franc, lère qualité,
352 pieds, $7 la corde. L. Arvisals,
278 Maisonneuve. 2-8584. Ts
 
BOIS franc, 3 pieds 4 pouces, $6.75;

bois franc, 4 pieds, $8.00; slab,
$4.50, voyage $2. A. Vadeboncoeur,
112 blvd Sacré-Coeur. 2-5545.
  gue, possédant certificat lére ou

2e classe, pour école publique No
15, Kenyon. Salaire $700, S'adres-
ser immédiatement à J. Brown.
sec. Greenfield, Ont.

1351-21-230

Maisons a louer 41

 

OSCAR LAMBERT, marchand de
bois de chauffage toute sortes.
243 Maisonneuve, 2-6965. 74

‘BOIS tranc 4 pieds et 3 1-2 pleds.
: Bois mou 4 pieds. Bois coupé au
! voyage. 30, rue Lois. 3-1905.

J.N.O.

 

 

"TROIS chambres à coucher, salon.
salle à diner, cuisine, air chaud

 

; garage, $30. 131 Friel, près York.
| 62657-41-220 |

. .
; Réparations 103;
 

i! NOUS nous specialisors dans la rê- :
| paration des toits, la pose des lam-

bris de briques. Estimations gra-
| tuites. McAullffe-Grimes, 181 Echo ‘
Drive. 7-5500. JNO |

 

 pe

FEUILLETON DU “DROIT”  
Le

 

Parc aux

Oiseaux Bleus
 

 

par CHARLES FOLEY

 

No dt.

— Oui. comme

toujours mes rellques pres de mon

21. jP portals

coeur. Pascal, qui à divers talents,

su ter AN Jeu et ui plaisir Je te

racommioder setiv casulnette en

Joignaift aux autres l'anneau rom-

pu. Et puisque tes inedallles sont

retrouveeés, rends-inoi les

et remets-les-mal ai cou . elles

me manquent : cela me lait trota !

au coeur de ne plus les sentir.

— Mais. mals. conimeny se

IBit-117 = bailbu‘lait la jeune tille,

sans cer nt vauleir preciser sa

Question, tant celle ressentait le

M ttoudie. tant elle “raignait de se

tromper dans le ressentiment dont

iL son etre tressaulair,

oe Mon cher mari avait lait tai-

miennes .

Verlier sétait perchee. Elie avait

l écarte les dentelles de sa chemiset-
.te de nuit, aîin que ja jeune tile

put lui ragrafer pius tfactlement la

chamette sur Ja nuque tres Dlan-

che de la chaâtelauje, Albine vit ae sa mere, dans ce:te attitude de

comme une peric noire tombee' reconnalssance et de tendresse

dans la neige, e grain dc beaute, quelle prenait s) volonuels. Mme

exactement place comme l'etait le Veriter voulut parier. Albine 1in-

!sten, pres de |epaure. ‘terrompit:
— AN! marraine. . ce signe . i — Ne dites pius rien, ma chere

~ Ne comprends-iu pas entin? :maman. Cela vous latiguerait. Je

Lette toils ce fut 1a jeune fille

qui prit Mme Veriler dans ses bras,

l'etretgnit, iembrasss passionne-

ment, tandis que des iarmes de

Jote glissaient dais leurs balsers.

— Vous etes ma maman..

chere petite maman! comme main-

tenant Je le ais tactirimnent ce

J! son

Las >

| BOIS FRANC.$6.50, $7.50, bois mou,
' 4 pieds, bois coupé au voyage.

; ‘Transfert, R. Barrette. 3-1926, 74

SLAB, 4 pieds. $5; bois franc, 312 et
4 pieds, $7,50 et 88. Jos. Sarrazin.
125 St-Jacques, Hull. 2-4943.

62845-74-234

 

  

Les annonces vous disent oû

et comment acheter.

votre premiere Caree... Depuis
| cette, idee me revenait sans cesse.
mais Je la chassals de mon ame
-comme un aésir d'orgueti, comme

un reve impossible, cumume un ese
‘poir aussl presompltueux que tou I |

Je me detendais d'y croire. je me

Jugeals coupable d'y songer .

C'était trop de vonnenur

. Puis, rétiechissant

cette mutuelie emotion, st exquise

qu'elle fut. pouvait tälre grand mal!

ra la chatelaine, Albine desserra

etreinte.  Douceinent, avec

“d'intinies precautons, elle renosa
‘la tee damn, ses oreulers.

“la jeune fille

pres du ut, les (cvres sur la main

suis votre fille . Ai-je besoin den

; Savoir d'avantage ? C'est Dien as-

| 56% POUL Tie donner du bonheur ie
reste de ma Vie :

| Maitrisant son attenarissement
avec une energic dont elle avait

donne tant de preuves ces derniers
mots, ia chiteiaine reprit aune

“Ve les deux Diol x ensemble, Un mot que je M'El jamais pu aire a VOIX eitermie
pour toi, un pour mor .. ‘Mme Sonnel!. La pensee gue — Je veux que ‘a .aches de Ce
En prononçant cts mots sieue | J'étais voire fllle ina troudige des sou. Nous Avors ie i0lsir GE causer

Ly ar I \. U fur A i i} y } ; à GE RR Wo a u

a A À 2 " - \d I,

1346-25-234 |

1

soudain que

Se lais-.
; sant ensuite glisser sur Ics fourrure .

detnetra à genuux

DUPLEX non chauffé, 5 pièces, à
183 York. B'adresser, 327 King-
Edward. 38-230

LOGIS de 5 pièces, très propre, en
haut, 9 Champlain, Hull. 2-1246.

i 62844-38-231

| DUPLEX ibas) nouvellement déco-
|! ré; à 184 Rochester, S'adresser.

Tél: 3-8713. 62850-38-231

LOGIS, meublé ou chauffé.
$35. Tél: 4-1547,

 
 

 

non,

1357-38-235

APPARTEMENT d'affaire aménagé
pour fabrication du gros, bouche-

rie. O. Routhier, angle King et
Clarence. 1350-38-232

| APPARTEMENT de 2 chambres,
meublé, dans famille privée. $23

i par mois, 240 Wilbrod. 4-1696.

! 62898-38-230

* 17 "ISON, 7 pièces, centre de la ville
S'adresser, 86 St-Jacques, Hull.

1356-38-232

APPARTEMENT moderne, chauffé.
! eau chaude, ménage fait, 4 et 5
| pièces, central. $20, $32 et $35.

S'adresser, 132 St-Patrice.
| 1353-38-231

Personnel 75

POUR GRANDIR, développer mus-
cles, maigrir, améliorer santé, vue,

réussir. Envoyez 10c, Leblanc, 166
;  DeMontigny, Montréal.

 

  

 

 

 

 

 

 

 

VOUS pouvez avoir une apparence
“ile. captivante, d'une fa. :
sûre, logique. Prenez des Slen-
dor “Beauty” Tablets. Quantité
pour deux semaines,

| vente seulement A la Pharmacie
. Denman. Tél: 3-9128, 3-0794. 75

 
 

Divers 100
NOUS achetons les ameublements et

!  ngencements (fixtures) d'occasion
| de toutes sortes. Nous payons
; comptant. 2-0121. 100-JNO

  

VAL-DES-BOIS, Qué.

VAL DES BOIS, Qué, (D.N.C.)
—M. l'abbé Rollin, professeur au
Grand Séminaire, était
notre curé, dimanche dernier.

la famille L. Frappier, dimanche.
M. L.-G. David, maire, et M. J.

McCabe, de U.-D. du Laus, sont

allés a Buckingham dimanche, ou
avait lieu une assemblée politique.
M. Guy David a fait un voyage

à Mont-Laurier, dimanche dernier.
Ont subi des opérations, à l’hô-

pital St-Michel, de Buckingham, et
sont maintenant en voie de guéri-

! son: Mmes Rémi Plante, Em. Thi-
i bault et Dorins St-Denis. A cha-
jcune, nous souhaitons un prompt
; rétablissement.

|! M. et Mme Parent, de Mont-
| Laurier, ont rendu visite à Mme
|L.-G. French, dimanche dernier.

M. le curé Whitmore fera cette
semaine sa visite paroissiale annu-
elle.

Jeudi dernier fut tenue ici une
clinique anti-diphtérique.
—_—

Carlsbad-Spring, Ont.
{De notre correspondant)

CARLSBAD-SPRINGS, Ont. 3

 

 

et M. l'abbé Jutras. de Ste-Thérèse,
rendaient visite à M. et Mme Wil-

frid Desjardins, dernièrement
Etaient en visite chez M. Ernest

| Desjardins, la semaine dernière, M.
 

___",et Mme Grignon. de Hull. Mme Ga-
gné, de Woonsocket, et Mille Aldéa
Gauthier.
M. et Mme Wilfrid Desjardins

‘ainsi que M. Eusèbe Desjardins, de
Ramsavville, prenaient le diner chez

i Mme Dcnat Goyette. dimanche der-
nier,

Ceux qui désire faire publier des
nouvelles dans le “Droit” sont ptiés

! de les adresser à Mlle Jeannette La-
Intel, de cette paroisse.
! —_——

Du comptant pour votre aa-
tomobile usagée, si vous utili-

|sez les “Annonces Classées”

‘du “Droit”. — Appelez 6-0514

 

seules et sans témoins. Ne remet-

j tons pas a demain. Protitons de ce

repit.

;_ Albine avait une telle lol dans

les moindres parnies de Mme Ver-

lier quaucune explication ne lui

etall necessaire polir croire. Avoir

cette douce et terdre maman ia

rendait heureuse et tiere, a tel

point que tous les pourquoi et jes

comment du moide ne pouvaient

rien ajouter a sa télicite, Ce tut

donc avec moins de curiosite que

d'aftection et de respect quelle

ecouta la châtelaine.

—Pour que je consente a me sê-

62685-38-232 ,

75-1ms

VOUS SEREZ frais et dispos, en:
prenant réguliérement, les Kipp's

Herb Tablets, 25¢ la boîte, à la
pharmacie Denman. T5:

$1.00. En:

l'hôte de

Mile B. Frappier et M. Lemaire, |
de Buckingham rendaient visite à

Un matelot prétend avoir

M. le curé Lassonde, de Bois-Franc,!

parer de tol, moi unique entant, iu

fallut une serie de chagrins dont Je causait avec tol ei, te designant ! dans une maison d'aijénés. atin de

t le compto
AUTOMOBILES

| NOUVEAU
| DODGE

|

Ottawa M
179, RUE BANK

| A DES PRIX REDUITS
MODELES DE 1940 MAINTENANT EN MONTRE

Limited

La en i)

AUTOMOBILES

X AUTOS
DE 1939

otor Sales
2-3717

204 TMS 0 AT 3

 
 

|
 

|  
(De notre correspondant)

MONTCERF, Qué, 3. — Les pa-
roissiens de Montcerf ont appris

M. l'abbé Jean-Marie Glaude, vi-

caire de cette paroisse.
Il y à à peine un mois, le défunt

était parmi nous; comme sa santé

temps, 1! prenait un repos de quel-

Télesphore.
Le regretté disparu était directeur

de la ligue du Sacré-Coeur. En juin 
(Presse associée)

WASHINGTON, le 3— Un aver-
tissement allemand que les vais-
seaux des Etats-Unis, dans leur pro-
pre intérét, doivent éviter des ma-
noeuvres suspectes dans les eaux
anglaises et francaises, a été relayé,
aujourd'hui aux navires en mer par

la commission maritime américaine
et les autorités navales.

Le message allemand a été reçu
hier soir au secrétariat d'Etat, peu
de temps après que le secrétaire
d'Etat américain Cordell Hull eut
averti les citoyens des Etats-Unis

d'éviter de voyager sur des vaisseaux
de belligérants.

Le message recommande d'éviter
des actes tels que les changements
de cours des vaisseaux, l'usage de
sans fil en apercevnat un navire de
guerre allemand, le zigzag. la négli-
gence à obéir à un ordre d'arrêter,
l'acceptation d'’escorte par les forces
navales anglaises ou françaises.

Le président Roosevelt a déclaré

 

  

; |

| MONTCERF.

Décès de M.
Jean-Marie Glaude

avec beaucoup de regret la mort de ‘

laissait à désirer depuis queique:

ques mois chez ses parents de St-'

|

Add ABA ia,AE

ir des vraies aubaines
Le sénateur Borah a

13

donné la réplique
au sénateur Pittman

(Presse canadienne)

WASHINGTON, 3. — Ceux qui
favorisent l'embargo strict sur toute
exportation d'armes des Etats-Unis
aux pays belligérants comptent au-
jourdhui sur le discours au Sénat
du sénateur Borah, pour gagner à
la cause de nouveaux adeptes.

D'autres part, ceux qui sont en-

pêche la Grande-Bretagne. qui est
entourée d'eau, de se procure: des
‘armes sur nos marches, alors que
i Allemagne, pays continental, ; Ce

| eos aux armes, munitions et à tous
les instruments de guerre. fabriguês
len Russie. en Italie. en Roumanie,
len Yougoslavie et en d'autres pays.”

|
: LE SENATEUR BORAH

l’abbé . I 

 

y dernier. il avait orgarfsé parmi nos
jeunes les “Petits Croisés Eucharis.

tigues.”

H avait su par son coeur de prê-

tre, gagner l'affection des grands et
des petits. Il s'était fait l'ami de
l'écolier et le confident des Ames en
peine sachant donner au besoin un

conseil de père.

C'est la première fois dans les an-
nales de la paroisse que nous avons

: à noter la disparition d'un vicaire.
! Son souvenir sera à jamais inou-

bliable.

  

Avertissement allemand aux

navires marchands américains.

au commencement du mois dernier
que les vaisseaux américains ne de-
vaient pas être accompagnés de
convoyeurs, ni affaiblir leurs lumiè-
res ni zigzaguer.

On a expliqué hiez soir au secré-
tariat d'Etat que le message alle-
mand était en effet une acceptation
de la décision de M. Rousevelt.

On dit en Allemagne que les vais-
seaux marchands neutres ont main-
tes fois tenté, dans les eaux eutou-

rant la France et l'Angleterre, de se
soustraire à l'extrecice des droits

d'arrét et de recherches accordés
aux forces navales allemandes par
la droit international. En outre, dit
le message, ils ont plusieurs fois fait
naître des doutes relativement à une
attaque possible, par des manoeu-
vres leuches.

L'avis donné par le secretaire Hull
aux Américains d'Europe vlent à la
suite d’une riposte allemande, savoir
que des sous-marins pourraient ecu-
ler des vaisseaux marchands anglais
armés sans avertissement.

 
—

vu le Bremen dans le
port russe de Murmansk

 

OSLO, Norvège, 3. — Un matelot
‘arrivé ici de Murmansk dit avoir
‘vu, dans ce port actique de la Rus-
sie mon seulement le paquebot alle-
mand Brement mais aussi le
paquebot allemand New-York

 

 

lainsi que trois paquebots allemands
plus petits et 15 cargos de même
; nationalité. Il ajoute que 800 mem-
i bres de l'équipage du Bremen et
400 du New-York se sont rendus en

| Allemagne via la Russie.

 [— 

L patriarche

|
t
;
||

(P.C.-Havas)

LISBONNE, le 3.—
Emmanuel Gonclaves
patriarche de Lisbonne, a déclaré
dans une lettre pastorale que
“l'agression injuste, même lorsqu'el-
le est victorieuse, est toujours con-
damnable aux veux de Dieu.”

Le prélat portugais n'a fait men-
tion d'aucun état particulièrement:
mais, apparemment, il semble qu'il
s'agissait de l'invasion russo-alle-
mande de la Pologne, car il a parlé
de “l'oppression des petits états par
les grands ou les puissantes états."

“La morale chrétienne a les
mêmes exigences dans le domaine
international que dans le domaine

Le cardinal

Cerejeira,

 
rans, n'a eveille au Manoir aucun

; souvenir. Ayant fort aventageuse-

ment vendu ses usines et sa Iirme,

(Mon mari se consacra à la misc en

valeur de ses terres et fit de l'ele-

,vage en grand. Nous vivions tous

| trois au Manoir. aans une intumite

de douceur inexprimable.

—Ce sont ces scenes, dans le de-

j cor enhcante du Manoir et du parc

aux oiseaux bleus, que je croyais

avoir vues dans ues fms ou en

| reve ?

| — N'en doute pas.

tu faisais déja preuve d'une 1ntel-

“llence tres vive, Je L'emmenais

souvent promener pres de l'etang.

‘de Lisbonne
rappelle les exigences de

 

individuel, a dit le cardinal. Dans

le domaine international, nous con-

damnons le splendide isolement des

nations riches au dépend des na-
tions pauvres, l'oppression du faible
par le fort. la rupture arbitraire
des traités justement établis et la
violation des promesses solennelle-
ment données.”
—p

Lisez aujourd’hui tes annon-

ces de votre journal. Elles

vous épargneront du temps, de

l’argent et des ennuis et vous

feront trouver le moyen de

vivre mieux.

 

 

,de famille! Par contre je vis surgir

un ennemi acharne : Emile Verler

“pere de Laure et frere ainé de mon

faveur du rappel de l'embargo, pré-
conisé par le Président Roosevelt Le sénateur Borah. qu'on nomms
applaudissent au discours du séna- quelquefois le ‘’llon de l'Idaho”, de-

teur Pittman, qui déclare que l'acte [clara que la loi de l'embargo est

d'embargo n’est pas neutre, qu'’il'"une promesse solennelle qu'on de-

favorise l'Allemagne. lvrait remplir” et une declaration
Pendant que le Canada, de même que les Etats-Unis veulent “la paix

que plusieurs autres pays. atten- 'avant les profits”.
dent avec intérêt l'issue du débati Agitant son manuscrit pour met-
les observateurs déclarent ici que,tre de l'empnase, le vieux sénateur
si le débat est aussi long qu'on le | affirma que c'est à la demande "des
prédit, les développements en Eu- | instigateurs de guerre de l’Europe”

rope, qui changent avec moins deiqu'on veut le rappel de l'embargo.
lenteur, pourraient fort bien chan- |"La loi de neutralité avait place un
ger les circonstances sur lesquelles
‘est basé le débat actuel.

Le sénateur Pittman, qui presen-

ta le point de vue du gouvernement,
et le sénateur Borah, chef de l'op-
position dans le cas présent, s'ac-
cordent sur un point: tenir les

| Etats-Unis à l'écart du conflit eu-

ropéen.

 
M. LE SENATEUR PITTMAN

Le sénateur Pittman, président

de la commission des affaires étran-
tères du Sénat, presenta le projet
de loi avec calme.

Tel que passé à la commission, le
projet de révision de la loi permet-
trait à la Grande-Bretagne, à la
France, à l'Allemagne et à d'autres

pays d'acheter des armes et des
munitions à leur gré, des Etats-
Unis, pourvu qu’ils paient en moins

de 90 jours et que le transport se
{fasse sur des vaisseaux autres que
lles navires des Etats-Unis. L'une
des clauses dit que les restrictions

de transport ne s'appliquent pas au
transport par avion, par les grands-
lacs ou par chemin de fer,
Etats-Unis au Canada.

Le but reconnu de la révision pro-

porter secours aux démocraties qui

souffriraient le plus de l'embargo,
et de défendre aux navires et aux

citoyens américains de pénétrer dans
les zones de guerre.
“Le maintien de l'embargo, dit le

des!

posée par le gouvernement est de

barrage efficace au marché d'arme-
;ments des Etats-Unis pour les pays
“belhgérants. Si l'amendement est
: voté, les marchands de munitions
len retireront les profits”. ajoute le

| sénateur.
“Mais où l'acheteur se procurera-

t-il l'argent necessaire pour payer
le fabriquant de munitions? de-

|mande le sénateur. Il le prendra
où !! a pris l'argent qui a servi à
{payer les munitions achetées du-
‘rant la dernière guerre. c’est-à-dire
des contribuables américains.”

; “Sera-t-il possible, demande en-
; core le sénateur, après le rappel de
:l'embargo. de refuser d'envoyer 1108
armées, si les alliés en arrivent à
lune heure de besoin plus gran”
i “Quelle que soit la philosophie du
i Nazisme, quelque odieux que le Na-
zisme puisse être, ce n'est pas lens

jeu du conflit actuel, et ce n’est pas
{la guerre qui en est le remède.”
| Le sénateur Borah assure que le
rappel de l'embargo porterait lcs
‘pays belligérants à croire que ig
Etats-Unis prennent partf dans le

| présent conflit.
“De plus, dit-il, nos usines de

munitions ne deviendralent-elles pas
des points marqués pour ia destruc-
tion?"

“Je ne vois pas comment nous
\ pourrions nous abstenir de partici-
per à Ja guerre. ajoute-t-il, si nous

‘ abrogeons la clause de l'embargo.”

: Le sénateur Pittman et le séna-
;teur Borah parlèrent durant quatre

 

  

rapporté hier que Florida

avait été condamnée à la prison:
nous avons appris par la suite qu'on
lui avait accordé sa liberté sur pale-
ment d'une amende de $100 et des

frais.

> * »

LES CYCLISTES
Par un défaut à l'armure de la

loi des bicyclettes, seuls les cyclistes
qui “résident” à Ottawa sont tenus
d'avoir un permis. Ainsi tous les cy-
clistes de la banlieue peuvent rou-
ler à coeur de jour dans nos rues
sans avoir besoin de permis muni-

cipal. Un autre règlement
“invulnérables” les cyclistes de
moins de seize ans, qui reçoivent

un avertissement, et ne peuvent
être traduits en cour qu'après leur
seizième anniversaire de naissance.

Ce matin, dix-sept cyclistes, âgés

Ottawa, ont été condamnés à une
amende de $1 et des frais ou à dé-
faut à un jour de prison, pour avoir

circulé sans permis dans les rues

d'Ottawa.
La salle d'audience ressemblait à

une salle de récréation, et à mesure
que le greffier appelait les noms, on
voyait surgir un jeune homme qui
écoutait l'acte d'accusation la mine

déconfite.
La plupart étaient vêtus de coupe-

vent, et la plupart avouèrent fran-
chement leur négligence.
Leurs noms: Thomas Farrell, 31.

avenue Granille; Léo Gervais, 550
rue Rideau; Everett Shea, 211 ave-
nue Pretoria; Robert Mellar, 184.
rue Cartier; William Baldwin, 289.
rue Lisgar; Léo Larocque, 39, ave-

nue Robinson; René Laurin, 834.
Gladstone; Maynard Wilson, 68 1-2
rue Cooper; Peter Wood, 65, rue
Pinhey; Gordon Stevenson, 454.

rue Nepean; Léo Dallaire, 134, rue

 
 

rend :

de plus de 16 ans, et “résidant” à,

sénateur Pittman, est un point qui heures. Ils Intrent les deux seuls

favorise l'Allemagne, parce qu'il em-  orateurs.

=== Guiguer: Jock Lazarus, 397. rua

| J} Bank: Donald Spence, 1021 rue

EN i Wellington: Lionel Clément. v6 rue
| Merton: Earl Charlebois, 547 rue

CORRECTIONNELLE 4 Lyon; Burt Stapley. 113. rue Prim-

— i rose; Hugh Crawford, 12 avenue
RECTIFICATION { Fulton.

C'est par erreur que nous avons
Payer . . *

Les camarades du limier Stone.

man l'ont taquiné à leur goût lors-
que son ‘star wilness” a refusé
d'identifier un inculpé. “Je nv
comprends plus rien", déclara le
sympathique agent en se grattant le
menton. ‘Je crois qu'il a eu le trac”,

LE PALETOT

Roy Wilson, 51 ans, sans adresse
iconnue, a été condamné à deux se-

maines de prison, à compter du 28
septembre. Il s'était avoué coupa-

ble d'avoir tenté de voler un paletot,
au YM.CAIl soriait avec le pale-

tot sous le bras lorsque le proprié-
taire dudit palctot l'aperçut.
—_

Chaque jour. il vous est of-

fert de nouvelles idées, de
nouveaux moyens de jouissan-

ce, de nouvelles aides à votre
; bien-être. Lisez les annonces.

 
     

 

 

; Changez votre
joie de     

|

  

 

à

on),Lm,

Funmez

Black Cat
—elles ont meilleur goût!
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 me

cure de silence et d'isolement. Je ment apalse, elle jurait de venir

; fut jugee trop maiade pour tem-  Nabiter pres de ia ranison de sante

(mener. Je crus mourir de ceite se- let de t'amener souvent 4 la pau-

,mari, Joueur et viveur, presque paration. | vre maman. 81 lollt que put pa-

ruinee, 1! enviait et Jjalousait af- -- Devajs-je rester avec votre |raitre cette propusition meme a

, freusement mon pauvre Pierre, ! bDeau-irêére et sa fille ? une dernm-folle, je laccesta:, lout

:non seulement parce que ce cadet | — Oui, Contre cela, le notaire me semblait meuleur que de te
| avait acquis je domaine el conser- | ne put rien: 1 n'avait sauve que laisser entre 1e% rails de mon
“ve sa part d'héritage indemne; 'moi! Juge de mon epouvante.  beau-trere. Nul a'itre moyen ne
| mats parce qui avalt, par son J'étais certaine, au retour, si Ja- , s'oftrait. Je tus ia premiere a par-
travail et son aclivité. quadruple |mails Je revenais. Ge ne pius Le ler d'argent et je compris qui en
‘notre fortune. Une veuve accablee
‘et demi-tolle de douleur, un en-

| pour cet homme rendu feroce par
ses besoins d'argent. LI projetait ae

me faire interdire, puis entermer

Je manqual devenir toile. En quel- “les Colonnes en ruines, Je tappre- ‘ devenir ton tuteur et de gerer ma

ques miois, Je perdis les parents de

Lionei et ton pauvie papa, Pierre

Veruer. “otre

mariage d'amour Nui desaccord

ne troubla notre tiluvll. J avais ap-

porte en dot piusieurs miulons et

ton pere. propriétaire de Boismont,

‘pres de trente ais lorsque tu na-
quis. Je te nouimai Albine, en

souvenir de ma inerc et de la Joue
ateuie & QUI ressemblait ia poupée

‘de cire, Mais à cause de moi, Lout
le Monde. à Boisinent, et ton pere

lui-même. t'appei,ii sa neute Ma-

rie. Voila pourg:e! ton vrai pre-

mais a compter Jusqu'a douze.
| — Je me suis imimméadgiatement

lle jour mème de notre rencontre
— Et Je t'ai vouvée wussise sur

‘fortune.

i — Est-ce à ce moment que votre

mariage était un ,souvenue du nombre des colonnes, neveu intervint ?

. 1 — Non, ce tut plus tard, dans
une tentative de monsupreme

‘voir. Une entant peut etre mal soi~

gnee, mai surveiliee, avoir roid,

A dcux ans, , lant de deux ans, quelles proiesidevenir philsique, se faire écraser,

se noyer, sans qu: personne en

| puisse être accuse ‘... J'imaginais
; mille accidents cachant le crime ;

Je ne vivals pits; Je me sentais

i devenir reellement olle. Ce ut

ta.

— Une de vos amies

; — Non, une jeune ferme, pro-

 lesseur de dessu, qui, avant mon

|
i
|

| Les marcnes ou ,e massevais pour odleux beau-trer:. À |! epoque dont | mariage m'avait donne des leçons. :
| laire voir les carpes d'argent et |je te parie, Lionel avait douze ans : Elie était restee cn reiations avec

,tondateur des Usities Vertier etait d'or rose.. T'u pi-urais £n Daisant ‘et se trouvait su college. Ce tut moi Ele te temolgnait une sym-
{encore plus riche que MOI. J'avais tes medailes parellles aux mien- ;, Maitre Bournier qu: dejous l'in- | pathie si grande que Je tus dupe.

nes. . Au premier regara

{coeur t'avais reconnue:

dans mes larmes.
i — Oui . Mais laisee-moi ache-

ver mon récit. dau? toi et ton cou-

sin. Lione.,, la m-tt in'enievait d'un

; Cotip ceux que jAunaius. Nui pour

alors que Jenny sonnei se presen-

fallait beaucou» Jenny nada’ -

,elle pas quitter Pari. pnrare «8

leçons, sacriiler sa situation (res

sente et son avenir par dri fe

ment pour moi

po Loin de sacrifier a ss" tation

et son avenir, €l> cherchut à ies

assurer.

— Je ne pera nus Wo ten

‘ne me sembia.t np CLOT (ire
mandails au a0 ‘ute dArus cent

mille francs.

— Nétait-ce pas enorme ?

— J'estimais cel. trs pe: rar

Je uroyais te sause: lon pere et

Moi, nous prélevions siuvel'. pour

des dépenses urgentes, dr pis

mon trigue de ton oncie. Sa fille et tui | Sachant ou devinant mes terreur, lortes sommes Hournier nent ale

setalent imposes au Manoir. Sans peu avant mon depart pour le Mi-  cune surprise.
, — Et VOUS avez nis vos baisers cesse harcelee par ieurs persecu- ! di, ele me propesa. etant veuve et — L'aviez-vous mi au coulan”

j Honhs. Je risquais un jour de per- sans enfant, de se charger Ge tot de ce proje
der le peu Jd» ratson qui me

restait. Apres consultations de

spécialistes,  Bournier obtint

minstailer dans ‘ine maison de

| re devait te choyer comme 8e |

! propre fille. Mon beau -trere, ne

de: la connaissant pes, ne pouvait 16 7

|soupçonner deire partie secrete-

‘à suivre»

 <>

Les aunonces vous disent n0
hom, Ignore, OLDilé Gepuis quinze me proteger en ve qui me restait santé. sur la Coôte-G Azur, pour une | ment avec Loi. lL?rmoi de irnieve- i pf comment acheter.
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Les approvisionnements
de sucre vont suffire,

(Suite ge ia 1ère puges
 

coup de sucre — industries qui pour
ka plupart avaient uchete et emma-
ganisé leurs provisions bien avant
lu déclaration de la guerre — de
mettre en circulation une partie de
ces provisions. En moins d'une se-
maine la Commission avait ainsi ob-
tenu — sans contralate et sans en-
gagement de remplacer ces stocks
— près de six millions de livres de
sucre pour les eonsommateurs. Par-
nil les maisons qui ont ainsi répon-
cu à l'appel de la Commission, ci-
tons; la Compagnie Coca-Cola,
Charles (Gurd and Company, Kik
Company, Canada Dry Ginger Ale
Limited, Pepsi-Cola Company of
Canada, Limited, Willards Choco-
lates Limited. Christie-Brown and
Company, Limited, Fry Cadbury Li-
mijted, Rowntree Company Limited,
Laura Secord Candy Shops, Wm
Neifson Limited, Beech Nut Com-
pany of Cahada, Borden Company
Limited, William Wrigley Junior
Company, Canadian Chewing Gum
Company Limited, et Pure Cold Ma-
nufacturing Company.

I! est bon de signaler que la dis-
tribution extraordinaire du mois de
septembre a été faite au prix qui
avalt cours depuis avril.

L'AVENIR PROCHAIN
Comme résultat de ces livraisons,

la mise en conserves de fruits et de

lrumes s'est faite sur une grande
tehelle, mais 11 est bon de note
nne conséquence inévitable, c’est-à-
dire une diminution sérieuse des
stocks de sucre des raffineurs. Ces
“tocks sont réduits à environ 50.-
100.000 Hvres, ou A peu près ce

 

,cre de l'Ontario et de l'Alberta suit

:triotisme et le bon sens élémentaire

;tembre, ou

—

   
qu'il faut pour satisiuire lu demande
normaie pendant 15 jours. Lez exi-,
gences de sucre au Canada devront:
iorcément se limiter à cette quan-

tité jusqu'à l'arrivée de cargaisons .
actuellement en mer; et jusqu'à ce
que la récolte de betteraves à su-

  
préte à être raffinée. Il n'y aura 8
par conséquent pas de disette si les | |
consommateurs manifestent le pa-

de ne pas chercher à obtenir plus
que leurs besoins immédiats, Une
course sur le sucre comme celle de
la première fin de semaine de sep-

même la continuation
de l'accaparement pratiqué par cer-
tains, entrainerait vite une pénurie

vi-
ve-présidente de l'Action catholi-

; | ; que féminine diocésaine, a été élu
de sucre qui deviendrait d'autant ‘ présidente de classe pur les élèves

MME GEORGES TERRIEN,

plus sérieuse (quoique temporaire) |
qu'à l'encontre de celle des dernie-
res semaines elle serait réelle et non

factice.

de l'Institut deminicain de philo- :
sophie. A icccasicn de l'ouverture
des cours, le T. BR. P, Desmarais, |
prieur du Couvent des dominicains

PERSPECTIVES POUR 1939-1940 let directeur de l'Institut. pronon-
Grâce à une entente que le gou- cera ce soir à 8 heures ( à la salle

vernement du Canada a pu conclure ‘ Albert - le - Grand; une cotiférence
avec le gouvernement du Royaume- ! sur un sujet d'actualité : “ L’hom-
Uni. des mesures ont été prises pour | me va-t-il devenir l'esclave dr
assurer à l'industrie du raffinage | l’Etat ?” Tous ceux que le sujet
tout le sucre nécessaire pour salis- : intéresse sent invités,
faire la demande normate du Cana- rome ,
da jusqu'au mois d'août prochain. 0 ’
Une disette de sucre n’est donc pas FAI 1 3 O I i AW A
à craindre. Tout permet de crore; = — ,
que le raffinage du sucre se fera permis ont été émis
normalement et que les livraisons par lu ville d'Ottawa durant le
seront faite sans retards. Il est à now de septembre. La valeur tota-

espérer par conséquent que les ache- le de, travaux de construction at-
teurs reprendront leurs habitudes ‘ teint le clilffr: d« $273.820. En scp-

tembre 1938. la ville avait émis 59
permis pour un total! de $133.244.

d'avant la guerre et que dans l'in-
térêt national ils résisteront à la Le permis le plus important du

i “serrer”. évisior : permis * ‘ 7
tentation de “serrer”. en pr on rant le mois de septembre fut celui:

accordé à Concrete Construction

 

Quarante

 

contre la vie:
du Fuehrer
‘Presse Canadienne

LONDRES, 3. — Le “Daily Sketch”
rapparte aujourd'hui qu'un complot
contre la vie du Fuehrer ‘il devait
etre frappé pendant sa tournée
l'Inspection sur le front polonais)

a été découvert par Heinrich Himm-
ler, chef de Ja Gestapo. La nouvel-
le manque de confirmation d'autres !
sources. '

Le correspondant a Copenhague
du “Tabloid”, jou:nal de Londres,
tit que des nouvelles d'Alleraagne
reçues à Londres annonrent que des

membres de l'association des chemi-

ses noires, garde d'élite de Hitler,
étaient impliqués dans le complot:
En dépit du plus grand secret

gardé par és officiers de la police
allemande au sujet de ce sol-disant

complot, dit le Sketch, on voit dans
l'augmentation de la garde de corps:
de Hitler la confirmation de la nou- |

velle.
Le journal attire l'attention sur

la nouvelle naziste au sujet de l'or-
ganization de cette garde. qui est|
commandée par Sepp Dietrich, un!
des lieutenants de Hitler. |
er

Les espoirs de

Henry Ford

«Presse Associee)
DETROIT, 3. — Henry Ford. qui

a depuis longtemps adopté pour
principe que tout finit par s'arran-
ger pour le mieux, croit que le dé-
sarmement mondial fera suite au
soulévement europeen actuel.
La conversion complète et per-

manente des engins de guerre mon-

diaux en socs de charrue est un des
réves ls plus chéris de M. Ford,

M. Ford, qui croit qu'il ne peut

v avoir de prospérité durable basée

sur la restriction de la production,

prédit le retour de plus en plus ac-

centué à la terre.

“C'est, dit-il, ce qui arrive d'ordi-

noire après chaque guerre. Les jeu-

nes guns reviennent de la guerre eb

ne trouvent pas d'emploi. Naturel-

lement, ils retournent au sol. J'es-

père voir le jour où tout terrain

non cultivé sera taxé au point qu'on

soit forcé de l'exploiter.

“Il ne faut pus craindre la sur-

production. Il ne peut y en avoir

si vous mesurez la production aux

besoins des peuples de la terre”

M. Ford a répété son offre de

trouver Un Usage pour toutes choses

qu’on peut retirer du sol. ; ;

“Quelque jour, dit-il, je ferai une

carosserie d'automobile avec du blé”.

GUERRE FUTILE

M. Ford fait de nouveau connai

tre ses vues sur la [utilité de la

guerre comme moyen de regler u

problème économique quelconque.

dit qu’il a -étudie soigneusement les |

événements qui ont amené la pré- !

sente situation en Europc. ;

“Les peuples de l'Europe. dir-il,

ANNIVERSAIRE

—_ _

d'une disette imaginaire.

Ltd. qui reconstruisent le vouvent
du Bon-Pasteur. rue St-André. à un
prix de $200.000. Ce couvent était -

| considérablement endommagé par
les flammes en juillet 1938, et n'a-:

— Au congrès des anciens des

LE DROIT, OTTAWA, MA
mrEEE

Frères des Ecoles chrétiennes
 

MONTREAL 3 La Fédération
de Ainicales des Anciens eleves des
Freres des Ecoles Chrétiennes te-
nait dimanche son premier congres
2anerg! annuel au Mont de la

Salle ‘Laval-des-Rapide->. Plus de
400 anciens assistaient à ce congres
venus de toutes les maizons ass

Frères.

Au nombre des représentants d'Ot-
‘awa. on notait M. Enée Bordeleau,

de l'Académie de La Salle, et le R.
Frere Cyrille, F.EC.; M. David Joa-
nisse représentait les anciens de

 

Hull. Nous remarquions en outre la
présence de M. l'abbé Borrel. aumo-
rier de l'Institut, du R. Frere Ro-
muald. assistant du supérieur ge-
néral des Frères pour le Canada, et
du R. Frère Paulin, visiteur de

Montreal.

Le congres débuta par une grand -
messe chantee par M. l'abbé Bor-
rel, aumônier. Un déjeuner fut en-
suite servi. Puis vint la seance de

! délibétations, sous la présidence de

:Me Hector Lalonde, président de !a

Fédération des Amicales.

;

 

l'EOURRIER DÉ LIMOGES -- CT

| ‘école Saint - Viateur est:
| à l'honneur [
Elle remporte le trophée du sou de l'école de l’Asso-

ciation d'Education.
remet le trophée. —
Juvénile Mgr Laflèch

LIMOGES, Ont. 3. — Dimanche

— M. Adélard Chartrand

Belle séance de la Section
e.

High Schoo! d'Embrun. MM. Ma-
dernier, des représentants de l'As- heu et Bougie. également d'Embrun. ‘

RDI 3 OCTOBRE, 1939

 

   

 

JOURNEE SOCIALE
SUR LA FAMILLE

L Ecuie Soc'aie Populaire tien-
dra cet automne une série de
Journée sociales à Montreal. On
v entendra des conférenciers dis-
ringues: le R. P. Louis Chagnon.
SJ. professeur à l'Universite
Gregorienne. M. Nicolas Heyman,
des Editions Spes de Paris, M.
Victor Barrette du “Droit” d'Ot-
tawa, le R. P. Lorenzo Gauthier,
C.S.V.. de Joliette, M. Maximilien
Caron, ete.
La première de ces Journees

organisée de concert avec les Li-
gues du Sacré-Coeur aura lieu ie
dimanche 8 octobre prochaiu.
dans la salle du Gesu. Elle sc:
consacrée à la famille. On en
publiera bientôt le prograrune.
La deuxième aura I le 29 cc-
tobre et traitera du problème so-
cial.   

 

Les funérailles

de M. R. Lipsett

M. Robert Lipsett, journaliste de
marque et president de la tribune
des courriéristes parlementaires,
décéde samedi, a ete inhumé, hier
aprés-midi, au cimetiere Beechwood,
après un service funèbre d'une
émouvante simplicité.

Les amis et les connaissances de
M. Lipbseit assistaient en yrund

nombre au service tunêbre qui eut !
‘lieu à la chapelle de Hulse and Play-sociation d'Education e.-f. d’Ontario M. CHARTRAND

étaient à Limoges pour remettre le En présentant le trophee du
trophée de l'Association d'Education «ou de l'école à l'écote St-Viaterr, »
à l'école St-Vilateur. de L'anoges M. Cherrmand s'éteir

Cette école a été couronnée le tromis. dit-il. de protiter de cette
printemps dernier à la fin de l'an- occasion pour fixe une lecon
née scolaire. Elle avait conservé d'histoire.
durant l'année ié meilleur pour- A sa grande conlusion. ce sont |
centage dans les contributions a les enfants de l'école St - Viateur
l'Ass. d'Education. qui lui ont donné une leçon d'his-

On a, en effet, noté avec plaisir. à toire. De sorte que ce qu'il aurait .
cette époque. que les enfants de Voulu transmettre a ses amis de
l'école St-Viateur. sous l'habile di- Limoges. c'est lui-même qui
rection des Révérendes Soeurs Gri- reçu.
ses de la Croix et grâce à l'encoura-;

gement du dévoué curé de la pa-! rendre hommage & la vie cathol-

: ment
‘moment actuel.

 Mations,

: lonais

DU PREMIER

CONTINGENT,
Il y a vingt-cing ans aujour-

d'hui le premier contingent ca-
nadien de 25.000 hommes qui
alla combattre sur les champs
de bataille d'Europe. s'embar-
quait à Gaspé sur un convoi
formé de 30 vaisseaux sous la
garde de croiseurs britanniques.

Le Reichstag
sera réuni

+ Presse issocié. »
BERLIN. le 3. — L'Allemagne a

 

entrepris hier ce que les milieux du :
gouvernement ont appelé “uve of-
fensive pour une paix sensée’ et dont.
le point culminait pourrait bien
être le discours de Hitler au Reien-
stag, cette smaine.

En vue du fait auc bomiuistre
des Affaires Etrangères de l'Italie.
le Comte Clano, a ête mis un cou-
rant des pourparlers germano-rus-
ses, les observateurs sont convain-
cus que le premier ministre Mus-
solini tentera encore une fois de
soumettre à la Grande - Bretagne :
et a la France. le point de vue al-
lemand,
On n'a pas annonce la date de la

réunion du Reichstag.
De source autorisée, on apprend

que le premier ministre Mussolini
connaitra par le vomte Ciuno ex-
actement l'idée de Hitler sur les

“prochains évènements en Burope:
sa conception des sphères d'activi-
tés en Europe orirnisle: et com-

mettre fin à la guerre au

On laisse entendre que Mussolini
a été Informe du sort que l'on fera
aux régions puremert polonaises
du territoire conquis dans l'est -
protectorat, état-ltmpon ou quoi.
Dans les milieux du gouvernement
allemand. on répète à qui veut
l'entendre que l'Ailemagne n'a an-
cunement l'inteniion de germani-
ser des peuples qui ne sont pus
d'origine allemande, De

les observateurs déduisent
que l'Allemagne accorcera aux po-

une certaine liberté cultn-
relle, tout en concervant le contrà-
le de la politique.
Dans les cercle, nuzis, on pré-

voit que lu ‘guerre centre l'hitléris-
me” des alliés est vouée à la défai-
te. eù l'on base cette prédiction sur
deux points: le peuple ut le régime
ne font qu'un, et les alliés, qui
avaient suggére de supprimer le
Kaiser en laissant entendre que
tout finirait là, ren ont pas moins
imposé le traité de Versailles.
La déclaration du ministre des

Aïfaires - Etrangères von Ribben-
trop à Moscou, la seumame dernie-

y|re. offrant la paix aux puissances |
et ! d'occident. a été laite au nom des , Ministère de la défense nationale,

gouvernements soviétique et alle-
mand, de sorte que le monde de-

Les diplomates allemands, dans

ces uflir- |

| vait subi que des réparations pro-

visoires. :
Voici une liste des permis excé-

dant s2.000:
! I-M. Bower, résidence, rue Har-
! vard, $4.000.
| Doran Construction Co. maga-
sin, angle Bank et Albert, $3.000.
George Weston, résidence,

Ciegg. $4.000.
F. Lévesque, résidence. lère ave-

‘nue. $6.000,
| Walker Bread Co. addition d'un:
étage et dun sous-sol. $3.000.

| O.-S. Todd. résidenceé avenue
"Holuand. $3.00v.

Robert Taylor. démolition et re-

|

3
rue

 

construction de deux magasins, rue ‘
Nicolas, a 1gle Besserer, $3.000.
Dr S.-W. Bradley, transformation

d'une résidence cn appartements,
“rue Gilmour, $6.000. :

Concrete Construction Co. Ltd,
reconstruction du Couvent du Bon-
Pasteur, rue St-André, $200.000.

D. Younghusband. résidence, ave-
nue Leonard, $5.000.
Toronto General Trusts Corpora-

j tion. refection, Earls Court Apart-
ments, $16.000.

Piggott Construction Company,
réfection intérieure. Banque du Ca-
nada, $18.000.
J Moore and Son, transforma-

tion en duplex, rue Redpath. $2.000.

< a

Son Excellence le gouverneur-ge-
néral, Lord Tweedsmuir. se rend au-
jourd'hui à Trenton. en avion, pour
inspecter l'entruinement de l'avia-
tion rovale canadienne.
Lord Tweedsmuir et sa suite pren-

; dront place dans un avion de trans-
port militaire et seront reçus à
Trenton par une garde d'honneur.
Après l'inspection. Lord Tweeds-
:muir assistera à une déimnonstra-
:tion aérienne par les élèves et re-
| viendra immédiatement à Ottawa
par la voie des airs.

 
Un jury du coroner a prononcé

un verdict de mort accidentelle
.dans le cas de Lucien Rochon, 29
| ans, 89, rue Stewart. tué le 28
septembre dans une collision entre
lune locomotive et une draisine
lorrp, à trois milles de Bell's
Corners.

: Le dacteur J-S. Nelson, coroner.
| présiduit l'enquête tenue à Photel
.de ville de Westboro, hier soir.
| Le chauffeur «t l'ingénieur de la
locomotive ont déclaré que la col-

!lision avait éé inévitable. cur il
avait été impossible d'appliquer les
ifrefns sur une distance restreinte.
Le contremaitre des employés qui

; prenaient pulace sur la draisine. a
déclaré que le convoi était un spé-
clal” et qu'il n'était pas attendu. Il
a ajouté que la draisine n'allait
qu'à trois milles à l'heure. par me-

; sure de précaution.
i Me Raoul Mercier.
“du procureur-général.

terrogatoire.

cr. substitut
dirigea l'in-

Son Excellence Mgr C-I. Nelli-
tgan. évéque de Pembroke. vient
d'être nommépar le Saint-Siège di-
recteur des chapelains catholiques
dans l'armée canadienne. a annon-
jcé hier la légation apostolique,

Cette nouvelle n été transmise au

:qui l'approuvera aussitôt que les
autres chavelains auront été nom-

| vrait la prendre aussi sérieusement ines.
|! qu'une note diplomatique formelle. : Mer Nelligan représentera tous

les archevêques et évêques canadiens
ont été enregimentés si longtemps |, effort pour convaincre hors de len ce qui aura trait à la nomina-
et si sévèrement qu'ils ont présente tout doute leurs interlocuteurs que tion de chapelains catholiques. Il
un terrain fertile aux semences des Hitler et Mussolini étaient parfal-|est âgé de 4 ans, et a fait la

promoteurs de la guerre, qui cOnsis- tement unanimes. expriment leur | Grande Guerre comme instructeur
tent en Un petit groupe d'individus|

retirant des profits financiers de la

guerre.

“Aucun pays ue peut faire la guer-

ce sl sa population n'a pas l'esprit :

hostile. Heureusement. un grand

nombre de gens savent que la guerre ,

n'accomplit rien.”

M. Ford n manifeste

ssir que le Congrès

ee ae. rappeliera pas l'interdit

sur les armes.

DEUX ANS DE

PÉNITENCIER

(Presse canadienne?

NORTH BAY «Ont» le 3.—John

Morris. de Winnipeg. a été condam-

né aujourd'hui à deux ans de péni-

tencier. sous accusation de vol avec

effraction et à six mois pour autre

délit semblable. Morris avoua sa

culpabilité devant le magistrat J.-H.

McCurry. il y a Une semaine. It fut.

arrété avec un coinpagnon de 15 ans

par des agents de police de chemin

de fer. qui les apercurent dans les

cours de ia compagnie avec une

quantité de vêtements. Tous deux

s'avouèrent coupables d'être entrés.

dans une buanderie et d'y avoir volé

tes vétements “t une hache de la

-ompagnie.

, Le jeune homme est «ous la garde
du Rév. E.-J. Tucker, de North Bay |

de nouveau

 

des Etats- | +

conviction qu'au cas où les oùuver-
\tures de paix de Hitler seraient. re-
ftsée, le monde pourrait s’attendre
a une longue guerre.
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L'Association des Peintres du dio-!
cèse C'Otlawa a siégé hier soir en
assemblée régulière a son local de
larue Creorges à Ottawu. On adopta

de tir. Tl est évêque de Pembroke
depuis 1937

© Jean-Baptiste Emery, 51 uns, 60.
rue Bourget. Val-Tétreau, est dé-
cédé à l'hôpital Général, vers mi-
nuit 15, des suites d'une collision
jentre sa blevclette et une auto à
‘l'angle des rues St-Patrice et Cum-

4 | berland, survenue hier soir vers 8
“heures.

M. Emervy eut le crâne fracturé et
ne reprit pas connaissance. Le Dr

| W.-T. Shirreff, coroner-en-chef. a

: roisse,

-rents,

- Qfocésain

M, l'abbé Elzéar Racan,
avaient fourni, en moyenne. 37 sous
par enfant pour le sou de l'école.

L'Association d'Education s'était
plu à rendre hominage aux gens de
Limoges, aux dirigeants. aux pa-

et principalement aux en-
fants, pour leur compréhension
exacte de l'oeuvre de l'Association.
compréhension qui ne se borne pas
seulement à des cnrouragements
verbaux, mais qui tient à se mani-
fester de façon tangible. Ceci se

passait à la fin de l’année scolaire.
Dimanche dernier, on voulait pro-

céder au couronnement de cette
méritante école,
Une séance a été donnée dans la

salle paroissiale par la Section ju-.

que et rrançaise ae la
roisse de Limoges
M. Chartrand ruppela égaclment

la nécessité pour nos compatriotes
de soutenir leur Association, par-
ticulièrement par la souscription

. annuelle. Il fit Un appel en faveur
de l'oeuvre des bourses scolaires.
Et, il avait, pour l'cbtention de ces

! succès, lheureuse € bienfuisante
i influence d'un curé dévoué et de
religieuses qui ne comptent
leârs pensées ni leurs travaux pour
former une âme
humaine à l'enfaiice.

| LF. DR ROCHON

Le Dr Rochon rappeia

belle pa-

vénile “Mgr Lafleche” 4 laquelle re- gional de Association  d’Educa-
vient pour une bonne part le succès tion a Limoges. “Ei je suis heu-
remporté l'an dernier. reux de constater, dit le Dr Ro-

La Section “Mgr iafleche”. dont chon, que l'excellente vie nationale

fair. Le Révérend J. Logan-Vencla,

Association du Rosaire Perpétuel
CROISADE DE PRIERES POUR LA PAIX

Heures de Garde d'Honneur de minuit à minuit—

MERCREDI, le 4 OCTOBRE
Paroisse de St-Gérard.

Hôpital St-Vincent
Heure solennelle:

a) Hopital St-Vincent: de 7.00 a 8.60 p.m.
b) St-Gérard: de 7.30 a 8.30 p.m.    
re

Académie Saint-Thomas-d'Aquin

ne se réunira pas. cette année

‘fin du mois d'octobre. à Québec. MP
{Paquet est président de l'Académie,

Cette décision a eté prise à cause
de plusieurs difficultés créées par
les temps que nous traversons actu-
ellement.

Monseigneur Louis-A. Paquet: an-

nonçait aujourd'hui que lon avait

remis à l'an prochain la séance de

‘l'Academie canadienne St-Thomas

d'Aquin qui devait avoir lieu, à Ia

 

L’ex - président Hoover
analyse l’état des
forces en présence

mêmes. L'Empire britannique »
fortement augmenté sa production
re. Ceci permet à l'Angleterre d'ob-
alimentairedepuis la dernière guer-
tenir ae ses Dominions tout ce qu'el-

NEW-YORK. 3. — Herbert Hoo-

“ver à déclaré aujourd'hui au cours
d'une interview publiée aujourd'hui
que la défaite de la Grande-Bretagne

pasteur de l'église presbytérienne et de ln France était impossible. le 4 besoin.”
St-Gules. officia a in céremonie. Ii “Avec les forces militaires de “L'Allemagne. exception faite
prouonçu l'éloge du defunt. Il rap- terre, de mer et de l'air et avec pour le charbon. la potasse et lespela le rang élevée qu'il OCcUPAIT les ressources économiques que pos- ê
dans le journalisme canadien.
le gouvernement canadien était

représenté aux funéraules par l'hon.
Norman Rogers. ministre de la Dé-
fense Nationale. M. T. A. Thomp-
son député de Lanark, représentait

l'A (l'hon. R. J. Manion, chef conserva-
lteur. Le Toronto Star. dont M. Lip- |

Aussi, M. Chartrand ne sut que sett était le courriériste au parle-
ment, était représenté par M. H. C.

nitrates, ne posséde aucune matière
premiere essentielle au cours d'une
guerre. Par contre. les allies, dans
“leurs propres empires, produisent

: ae 90 p.c. de tout l'acier dont ils ont
Buerre sera peut-être une Victoire besoin et tout le charbon, l'huile,

pour eux et au pire la Victoire Re le cuivre, le plomb, le zinc, l'était,
|sera ni pour l'un, ni pour l'autre le nickel et tous les mélanges de

sédent les alliées, je suis assure. à
dit l'Ancien president des Etuts-
| Unis. qu'ils sont capables de défen-
dre leurs empires, La fin de la

{des deux pays belligérants. Je Ne métaux nécessaires à leur consom-
vois pas comment la Grande-Bre- mation. De plus, ils peuvent se ser-

A ; urront être :y ; > ;
{ Hindsmarch, vice-président de ce Po et la France px vir des septmers du monde pour
journal. M. Léopold Richer. vice- | actus importer quoi que cesoit. _
président, représentait la tribune L'interview a ete fuite par Roy Le fait pour un étab en guerre

:des courriéristes parlementaires. et
,M. R. K. Carnegie, surintendanu*,
(représentait la Presse Canadienn-.

Presque tous les membres de la
tribune des courriéristes. qui tra-

W. Howard et publié dans le New-
York World-Telegram. La raison
d'étre de cette interview selon Ho-
ward est le fait que “lidee se re-
;pend facilement dans certaines re-

; Vaillaient chaque jour au côté de gous du pays que la France el
-M. Lipset! assistérent au service l'Angleterre vont subir une détaite

“funèbre.
ni |

|
!

avec
émotion la tenue d'un cungrés ré-
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iSuite de la lere)

; quand le blocus economique com-
j mencera à se faire sentir. l'armée

la devise expressive est “Dieu et mon Of Limoges n'a pas périclité, tout allemande recevra l'ordre de frapper

droit”, exécuta un programme reli-
sieux et patriotig<e des mieux
choisis et des mieux réussis.
On ne sait ce qu'il aurait fallu

d'avantage admirer des chants. des

au contraire. Il est beau
ter l'intérêt que portent
rois-iens aux écoies. C'ect
d'avenir.”

Le Dr

de no-

un gage

Rochon remarque

‘considérent
que mandes pour obtenir la paix apres

un grand coup sur terre et dans
les pa- l'air afin de faire lever le siege.

Les observateurs

les
diplomatiques

manoeuvres alle-

déclamations ou même de la saynè- l'histoire de l'école St-Viateur de , l'écrasement de la Pologne comme
Limoges est l'histoire en raccourci

;

déjouées par l'attitude ferme qua-te intitulée: ‘Adam et Eve”
La séance était sous la distin-

guée présidence d'honneur de M. le
curé Racan, e Limoges, aumônier

de lU.CC. et
Actif de l'Ass. d'Education.
On remarquait aux premiers

rangs de l'assistance, M. Adélard
Chartrand. d'Ottawa. président gé-
néral de l'Association d'Education
c.-f, d'Ontario, le Dr P.-E. Rochon,
ancien président pénéral de l'Ass,
ct ses trois fils, de Clarence-Creek.

de l'Asociation d Education.
M. LE CURE RACAN

le. Il rend hommage à leur géné-
rosité et ne peur passer sous si-

i lence l'excellent travail des RR.
SS. Grises de la Croix.

M, Racan, de mème que les au-
; (res orateurs, s'est piu u noter
l'excellente et prétleuse collabora-
tion du “Droit” et de l'Asscciation

M, Aimé Arvisais. sec.-général de d'Education.
l'Ass. On remarquoit aussi M. Après la séance de l'apres-midi,
‘l'abbé Bélanger. vicaire à Embrun.
M. Maurice Brunet, principal au

il y eut réception au
pour le- visiteurs etranger.

 

camion à l'angle des rues Lyon et 7> A + EX +
James, ne semblait pas avoir été LA RESIN] ANCE
sérieusement blessé. Il se plaignit LS LT ’
de douleurs a la téte et de contu-
sions à la jambe droite. Mais il
s'ensuivit des complications. et on
dut le conduire à l'hôpital le 24
septembre.

L'enquéte x été apournée à lundi
après-midi par le coroner-en-chef.
le docteur W.-T. Shirreff.
Le camionneur était Harvey

blune. 53. rue Baird.
Le défunt habitait Ottawa depuis

19 ans, et s'occupait de mécanique
dentaire. Il était né à Montréal.
I fréquentait l'église Fir-t United
Church. et appartenait au Central
Lawn Bowling Club,
Outre son épouse énlurée, il laisse

une fille Mme James Stein. de
Montréal. deux fils. Arthur et
Lewis. Ottawa, et une soeur, Mine
W.-J. Mitchell. de Cornwail.

Les funérailles auront Heu
main à deux heures. aux salons
mortuaires Hulse et Plarfair Le
Révd H.-S. Clugston officiera. L'in-
humation se fera au cimetière Pine-
crest,

Le-

de-

La poursuite en dommages qu'in-
teniait Patrick Mullen contre Salo-
mon et Nathan Zelikovitz a été ré-
glée à l'amiable lundi après-midi
devant M. le juge McFarland qui
préside les assises de la Cour Su-
prême d'Ontario, Le règlement don-

- CHINOISE NE

SE LASSE PAS

«P.C.-Havas)
TCHUNG-KING. le 3. -- Le gé-

néral Tchiang Kai-Shek u déciaré
aujourd'hui que la paix ne sera pos-
sible qu'après que tous les buts chi-
nois auront été atteints dans cette
guerre de résistance.

Le gouvernement du Tchung-

King, dit-il, tefusera de reconnaitre
tout gouvernement rorme par les
Japonais dans le territoire occupé
par les troupes japonaises, et le seul
moyen de s'en tirer pour Wang
Tehins-Wei est ie suicide,

Wang fut premier ministre du
gouvernement de Tchung-King jus-
qu'à la fin de l'an dernier. alors qu'il
embrassa la cause japonaise et s'en-
fuit dans le territoire contrôlé par
les Japonais.
rardaient comme le chef probable
du régime tampon qu'ils avaient l'in-
tention d'établir dans les parties oc-
cupées de la Chine.

LE SORT DES
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McMullen a recu des bleszures
alors qu'il travaillait pour les frères
Zelikovitz. I! fut frappé par un ca-
mion qui recula sur lui.

L'action en dommages qu'intentait
M. Léopold Sauriol. de Montréal,
contre Harry Summers. de Winches=
ter. a été renvoyé et M. le juge Mc-
Farland a accordé $600 de frais,

L'action fut intentée après qu'un
camion de la compagnie Shell Oil
tqui se trouvait aussi défenderesse
dans la cause» eut frappé une au-
tomobile faisait partie du cortège
d'une lunérailie, Le camion de la
compagnie Shell avait frapte une
automobile que conduisait Glen
Summers. frère du défendeur. L'ac-
cident survint le ler avril 1937. près
de Winchester. et trois

(Suite de la lére)
+

l'arriere-plan, et dans l'intervalle ie
ministre des affaires étrangeres de
Turquie. Sukru Saracoglu. demeilre
à Moscou pour tenir d'autres conié-
rences au Kremlin.
On ue fait pas de commentaires

au sujet d'une conférence de deux
heures tenue hier soir entre Josesh
Staline et d'autres personnages offi-

doptèrent la France et l'Angleterre
; \ , avant même que la paix n'ait eté

AL le curé Racan 14 que des formellement proposée.
directeur , éloges pour les élèves de son éco-; Les Français semblent s'intéres-

ser tout particuliérement aux iné-
| thodes que la diplomatie allemande
a adoptée et à l'effet que cette mé-
thode aura sur la population alle-
mande.
Les observateurs frunçais sunt

convaineis que Hitler sait à l'u-

vance que ses propositions de paix
seront rejetées, mais qu'il les fera

presbytère ! quand même dans le but de rejeter.

’ aux ‘eux de son peuple, l'odieux de
ta guerre sur la Fyance et I'Angle-
terre.
Après la visite à Berlin du minis-

tre italien des Affaires étrangeres
te comle Ciano, quelques observa-

teurs français croient possible que
tes ambassadeurs italiens à Rome

Les Japonais le re-.

_ciels russes avec Munters, immedia-
tement après l'arrivée de ce miris-
tre de la Lettonie.
Dans les milieux divlomatiques. on

croit que les conversations avaient
pour but d'obtenir de la Lettonie
des concessions semblables à celles
obtenues de l'Estonie.

- soins
) louvert l'enquête ce matin. La po-

les rapports coutumiers sans dis- !lice a rapporte que le conducteur
cussion. L'agent d'affaires présen- de l'auto était M. John-E, Adams.
ta le rapport de ses activités de la
quinzaine. Plusieurs questions de re-

9. rue Prince-Albert. Overbrook.
La depouille d’Emery a été iden-

ersonnes ; as
p Rien n'indique ici

gie interne furent discutées, et les
membres presents firent preuve de

beaucoup d'intérêt. Des -uestions
de métier. d'intérét pratique furen:
étudiées au tableau noir sous la di-
rection du président M. Jean Pa-
rent. A chaque assemblée, on con-
tinuera cette étude pour le plus
«rand bien des membre: de l'asso-
clation. Tous devront se faire un
devoir d'assister aux réunions pour

| ies rendre encore plus intéressantes
sl possible. L'aum@nier dans ses re-
marques paria de !a retraite fermée

syndicale qui aura leu les 2 et 3
décembre à ia Maison du Sacre-
Coeur à Huil et invita tous les mem-
bres. en particulier les officiers, à

y assister L'assemblée se termina
par \a priere.

Lr secrétaire.

.tifiee durant la nuit par les mem-
|bres de sa fa ntlle.

Les agents Lester Routhlhifte et
Waiter Droeske ont rapporté que in
victime avait été projetée à 15
“pieds par la violence du choc.

Le crcliste se dirigeait vers le
(nord, rue Cumberland. tandis que
l'auto roulait vers
St-Patrice.
|! M Emer-
; deux enfants.

l'est de la rue

lala son épouse et

ES +

Des suites d'un accident survenu
le 18 septembre dernier, <emblable
(a celui qui fut fatal à M Emerv
‘hier soir. M. Georges Arthur Baker.
168. rue Gloucester est decedé hier
matin à l'hônitai muvicips: 1 était
âgé de 33 ans
Au moment «  lacciceuii M

(Barker cxrliste renversé par un

ont perdu ia vie. par suites des bles-
sures infligé s lors de l'accident.
Le plaignant s'est dit incapable de
prouver que le conducteur avait été
négligent.
Me Hal J, Burn- défandait Sau-

riol et Mes J A. Grace et Frank
Hughes. er. de Toronto. ocrupaient
pour la compagnie She!

 moe —_—
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Seulement quelques pos de le
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qu'on  puiss"
s'attendre à une Visite prechaine du
ministie des affaires étrangères

Roumanie. Grigore Gafenco. qu'on
disait avoir l'intention de faire un
voyage à Moscou,

tOn dit à Bucarest que Gafenco a
décidé de remettre à plus tard sa
visite à Moscou. peut-être Jusqu'à
ce que le ministre des affaires étran-
gères de Turquie s'arrête à Bucarest.
en route pour Istamboul)d

TU parait que Sir William Seeds.
ambassadeur anglais. e* Jean Pav-
art. chargé d'affaires français. ent

passé hier à la délégation turg'e,
mais l'ambassade anglaise a refusé
de confirmer on ce niet la nouvel
Je.

de

tr

Que penser de la Presse. de

la Radio et du Cinéma. une

petite brochare en vente av’

et à Paris soumettent un projet de

paix.
Les autorités militaires disenl

qu'en plus des raisons stratégiques
qu: existent pour expliquer la len-
teur de l'avance française en terri-
toire allemand, il en existait d'au-

tres, excellentes également du point
du vue de actique qui proviennent

de la nature même du terrain en

avant de Ja signe Siegfried et de

l'étendue des fortifications alle-

mandes.

Par exemple. les Français occupe-

rent plus ou moins le secteur de la

forét de Warndt, vis-a-vis de la ville

allemande de Sarrebruck au com-

mencement de la guerre il y a pres

d'un mos. ;

Iis se reirancherent dans leurs

premieres positiuns pendant que

des détachements du genie net-

toyaient le terrain en avant d'eux

et y enlevolent les mines semees

par les Allemands. .

Les Français révélèrent, hier qu'ils

avaient découvert pas moins de 3000

de ces mines dans la seule foret

de Warndt. Chacune de ces mines

a du être recherchée individuelle-

ment et explosée avant que jes trou-

pes ne passent outre. Lo

Dans d'autres secteurs, l'artillerie

sert maintenant à faire sauter la

plupart de ces engins de guerre, et

à les faire sauter avant que 1linfan-

terie n'y arrive. Le: observateurs

remarquérent qu'un seul obus fit

partir une série de mine longue

d'environ 1000 verges.

LE SORT DE LA
SLOVAQUIE

BRATISLAVA. Slovaquie. le 3. -

La mobilisation des ressources de

ce petit pays pour combler les he-

de l'Allemagne. son protec-

teur militaire. a résulté en une dé-

 

 

“vation des prix et en une menace de |

et que pour empêcher la civilisa-
tion d'être détruite et pour per-

;mettre au peuple americain de se
protéger, les Etats-Unis devront
maintenant ou plus tard prendre

une part active dans la guerre euro-

| péenne.”

“| L'ancien président des Etats-Unis,
qui a été mélé de tres pres à la
derniére guerre puisqu'il etait à la
tête de la Comunission des secours

là la Belgique, a déclaré: “La guerre
‘nest vieille que d'un mois et des
facteurs de tout premier ordre ap-
paraissent, L'Angleterre et la France
peuvent maitriser et maitriseront les
‘sept mers du monde malgré les lut-
tés sous-marines et aériennes qu'on

{leur livrera. De plus. ils maintien-

:dront ces posittons jusqu'a ce que:
«leurs ennemis soit épuisés.”

“Avec leurs flottes de guerre, la
; Grande-Bretagne eu ses alités peu-
; vent empêcher toute invasion de
leurs empires. Les forces de terre
‘Ae la France peuvent la défendre
à moins que les chets de la guerre

! jettent les hommes dans des oi-
lensives coûteuses.”

“La guerre aérienne peut être des-
tructive, Inais n'oublions pas que
ceci est de part et d'autre et que lu

| guerre aérienne n'a jamiais pu re-
| vendiquer pour elle seule une vic-

toire.”
, ‘Apres trente jours de guerre. ia
marine marchande allemande ne

| circule plus sur les différentes mers. !
L'Italie subira le meme sort, si lle
‘se joint à l’Allemagne. L'entrée en
{guerre de l'Italie semble improba-
;ble. J'ai confiance que nos experts
maritimes contirmeront le fait que
lesfiottes deguerre peuvent être
endommagées par les avions Mais

jqu'elles ne peuvent etre détruites.‘
“Les sous-marins pourront peut-

être causer quelque dommage, mais

concéduns que ies methodes de

;repérage des sous-marins se sont

| beaucoup perfectionnées depuis 1914
et que cette munière de faire la

! guerre rapporie beaucoup moins de
fruits. Même au cours de la der-
niere guerre la maitrise des

n'a pas éte uffectée d'une
essentielle par cetie guerre

! marine.”
“Les pertes des navires marchuanda

au coeurs de ce premier mois de
guerre sont Ge heaucoup lutérieures
“a celles du premier moi de l'activi-
“té sous-marine pendant la derniere
guerre. Actuellement, les alliés ont
{peut-être perdu 209.000 tonnes de
navires marchands, mais ils ont
encore à leurs dispositions quelque

‘20.000.000 de tonnes sur les mers et
,peuvent encore l'augmenter. L'An-
!geterre ne Craint pas les alliances
leuropéennes qui voudraient essarer

L'ennemi qu'il soit allemand, na-
de faire le blocus de l'Angleterre.

lien ou russe doit traverser ses Lrou-
pes par mer en angleterre ou en-
core dans les “possession françaises

‘ou Anglaises d'Afrique, des Indes.
de l'Australie où encore dans
possessions britanniques de l'hémis-

; phére occidental. N'oublions as
{que les forces de mer des puissances
alltées arréteralent de telles actions

“Sur le front militaire, le seul
objectif de l'attaque semble étre en
France continentale. La France est

protégée par des fortifications su-
‘périeures à celles qu'elle avait en

"1914. J'espere que nos experts mi-
ilitaires pourront dire qu'il faut deux
lou trois fois plus d'hommes pour
réussir une attaque sur le front

) francais avec ses fortifications. De
: plus l'armée française est la meil-
‘leure du monde."

Au sujet de la force aérienne al-

SOus-

1

i

mers
tagon’

les

disette.
T1 est évident que plusieurs artil-' qui suit: “Il n'y a pas

clux de nécessité sont Géjà rares. La que le point indéterminé de cette

!lemande, M. Hoover a déclare ce
de doute

graisse. la ‘viande. le café et le
chocolat. cou bien on ne peut s'en
procurer. ou bien les prix sont trop

chers pour l'acheteur moyen. On

s'aitend à l'émission de cartes de

‘rations: bienuôt.

, uniformes. On peut voir ceux-ci par--

Bratislava a pris l'aspect d'une
ville allemande. par la présence d'un
grand nombre d'officier nazistes en

tout. dans les édifices du gouverne-
ment. Le principal hôtel est devenu
le quartier-général des représen-
tarts de commerce allemands.

Les défenseurs de la coopération
allemande déclarent que les condi-
‘tions actuelles sont préférables au
sort de la Tchéco-Slcvaquie ou de
la Pologne: ils sssurent que le pays

MARCHE BY F es doir rester ‘à tous prix" en bons
“Droit” vous le dira. termes avec le Reich
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résuitats que donne-
d'avions. Si nous dé-
certitude
allemande est supé-

rieure, il n'en reste pas mains vrai

que les canons antiaériens et les
autres instruments peuvent étre tres
effectifs. Toutes Jes expériences jus-
qu'à date démontrent que les atta-
ques aériennes n’ont
décisif dans la prise de possession
d'un pays. Les résultats viennent de
l'envahissement d'un pays par des
troupes.”
“Le point de vue éconoin.glie est

dans cette guerre aussi vital
dans la derniere guerre C'est un

fais. que l'Allemagne a commence
‘la guerre avec un peupie rationne

et c'est un fait aussi que les Fran-
fais se nnurrissent quasi par eux-

; guerre est les
‘ront les luttes

clarons, sans
que l'aviation

1

cependant :

aucun effet:

que!

de pouvoir acheter en dehors de ses
frontières est très importunt. Les

,alliés ontde grande quantité d'or.
! L'Allemagne doit acheter ce qui hu
manque des autres puissances, Elle
ne possède aucune quantité d'or sufs

| fisante et san crédit à l'etrangee
n'est pas trés bon. Elle doit dong

‘tenir une certaine partie de sa po-

pulation à travailler afin de pou-
voir exporter des effets qui lui rap-

; porteront de l'or. Conséquemment,
| ses forces armées diminuent en

nombre.”

LE ROSAIRE

PERPETUEL
; Après la Basilique, c'était à a
paroisse du Sacre-Coeur de fana
son heure de garde. On s'était rene

 

du nombreux pour méciter les di!
“férents mystères au Rosaire.

Le R. P. Perras, O, P. aps
‘avoir exposé lc programme da
l'heure de garde et le but de la
croisade, céda la parole au R. P.
R.-M. Piuze, O. P. qu'il presenta
comme ayant un origine polonai-

‘se.

Le RP Piuze fit de courtes mé-
; ditations sur les inystères Joyeux,

douloureux et glorieux du Rosaire.

Tout cutnime dimunche soir a la
Basilique, la méthode sutvie ful &

.peu près identique,
Il est bon de noter que le Ro-

; saire et le chant d'hier soir ont été
collectifs. C’est In une innovation
qui semble vouloir se développer de

“plus en plus dane les différentes
; paroisses de notre diocèse.
i Ce soir l'heure de garde est con-
fiée aux paroisses de Rockland et

; d'Hammond. Elle aura lieu de T
heures à 8 heures.

i Comme on le sait. cette hevre
de garde est une initiative des
;RR. PP. Dominica.ns cv à pour nub
‘de demander a Jésus-Hostie, par
l'entremise de Marie, d'apporter au
monde entier Ja jxix. Cette croiss e
de de prières à la haule approba-
‘tlon de Son Excelience Mgr Guil-
{ latune Forbes.
rep

Nouveau reglement qui
cause de la surprise

 

LONDRES, le 2, — (P.C.-Cibles)
-— Les résidants des Hes Britanni-
ques, qui détiennent des obligations
cahadiechnes ne peuvent pas les ven-

: dre. selon un nouveau réglement du
| ministère du Trésor, en vigueur au-
jourd'hui.

Les motifs de cette défense. ne
sont pas connus, el le geste causa
une grande surprise dans les millevx
financiers.
Les détenteurs, de titres canadiens

seront maintenant obligés de ven

dre leurs obligations sur le marché
;de New-York. s'ils veulent s'en de=
faire. On fait remarquer cepen-

dant. qu'à New-York, on peut se
brocurer ces titres sur les marchts

, lanadiens. et qu'on n'achètera pas
tles obligation: canadiennes venant

! d'Angleterre. à moins que les prix
“en soient réduits.
, Le Financlai News de Londres,

croît que cer règlement n'est que
temporaire et qu'il est dû aux dif
ficultés de change. qui existent en-
(tre Je Canada et la Grande-Bre'a-enr.

Le journal insiste pour que le mis
Inistère du Trésor donne les raisons
précises de la défense,

—————]
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DEAL STREET    fyi

vous invite à

L'EXPOSITION
DE MODES
qui aura lieu

au

THEATRE CARTIER
Je

; JEUDI. 3 OCTOBRE

à 8 h. 30 du seir     
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